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The  copy  filmed  hère  has  been  reproduced  thanks 
to  the  generosity  of  : 

Library  of  the  Public 
Archives  of  Canada 


The  images  appearing  hère  are  the  best  quality 
possible  considering  the  condition  and  iegibility 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
filming  contract  spécifications. 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grâce  à  la 
générosité  de: 

La  bibliothèque  des  Archives 
publiques  du  Canada 

Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  lenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 


Original  copies  in  printed  paper  covers  are  filmed 
beginning  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  lest  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  Ail 
other  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  tbile 
empreinte. 


The  last  recorded  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbol  ^^>  (meaning  "CON- 
TINUED  "),  or  the  symbol  y  (meaning  "END"), 
whichever  applies. 


Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ^>  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  V  signifie  "FIN". 


Maps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  et 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exposure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 


Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  à  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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Notre  objet  en  publiant  "  l'Almanach  illustré    du  Canada 
f:ait  d'offrir  à  notre  clientèle  des  villes  et  surtout  de  la  cam- 
gne  un  petit  livre  qui  fut  aussi  utile  à  consulter  qu'agréable 
^créatif  à  parcourir  à  l'heure  du  repos  ou  de  la  veillée. 

nombreux  encouragements  que  nous  avons  reçu,  nous  ont 
de  croire  que  le  but  que  nous  nous  étions  proposé  était 
»  •    • 

est-ce  avec  une  attçnjion  toute  particulière  que  nous 

^mposé  notre  nouvér.JC5nanach. 

•  •  • 

le  dans  celui  de  ra^^ée  dernière,  les  faits  astronomiques 
talculés  pour  l'heure d« Montréal  (latitude  45  degrés  ^), 
la  Connaissance  des^^Tèmps  et  \ Annuaire  du  Bureau  des 

Us,  publiés  à  Parisj..V.'jLe  lever  et  le  coucher  du  Soleil  et 
-  sont  donnés  poM;J[^  centre  de  l'astre. 

mois   a   une  pajge,, spéciale    indiquant  les   travaux 

;s,  le  temps  probaW^,   et  des   éphémérides,   donnant 

raque  jour  le  souvêh'iK  d'un  fait  relatif  à  l'histoire  du 

la,  de  l'Eglise,  de  la  Franjce,  de  l'Angleterre,  ou  même   à 

^oire  générale,  ou  à  rh4sfo?re  de  la  Science. 

,    tableaux  statistiques  ifxt^  intéressants  sont  donnés  ensuite 
;s  divers  Etals  du  Glo&e^^'les   populations   sont   calculées 

1887  d'après  les  derniers  renseignements  connus,  du  moins 

les  pays  qui  ont  des  recensements  réguliers. 

dernière  partie  est  consacrée  au  Canada,  et  spécialemen* 
province  de  Québec,  à  tous  ces  renseignements  de  la  pre- 
\  ulihié,  nous  avons  ajouté   de  jolies  historiettes  dont  la 
^  îre  pourra  être  faite  à  haute  voix  dans  la  famille,  à  la  veillée, 
jsi  que  des  recettes  et  des  conseils  et  pratiques  d'hygiène  dont 
^e  bonne  mère  canadienne  saura  tirer  profit. 

ms  osons  espérer  que  nos  efforts  trouveront  leur  récompense 
Vaccueil  qui  sera  fait  à  notre  petite   publication,  et  que  la 
yiont  celle-ci  sera  accueilli  par  le  public  nous  permettra  de 
jr^l'année  prochaine  le  joli  projet  que  nous  caressons. 
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CHRONOLOGIE  DES  GRANDS  FAITS  DE  l'iIISTOIRE 
(Voir  la  notice  page  30.) 
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Création  de  l'homme,  d'après  les  abbés  A.  Chevalier  et  V 

Ere  de  la  période  Julienne,  ck3  7980  ans.  [Dumax 

Déluge,  Arche  de  Noé,  origine  de  l'Histoire  chinoise. 

Empires  de  Babylone,  de  Ninive  et  d'Egypte. 

Hoam-Ti  règne  en  Chine,  ère  des  cycles  de  60  ans. 

Chodor-Nakhounta  fonde  la  dynastie  élamite  à  Babylone 

Vocation  d'Abraham,  de  Haran  jusqu'en  Chanaan. 

Fondation  d'Athènes,  en  Grèce,  par  l'égyptien  Cécrop=5. 

Joseph,  lils  de  Jacob,  est  ministre  du  Pharaon  d'Egypte. 

Moïse  et  lExode,  Lçi  dra  Sinaï  donnée  aux  Hébreux. 

î'rise  de  Troie  par  leS  wecs,  commandés  par  Agamemnon. 

Ere  des  Olympiade» ^périodes  de  4  ans),  jeux  à  01ym[)ie. 

Fondation  de  Rom^rlpST  Homulus  et  Rémus. 

Ere  dite  de  Nabonassar,  roi  de  Babylone. 

Captivité  des  Juifs  e^  Babylone,  par  Nabuchodonosor  II. 

Prise  de  Babylone  pâKCyrus,  roi  des  Perses. 

Mort  de  Socrate,  à  ï\ttiQnes,  à  l'âge  de  70  ans. 

Mort  d'Alexandre-lfe-Gyand,  à  l'âge  de  33  ans,  à  Babylone. 

Prise  et  destructiorîJje^arthage  par  les  Romains. 

Jules-César,  aidé  de  Sosigène,  réforme  le  calendrier. 

Naissance  de  J,-C.„lQjqsessie,  le  vend.  25  déc.  ou  14  casleu. 

Dernière  année  de  Vèt^  ancienne. 

»  »«  »  «  
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Première  année  de«rère  chrétienne. 

Passion  et  mort  de  M.-$eigneur,  résurrection,  ascension. 

Martyre  des  saints*Pî5i're  et  Paul,  à  Rome,  sous  Néron. 

Prise  et  ruine  de  Jérjisalem  par  les  Romains. 

Conversion  de  l'em^TerefUr  Gonstantin-le-Grand. 

Concile  général  de  îiicée,  réglant  la  fête  de  Pâques. 

Chute  de  l'empire  d'Occident  ;  Odoacre,  hérule,  roi  d'Italie. 

Conversion  de  Clovis  I  et  des  Francs  ;  bataille  de  Tolbiac. 

Hégire  ou  fuite  de  Mahomet,  ère  musulmane. 

Charlemagne  couronné  emp.  d'Occident  par  Léon  III. 

Guillaume-ie-Gonquérant  roi  d'Angleterre. 

Ire  croisade  ;  Godefroy-dc-Bouillon  roi  de  Jérusalem. 

Invention  de  l'imprimerie,  par  J.  Gutenberg,  Strasbourg. 

Prise  de  Constantinople  par  les  Turcs,  Mahomet  II. 

Christophe-Colomb  découvre  l'Amérique. 

Martin  Luther  fond"'  le  Protestantisme. 

Henri  VIII  établit  l'église  Anglicane.    ' 

Jacques-Cartier  découvre  le  Canada. 

Le  pape  Grégoire  XIII  réforme  le  calendrier. 

Le  Canada  passe  de  la  Fiance  à  l'Angleterre. 

Etablissement  des  13  Etats-Unis  d'Amérique. 

La  grande  révolution  française,  destruction  do  la  Bastille 

Victoria  I,  reine  d'Angleterre. 

Confédération  canadienne. 

Léon  XIII  (Joachim  Pecci)  257»  panft. 

88»  année  du  X1X«  siècle. 
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FÊTES  ET  ÉCLIPSES  EN  1887 
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FÊTES  d'obligation 

Les  53  dimanches  de  l'année. 
Epiphanie,  vendredi  6  janvier. 
Ascension,  jeudi  10  mai. 
Fête-Dieu,  jeudi  31  mai. 
Saint  Pierre,  vendredi  29  juin. 
Toussaint,  jeudi  1  novembre. 
Imm.  Conception,  samedi  8  déc. 
Noël,  mardi  25  décembre. 

FÊTES  LÉGALES 

ijou7's  non  juridiques) 

Les  60  dimanches  et  fêtes  d'oblig. 
Mercredi  des  Cendres,  15  février. 
Vendredi-Saint,  30  mars. 
Lundis  de  Pâques  et  de  Pentecôte. 
Fête  de  la  Reine,  jeudi  24  mai, 

AUTRES  FÊTES  MOBILES 

Septuagésime,  29  janvier. 

Pâques,  1er  avril. 

Rogations,  les  7,  8  et  9  mai. 

Pentecôte,  20  mai. 

Trinité,  27  mai. 

27e  dim.  après  la  Pent.,  25  nov. 

1er  dimanche  de  l'Avent,  2  déc. 


QUATRE-TEMPS 

Printemps 
Elé, 

Automne, 
Hiver, 

,    22,  24  et  25  février. 

23,  25  et  26  mai. 

19,  21  et  22  sept. 

19,21  et  22  déc. 

JOURS  DE  JEÛNE 

w 


Les  jours  de  Quatre- Temps. 
Le  Carême,  excepté  les  dimanches. 
Les  mercredis  et  vendr.  de  l'Avent. 
Le  samedi  19  mai  (Pentecôte). 
Le  jeudi  28  juin  (Saint  Pierre). 
Le  samedi  18  août  (Assomption). 
Le  mercredi  31  octoljre  (Toussaint). 
Le  lundi  24  décembre  (Noël). 

JOURS  d'abstinence 

Tous  le  vendredis  de  l'année. 

Le  dmanche  des  Rameaux,  25  mars. 

Les  jours  <ie  jeûne  (sauf  au  pricipal 

^  repas  des  lundis,  mardis  et  jeudis 
qui  suivent  les  5  premiers  diman- 
ches du  Carême.) 


SOLENNITE  DES  NOCES 

Toute  l'année,  excepté  du  1er  di- 
manche de  l'Avent  à  l'Epiphanie, 
et  du  mercredi  des  Cendres  au  1er 
dimanche  après  Pâques. 


ÉCLIPSES  EN  1888 

Heure  de  Montréal 

Los  éclipses  se  reproduisent  assez 
exactement  tous  les  18  ans  et  1 1 
Jours,  mais  elles  ne  sont  pas  visi- 
bles pour  les  mêmes  points  du 
Glcbe.    Les  éclipses  de  1888  sont 

<  cIglc  les  mêmes  que  celles  del870, 
et  on  les  reverra  encore  après  18 
aue;  et  1 1  jours,  en  1906. 

I.  ^cHpse  totale  de  Lune,  le  samedi 
2^  janvier,  de  3  h.  35  m.  à  9  h.  17 
m  "du  matin  ;  milieu  à  6  h.  26  m.  ; 
didmètre  du  cône  d'ombre  de  la 

'  Terre,  1  fois  §  le  diamètre  de  la 

Lune;  à  Montréal,  l'éclipsé  sera 

visible  jusqi^'À  7  h.  09  m.  du  ma- 

,Mn,  heure  du  coucher  de  la  Lune. 

il!  'Éclipse  partielle  de  Soleil,  le  sa- 
medi Il  février,  entre  5  h.  01  m. 
't1,,,8h.  28m,  du  matin;  visible 
"dans  la  Fatagonie  et  dans  l'Océan 
Glacial  du  Sud. 

rll.  'éclipse  partielle  de  Soleil,  le 
dimanc?)c  8  juillet,  entre  11  h.  56 
m.  du  r  i' n  et  3  h.  18  m.  du  soir  ; 
visible  se*  lement  dans  la  partie 
sud  de  rOcean  Indien. 

IV.  Eclipse  totale  de  Lune,  le  diman- 
che 22  juillet,  de  10  h.  03  m.  du 
matin  à  3  h.  38  m.  du  soir,  milieu 
à  midi  et  51  minutes;  diamètre 
du  cône  d'ombre  1  fois4;5  le  dia- 
mètre de  la  Lune.  Invisible  à 
Montréal. 

V.  Eclipse  partielle  de  Soleil,  le 
mardi  7  août,  entre  0  h.  08  m.  et 
2  h.  15  m.  du  matin.  Invisible  à 
Montréal. 
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JANVIER 

Travaux. — Engraissement  du  bétail  do  boucherie;  battage  des  grains' 
tissage,  teinturerie,  tricottagc  ;  lectures  agricoles,  industrielles  et  histori- 


ques 


conférences  instructives  et  morales. 


Temps  probable,  d'après  la  règle  dite  dMIershell. — 1ère  semaine,  tem- 
pête ;  2e  semaine,  neige  et  tem|ièle;  3o  semaine,  temps  beau  et  froid  ; 
4e  semaine,  neige  ou  pluie,  par  les  vents  du  sud  ou  du  sud-ouest. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE,  l'AR  ULANCHARD 

1.  Craignez  un  Dieu  vengeur  et  tout  ce  qui  le  blesse  : 
(J'est  là  le  premier  pas  qui  mène  à  la  sagesse. 

2.  Ne  plaisantez  jamais  ni  de  Dieu,  ni  des  saints; 
Laissez  ce  vil  plaisir  aux  jeunes  libertins. 

3.  Que  votre  piété  soit  sincère  et  solide  ; 

Et  qu'à  tous  vos  discours  la  vérité  préside. 
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26 

27 

28 

29 
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31 


1886 
1887 
1520 
1887 
1887 
1745 
1887 
1687 
1887 
1842 
1887 
1887 
1887 
1887 
1887 
1690 
1755 
1887 
1793 
1887 
1887 
1885 
1887 
1887 
1887 
1886 
1887 
1887 
1887 
1859 


■^VÉNEMEiNTS. 


rrrK. 


A  Québec,  mort  de  Rob^tt^hambers,  ancien  maire  de  la  ville. 

A  Rome,  incendie  au  H^ljijç  Odescalchi. 

Luther  est  excommun\,(>})ac  le  pape  Léon  X. 

Collision  de  deux  trairr^^^'ès  Tilïin  (Ohio),  22  victimes. 

Photographie  sans  objAvltt,  à  l'Université  d'Angers,  en  3  minutes. 

A  Annonay,  naiss.  d'Eir(**yjkê  deMontgolfier,  2nd  auteur  des  ballons. 

Mgr  Fabre  est  nommé.vice-chancelier  de  l'Université-Laval. 

J.  B.  Lully  se  blesse  au4jQUce,  aune  répétition,  et  meurt  des  suites. 

Grand  incendie  à  l'Aca^h^iie  militaire  de  Tolède  (Espagne). 

Charles  Bagot  arrive  aM 'Canada  comme  gouverneur. 

Décision  relative  à  une  Faculté  des  Arts  à  Montréal. 

Le  Gong,  de  Washingtpji;r^fuse  tout  droit  politiq.  aux  polygames. 

Réouverture  du  parlement  français,  M.  Goblet  1er  ministre. 

Dissolution  du  Parlement  allemand  par  décret  impérial. 

Dissolution  du  5e  Parliçmejit  canadien  par  sir  John  Macdonald. 

Mort  de  Georges  Fox.  fohîlateur  des  Quakers. 

Mort  de  Charles  Le  Moyne,  2e  baron  de  Longueuil. 

A  Londres,  panique  dans  une  réunion  Israélite,  17  victimes. 

Rapport  de  Lavoisier  et  Haùy  sur  la  nouvelle  unité  de  poids. 

A  Québec,  M.  Ross,  1er  ministre,  est  remplacé  par  M.  Taillon 

Lettre  du  cardinal  Jacobini  sur  le  septennat  militaire. 

Le  fleuve  Saint-Laurent  gèle  devant  Québec. 

Tremblement  de  terre,côte  nord  de  ritalieet  en  France,  1000  victim. 

1ère  pierre  du  Séminaire  canadien  à  Rome,  par  le  card.  Howard. 

Tremblements  de  terre  en  Italie,  grands  dégâts,  nomb.  victimes. 

Grève  des  mineurs  à  Decazeville  (France). 

Consécration  de  l'église  de  Longueuil  par  Mgr  Fabre. 

A  Québec,  le  1er  ministre  Taillon  est  remplacé  par  M.  Mercier. 

Service  téléphonique  entre  Paris  et  Bruxelles. 

Mariage  de  Jérôme  Napoléon  avec  Clotikle  de  Savoie. 


*iV^ 


I887| Fondai  ion  de  la  Société  Electro-Chimique,  de  France. 


Lors  de  la  guerre  de  Crimée  (1854),  un  soldat  français  se  voit  décoiffer 
par  un  boulet  :  "  Je  vois  bien,  dit-il,  qu'il  est  bon  de  n'avoir  pas  la  tête 
trop  près  du  bonnet  !  " 
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1"  mois,  31  j.— Verseau.     ||     JANVIER     ||     Dédié  à  l'Enfant  Jésus. 

PHASES  DE  LA  LUNE 

(^  DQ  le    f)  matin  a  6h  48m  3  PQ  le  20  ?.oir  à  II  h  ôr)m 

®NLlel3      "      à  3     4i  @  PL  le  28     "    à    G    24 

l"  jour  de  la  Lune  le  13.  Périgée  le  7,  a|)ogée  le  20. 

Durée  du  Jour,  de  8  heures  44  miniUcs  à  9  heures  39  minutes  ;  aug- 
monlalion  5ô  minutes. — Eclipse  de  Lune  le  28. 

Le  l"  janvier,  le  Terre  est  au  périhélie,  c'est-à-dire  à  sa  plus  courte 
distance  du  Soleil,  105  fois  le  diamètre  du  Soleil,  ou  11  400  fois  le  dia- 
mètre de  la  Terre. 
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1 
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31 

5  dimanches  et  I  fôte  d'obligation. 
Aucun  jour  de  jeûne. 


Circoncision,  l'an  -6.  * 
Octave  de  S.  Etienne. 
Octave  de  S.  Jean  l'Evangclictc. 
Octave  des  SS.  Innocents. 
Vigile  de  TEpiphanio.  .   ' 

Epiphanie,  l'an  -6,  d'obligation. 
D(3  loctavu  de  rE|)iphanie  (Naç'es). 
\er  dimanche  après  rEpiphahifi^ 
'Do  l'octave. 
De  l'octave. 
Do  l'octave. 

De  l'octave.  /  ' 

Octave  de  l'Epiphanie. 
S.  Hilaire,  évoque  et  docteur,  l'an  368. 
2e  dim.  Le  S.  Nom  de  JÉsuSj'fèt'î.en  1721, 
S.  Marcel,  pape  et  martyr,  l'an  310. 
S.  Antoine,  abbé,  l'an  356.  ,     „ 
Chaire  de  S.  Pierre  à  Rome,VsLH  42. 
S.   Canut,  roi  de   Danemarlî,  m.  1086 
SS.  Fabien  250,  et  Sébastien  288,  mart. 
Stc  Agnès,  vierge  et  martyre,  l'an  303. 
îe  dimanche  après  l' Epipha?iie. 
Fiajiçaillcs  de  Marie,  l'an  -7. 
S.  Timothée,  évoque  et  martyr,  l'an  97. 
Conversion  de  S.  Paul,  l'an  34. 
S.  Polycarpe,  évéque  et  martyr,  l'an  167. 
S.  Joan-Chrysostome,  év.  et  doct.  407. 
De  rimmaculée-Conception. 
Septuagésime,  9e  dim.  avant  Pâques. 
Ste  Miirtine,  vierge  et  ijiart ,  3e  siècle. 
L'Oraison  de  N.  S.  au  jardin,  l'an  33. 
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25 
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52 
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Les  degrés  des  fêtes  sont  indiqués  par  les  caractères  d'impression,  savoir  :  Ire  ClasSe, 
Seconde  classe,  Double-majeur  ;  nous  Jiiettona  aussi  on  italiques  les  fûtes  simples  qui 
arrivent  le  dimanche. 

Le  15,  anniversaire  de  l'élection  de  Mgr  Langevin,  en  18G7. 

Le  16,  à  St-Hyacinthe,  anniversaire  de  la  consécration  do  Mgr  Moreau,  en  1876, 

*  L'an  -G  (lisez  moins  6),  c'est  la  6e  année  avant  notre  ère.  Voir  page  30. 
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FÉVRIER 

Travaux, — Travaux  d'intérieur,  soin  des  étables,  engraissage  du  bétail 
lie  boucherie,  battage  des  grains  ;  préparation  dos  ruches  et  des  se- 
mences ;  réparation  des  instruments  agricoles  ;  lectures  et  conférences. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  temps  beau  et  doux; — 2e  semaine, 
neige  ou  pluie  par  les  vents  du  sud  ou  du  sud-ouest; — 2e  semaine,  con- 
tinuation du  même  temps  ; — 4e  semaine,  tempête. 


LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

Tenez  votre  parole  inviolablement, 
Mais  ne  la  donnez  pas  inconsidérément. 

8oyez  ollicieux,  complaisant,  doux,  alFiible, 
Poli,  d'humour  égale,  et  vous  serez  aimable. 

6.  Du  pauvre  qui  vous  doit  n'augmentez  point  les  maux. 
Payez  à  l'ouvrier  le  prix  de  ses  travaux. 
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\       pVENEMENTS 
(Lea  astérip^i'c*  *  dôaigueut  des  centenaires) 


Deux  *'  doctoresses  "  antlr*^nt  comme  internes  dans  les  hôpitaux 

*  Mort  de  l'amiral  frarîçais 'Abraham  Duquesne.  [de  Paris. 
L'indépendance  de  la  (Sr5c6  est  reconnue  par  l'Europe. 
Mgr  Guibert  est  iransftjirè'de  Viviers  à  Tours. 
A  Whiie  River,  chute  d'««H  irain  du  Vermont  Central,  34  victimes. 
Mort  du  chimi-le  angl{ii,§*Priestiey. 

*  L'Angleterre  prend  possession  de  la  N.-Galle  du  sud  (Australie). 
145  voitures  de  pierr-'  en  don  pour  la  cathédrale  à  Montréal. 
A  Paris,  mort  du  physioisgiste  J.  Béclard,  âge  de  70  ans. 
A  Dux  (Bohème),  cinq  nljlv  s  de  charbon  envahies  par  les  eaux. 
Près  Cleveland  ( Oh io). 'rupture  d'un  pont  sous  un  train. 
Le  juge  Sluart  adminislrate^ur  intérimaire  de  h  prov,  de  Québec, 
Le  duc  de  B^rry,  '2«  fils.ilf.Çharles  X,  est  assassiiié  par  Louvel. 
Mort  de  Richard  II,  roi^  d'Angleterre,  déposé  en  1399. 
Le  calendrier  grégorien,  e«t  adopté  en  France. 
L'Hôtel-Dieu  de  .Montréal ^Wndo  par  \llle  Mance. 
Tentative  d'assassinat  dîi'Czar  de  Russie, 

A  Eislnben,  mort  de  Martm  Luther,  fondateur  du  Protestantisme. 
Réorganisation  du  ministère  Jules  Favre,  1er  de  la  3e  république. 
Ire  pierre  de  l'église  Sainl-Sulpice,  à  Paris,  par  Anne  d'Autriche. 
P  -J.'O.  Ghauveau,  prt^sident  du  Sénat  canadi^^n. 
Elections  pour  le  parlement  canadien,  succès  (ies  conservateurs. 
Tremblements  de  terre  en  France,   Italie  et  Suisse,  200  victimes. 
Edouard  III,  d'Ang.  est  vaincu  près  Stirling  par  Robert  Bruce. 
A  Vancouver,  mort  de  Mgr  Aug.  Blanchel,  anc.  év.  de  Nesqualy. 
A  Rome,  Ire  pierre  de  la  chapelle  du  séminaire  canadien. 
Mort  de  P.  de  Lamennais,  prêtre,  écrivain  et  philosophe. 
1er  puits  de  pétrole  en  Egypte,  j3rès  la  mer  Houge. 
A  Quito  (Equateur),  l'assemblée  décrète  une  basilique  au  S,-Gœur. 

A  la  porte  d'une  église,  un  chien  ayant  mordu  le  suisse  au  mollet,  le 
gardien  de  la  police  du  lieu  passa  sa  hallebarde  à  travers  le  corps  du 
chien.  '*  Au  lieu  de  tuer  ce  chien,  lui  dit  quelqu'un,  vous  auriez  pu  le 
frapper  simplement  avec  le  manche." — *'  G'est  justement  ce  que  j'aurais 
fait,  dit  le  Suisse,  s'il  m'avait  seulement  mordu  avec  sa  queue.' 
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2«  mois,  29  j. — Poissons.    Il      FEVRIER     II     Aux  Douleurs  do  Marie. 

PHASES  DE  LA  LUNE 

^DQIe    4soirà2h3lrn         1         0)PQJe'9soir    à  9h  05m. 
®  NL  le  1 1     "    à  6    58  |  (^  PL  lo  27  matin  à  7    03 

1"  jour  de  la  Lune  le  12.  Périgée  les  1  et  28,  apogée  le  17. 

Le  1 1,  éclipse  partielle  de  Soleil,  invisible  à  Montréal. 

Durée  du  jour,  de  9h.  4'2m.  à  Uh.  2m.  ;  augmentation  !h.  14m —  Pen- 
dant tout  le  mois  de  février,  les  cadrans  solaires  se  trouvent  en  retard 
de  14  minutes  sur  les  horloges  bien  réglées. 

La  Lune  est  au  péHgée  lorsqu'elle  se  trouve  à  sa  plus  courte  distance 
de  la  Terre,  28  fois  J  le  diamètre  de  la  Ternî  ; — à  Vapogée  lo»*squ'clle  se 
trouve  à  sa  jdus  grande  distance,  32  fois  le  diamètre  de  la  Terre. 

Remarque.  PQ  signifie  premier  quartier,  DQ  dernier  quartier,  PL 
pleine  lune,  NL  nouvelle  lune. 
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4  dimanches. 
13  jours  déjeune. 
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S.  Ignace,  évè<iue  et  martyr,  l'an  107. 

7  23 

5  05: 

ï9.  38 

»n9.38 

3 

.1 

2 

Purification  db  Marie,  l'an  -6. 
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S.  François  de  Sai'^s,  év.  doct.  1622. 
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Mal. 

10  38 
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S.  André-Corsini,  évoque,  l'an  1373. 
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0  05 
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Skxagésime    Solennilé  de  la  Puriiic. 
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6  S.  Tite,  évèque  en  Oête,  l'an  10.*. 
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7  Passion  de  N.  S.,  l'an  33. 
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S.  -lean  de  ÀJatha,  trinitaire,  1213. 
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S.  Raymond,  dominicain,  1275. 
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Ste  Scolastique,  vierge,  l'an  543. 
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Ste  Gt'neviève,  vierge,  l'an  512. 
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QuiNQUAGÉsiME.  7e  dim.  avant  Pâques. 
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'26  Martyrs  du  Japon,  l'an  1597. 
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8.  Cyrille  d'Alexandrie,  év.  inart.  444. 
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6 

m 

15 

Mercredi  des  CENDREs(Fête  lég.). Carême 
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Du  très  saint  Sacrement. 

7  02 
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La  sainte  Couronne  d'épines. 
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S.  Siméon,  évoque  et  martyr,  107, 

6  59 

30 

10  21 
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1er  Dimanche  du  Carême. 
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10  49 
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Des  saints  Anges. 
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5  34 
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l   14 
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Des  saints  Apôtres. 
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Il   59 

2  13 
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■^2 

QT.  Chaire  de  S.  Pierre  à  Antioche,  36. 

52 

37 

S.  42 

3   11 
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.1 

23 

S.  Piorre-Damien,  évéque.  doct.,  1072. 

51 

38 

1  33 

4  06 

55 
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QT.  La  sainte  Lance  el  les  Clous. 

49 

39 

2  31 

4  57 
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25 

QT.  S.  Mathias,  apôtre,  l'an  62. 
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5  41 
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5  44 
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26 

2e  DIMANCHE  DU  Caréme. 
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4  49 
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27 

Ste  Marguerite,  pénitente,  1297. 
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6  02 
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Des  saints  Apôtres. 

42 

44 

1   18 

7  36 
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De  saint  Joseph. 

6  41 

!5  45 

8  3i 

8  08 

Le  20  fùvrier,  anniversaire  de  l'élection  du  pape  Léon  XIII,  en  1878. 
Jm  2(),  à  Trois-Rivières,  aunivcrsaire  de  la  consécration  de  Mgr  Latlèche,  en  1807. 
Le  nombre  placé  à  la  suite  de  chaque  fête  indique,  selon  le  cas,  la  date  do  la  mort  du 
saint,  ou  la  date  du  fait  que  l'on  célèbre,  ou  la  date  de  l'iustitutiou  de  la  fête. 
Qï  signifie  quatre-temps. 
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MAHS 

Travaux. — Soin  pirticulier  des  animaux,  spécialement  dos  veaux  et 
des  agneaux  ;  choix  des  graines  pour  semences;  préparation  des  couches 
chaudes  et  des  sucreries.  Lectures  et  conférences  instructives  et  morales. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  temps  beau  et  froid  ; — 2e  semaine,  neige 
par  le  vent  d'ouest  ; — 3e  semaine,  temps  beau  et  doux  ; — 4e  semaine, 
iDeau  temps. 

LES  MAXIMES   DE  LA  SASESSE. 

7.  Bon  père,  bon  époux,  bon  maître  sans  faiblesse, 
Honorez  vos  parents,  surtout  dans  leur  vieillesse. 

8.  Du  bien  qu'on  vous  a  fait  soyez  reconnaissant  ; 
Montrez-vous  généreux,  humain  et  bienfaisant. 

9.  Donnez  de  bonne  grâce  :  une  telle  manière 

Ajoute  un  nouveau  prix  au  présent  qu'on  veut  faire. 


3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
10 
11 

n 

13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
25 
26 

0 

28 
29 
30 
31 


a 
a 


EVENEMENTS 


887  Entrée  en  vigueur  des  statuts  refondus  du  Canada. 
855  Mort  du  czar  Nicolas  1.  empereur  de  Russie. 
886  Statue  de  Christophe  Colomb  à  Colon  (Panama). 
887lMort  du  Père  Beckx,  gént^ral  de  la  Compagnie  de  Jésus. 


588 

88'^ 

887 

887 

887 

875 

887 

887 

675 

887 

800 

886 

88 

887 

886 

883 

854 

882 

80 

887 

583 

887 

785 

887 

632 

863 

848 


Henri  I,  prince  de  Condé,  meurt  empoisonné. 
A.  N.-D.  de  Paiis,  conférence  du  P.  Monsabré  contre  le  divorce. 
A  Bay-Chest'r,2e  explosion  détruisant  l'usine  à  dynamite  Dittmar. 
A  Paris,  mort  de  l'écrivain  Paul  Feval.  [mandée  le  14  janvier. 
A  Manchester,  mise  en  marche  d'une  machine  de  400  chev.  com- 
En  France,  ministère  BuH'et,  5e  de  la  3e  république. 
Le  parlement  allemand  adopte  la  loi  du  septennat  militaire. 
Les  yachts  à  voiles  Cornet  et  Daunlless  parlent  de  New- York  pour 
A  Bologne,  naissance  de  Benoît  XIV (P.  Lamberiini.)  [l'Europe. 
A  Montréal,  installation  du  nouveau  Conseil,  et  du  maire  C. 
Conclave  de  Venise,  élection  de  Pip  VII.  [Abbott. 

Annulation  de  l'acte  de  la  Colombie  Anglaise  contre  les  Chinois. 
A  Rome,  les  card.  Taschereau  et  Gibbons  raçoiveiit  le  chapeau. 
A  Bulfalo,  incendie  de  Ihôtel  Richmond,  25*victimes. 
Explosion  de  gaz  naturel  à  Murrayville  (Pensylvanie). 
Tremblements  de  terre  en  Sic  le,  éruption  de  l'Etna. 
A  Marseille,  naissance  de  Léo  Taxil  (Gabriel  Jogand-Pagès). 
Le  congrès  des  Etats-Unis  prohibe  la  polygamie. 
Assassinat  de  Paul  1,  empereur  de  Russie. 
Explosion  dans  la  mine  de  Builli  (Galles),  85  victimes. 
Première  procession  des  Flagellants,  à  Paris. 
Collision  de  deux  trains  de  fret  près  d'Ottawa,  pas  de  victimes. 
Naissance  de  Louis  XVII  à  Versailles.  [à  la  voile. 

Le  yacht  Cornet  arrive  1er  en  Irlande,  aprèî  14  j.  19  h.  de  marche 
Le  traité  de  St-Germain-en-Laye  rend  le  Canada  à  la  Franco 
Roi  de  Grèce,  le  prince  Georges,  beau-frère  du  prince  de  Galles. 
Ouverture  du  parlement  allemand  à  Francfort. 


Il 


On  va  faire  naufrage,  et  un  soldat  semble  se  hâter  de  manger  un  mor- 
ceau de  pain.  "  Comment,  lui  dit-on,  tu  as  le  courage  de  manger?  " — 
"  Avant  de  bcire  un  si  grand  coup,  répond-il,  on  peut  bien  manger  un 
peu  !  " 
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illes. 


mor- 


m 


C:  DQ  le    4  soir  à  lOhSlra 
ANLle  12  malin  à  11    26 


3«  mois,  31  j.— Bélier.  |j     MARS     II  A.  sainljosepli. 

PHASES  DE  LA  LUNE 

I         ^  PQ  le  20  soir  à  5h  49m 
I         (^  PL  le  27    "    à  5     13 

1"  jour  de  la  Lune  le  12.  Apogée  le  15,  périgée  le  Î8. 

Durée  du  jour,  de  llli.  6m.  à  12h.  42m.  ;  augmentation  Ih.  36m. 

A  Véquinoxe  du  printemps  (20  mars),  comme  à  Véquinoxe  d'automne 
(22  septembre),  tous  les  pays  ont  12  heures  de  jour  et  12  heures  de  nuit. 


Jours 

4  dimanches. 
27  jours  de  jeûne. 

Soleil 

Lune 

a 

en 
o 

G 
G 

lev. 

cou 

lev. 

cou. 

< 

iXl 

id 

61 

J 

1 

Du  très  saint  Sacrem3nt. 

6  40 

5  46 

.y9.  5'2 

m8.39 

2 

V 

2 

Le  saint  Suaire  de  N.-S. 

38 

4^ 

Il  07 

9  11 

3 

s 

3 

De  l'Immaculée  Conception. 

36 

49 

Mal 

9  45 

4 

D 

4 

3e  DIMANCHE  DU  CAnÈME. 

34 

50 

0  20 

10  23 

65 

1 

5 

Des  saints  Anges. 

6  33 

5  51 

1  30 

Il  06 

6 

m 

6 

Des  saints  Apôtres. 

31 

53 

2  36 

Il  55 

7 

m 

7 

S  Thomas  d'Aquin,  docteur,  1274. 

30 

5^1 

3  34 

S.  50 

8 

.1 

8 

S.  Jean  de  Dieu,  de  la  Charité,  1550. 

'28 

5(. 

4  24 

1   50 

9 

V 

9 

Les  Cinq  Plaies  de  N.-S. 

26 

57 

5  07 

2  52 

70 

s 

10 

Les  40  Martyrs  de  Sébaste,  320. 

6  24 

5  58 

5  44 

3  56 

1 

D 

il 

4e  DiM.  Solennité  de  S.  Joseph  (du  19). 

22 

6  00 

6  15 

4  59 

2 

1 

12 

S.  Grégoire,  pape  et  docteur,  604. 

20 

01 

6  42 

6  02 

3 

m 

13 

Des  saints  Apôtres. 

18 

03 

7  09 

7  03 

4 

m 

14 

De  saint  Joseph. 

16 

0^ 

7  33 

8  04 

75 

j 

15 

Du  très  saint  Sacrement. 

6  14 

6  05 

7  57 

9  04 

6 

V 

16 

Le  Précieux  Sang  de  N.-S. 

12 

06 

8  22 

10  04 

7 

s 

17 

S.  Patrice,  apôtre  d'Irlande. 

10 

07 

8  50 

Il  03 

8 

D 

18 

Dimanche  de  la  Passio". 

09 

08 

9  2< 

Mat. 

y 

1 

19 

S.  Joseph,  patron  de  rEglis'\  29. 

07 

Kl 

9  54 

0  03 

80 

m 

20 

S.  Cyrille  de  Jérus.,  év.,  d.,  386. 

6  05 

6  11 

10  34 

l  00 

1 

m 

21 

5.  Bmoît,  abbé,  543. 

03 

i;^ 

Il  21 

l  55 

2 

.1 

22 

6'.  Gabriel,  archange. 

00 

14 

S.    13 

2  47 

3 

V 

23 

Compassion  de  Marie. 

5  58 

!6 

1   16 

3  35 

4 

s 

24 

De  la  Férié. 

5  57 

17 

2  23 

4  17 

85 

D 

25 

Dimanche  des  Rameaux. 

5  55 

6  18 

3  36 

4  55 

6 

1 

26 

Lundi-Saint. 

53 

19 

4  50 

5  31 

7 

m 

27 

Mardi-Saint. 

5! 

21 

6  08 

6  04 

8 

m 

28 

Mercredi-Saint. 

50 

2^ 

7  27 

6  35 

9 

j 

29 

Jeudi-Saint 

48 

23 

8  45 

7  07 

90 

V 

30 

Vendredi-Saint.  Mort  de  N.S,  lan  33. 

5  46 

6  2/i 

10  04 

7  41 

91 

s 

31 

Samedi-Saint. 

5  44 

6  2() 

Il   18 

8  17 

Le  3  mars,  anniversaire  du  couronnement  du  pape  Léon  XIII,  en 
1878. —Le  19,  anniversaire  de  la  consécration  ép  scopale  ';u  card.  Tas- 
ch'.Toau,  en  1871.  —  La  i'ète  de  saint  Joseph  se  solennise  le  II,  par 
anticipation. 
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AVRIL 

Travaux. — Soins  particuliers  pour  les  veaux  et  les  agneaux  ;  soin  des 
abeilles  ;  parquage  des  moutons  à  mesure  que  la  terre  se  montre  ;  on 
sème  choux,  laitues,  etc.  ;  mise  en  état  des  clôtures  et  des  instruments 
aratoires;  plantations  d'arbres. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  tempête  ; — 2e  semaine,  tempête,  neige 
ou  pluie ,  3e  semaine,  tempête,  pluie  ;  4e  semaine,  beau  temps. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

10.  Ne  rappelez  jamais  un  service  rendu  : 

Le  bienfait  qu'on  reproche  est  un  bienfait  perdu. 

J  l.  Ne  publiez  jamais  rien  du  bien  que  vous  faites  : 
Il  faut  le  mettre  au  rang  des  affaires  secrètes, 

12.  Prêtez  avec  plaisir,  mais  avec  jugement  ; 
S'il  fa-it  récompenser,  faites-le  dignement. 


t-, 

•-s 


1 

2 
3 

4 

5 
6 
7 
8 
9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 
30 


c 

< 


EVENEMENTS 
(Les  astérisques  *  dôsigueut  des  centenaires) 


1886 

1882 

18/2 

1887 

1887 

1871 

1831 

1886 

1862 

I86i 

l5|-> 

1229 

1436 

1887 

178S 

1788 

1882 

1874 

I8.s7 

18-21 

1887 

1699 

1887 

1882 

1595 

1887 

1887 

1737 

1879 

1653 


Lettre  du  cardinal  Guibert  au  Président  de  la  République. 

Le  rameur  canadien  Hanlan  gagnn  l'anglais  Boyd,  ù  Londres, 

Morse,  auteur  de  l'alphabet  télégraphique  linéaire,  meurt  à  82  ans. 

A  Chicago,  grève  de  6  000  charpentiei's  et  menuisiers. 

Lettre  du  cardinal  Taschereau  sur  les  "  Chevaliers  du  Travail." 

A.  Paris,  la  Commune  arrête  Mgr  Darboy  et  M.  Bonjean. 

Don  Pedro  empereur  du  Brésil  par  l'abdication  de  son  père. 

Gladstone  expose  le  projet  du  "  Home  Rule  "  pour  l'Irlande. 

Les  Anglais  et  les  Espagnols  se  retirent  du  Mexique. 

A  Miramar,  Maximilien  d'Autriche  accepte  le  trône  du  Mexique. 

Gaston  de  Foix,  neveu  de  Louis  XII,  périt  vainqueur  à  Ravenne. 

Traité  de  Meaux,  mettant  (in  à  la  guerre  des  Albigeois. 

Paris  rentre  sous  1  autorité  du  roi  Charles  VII. 

Accident  du  bateau  Vicloria,  près  Fecamp,  20  victimes. 

*  Traité  d'alliance  entre  l'Angleterre  et  la  Hollande. 

*  Mort  de  Bufion,  célèbre  naturalisée  français. 
Perturbations  magnétiques  à  Zikawei  (Chine). 
làving^lone  inhumé  solennellement  à  Westminster  (Londres). 
A  Home,  décision  sur  les  miracles  dus  au  Vén.  de  la  Salle. 
Mort  du  chimiste  prussien  Achard,  1er  extracteur  du  sucre  de 
Inondations  à  Montréal,  se  continuant  jusqu'au  27.     [betterave. 
Mort  du  grand  poète  Jean  Racine,  âgé  de  59  ans. 

La  reine  Victoria,  d'Angleterre,  visite  la  Grande  Chartreuse. 

Massacre  du  docteur  Crevaux  et  de  ses  comi)agnons. 

Mort  de  1  Italien  Le  Tasse,  auteur  de  la  "  Jérusalem  délivrée.' 

Le  cardinal  Gibbons  visite  les  églises  et  séminaires  d'Orléans. 

A  Québec,  séance  parlementaire  de  22h  question,  de  coaiiance. 

Bulle  de  Clément  XII  condamnant  la  Franc-Maçonnerie. 

Les  Bulgares  offrent  le  trône  au  prince  Alexandre  de  Battenberg. 

Olivier  Cromwell  dissout  le  parlement  anglais. 


Un  Espagnol  a  cneval  arrive  de  nuit  à  une  auberge  isolée,  et  il  frappe 
à  la  porte  — <'  Qui  est  là  ?  "  lui  crie-t-on. — "  C'est  don  Sauche-Alphonse- 
Ramire  Juan-Pedro-Garlos-Francisque  de  Boxas-Suniga-Tuentes." — "  Je 
n'ai  pas  de  lits  pour  tant  de  monde,  allez  plus  loin." —  Le  voyageur  ne 
put  obtenir  d'entrer,  et  dut  se  rendre  à  une  autre  auberge. 


i 
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4«  mois,  30  j.— Taureau.      ||    AVRIL    ||      A  N.-D.  de  Bon-Secours. 


PHASES  DE  LA  LUNE 


C  DQ  le    3  malin  à  7h  47m 
ffîNLletl      «     à  4    13 


3  PQ  le  19  matin  à  6h  58ra 
©  PL  le  27     '♦     à  l    27 


!•'  '     .  de  la  Lune  le  1 1.  Apogée  le  12,  périgée  le  25. 

Durée  r!..  Jour,  de  12h.  45m.  à  I4h.  I3m.  ;  augmentation  1  h.  28m. 

Le  1er  avril,  la  Terre  est  à  sa  distance  moyenne  du  Soleil  :  107  fois  le 
diamètre  du  Soleil,  ou  1 1  600  fois  le  diamètre  de  la  Terre. —  Pendant  le 
mois  d'avril,  les  cadrans  solaires  retardent  de  4  minutes  le  l  sur  les  hor- 
loges régulières,  sont  d'accord  le  14,  et  avancent  de  3  minutes  le  30. 


Jours 

5  dimanches. 
Aucun  jour  de  jeûne. 

Soleil 

Lune 

• 

S 

05 

.22 
"o 

c 
c 

lev. 

cou. 

lev. 

cou. 

<j; 

ce 
D 

1 

5  42 

6  27 

92 

Pâques.  Bésurrection  de  N.-S.,  33. 

Mat. 

»i9.02 

3 

L 

2  Lundi  de  Pâques,  fête  légale. 

40 

29 

0  28 

9  49 

4 

m 

3 

Mardi  de  Pâques. 

38 

30 

l  30 

10  44 

95 

m 

4 

Merciedi  de  Pà({ues. 

36 

31 

2  24 

Il  43 

6 

.1 

5 

Jeudi  de  Pâques. 

5  34 

6  32 

3  09 

S.  45 

7 

V 

6 

Vendredi  de  Pâques. 

32 

34 

3  45 

1  29 

8 

s 

7 

Samedi  de  Pâques. 

31 

35 

4  15 

2  34 

9 

D 

8 

Dimanche  de  Quasimodo,  1"  ap.  P. 

29 

36 

4  42 

3  39 

100 

1 

9 

Annonciation,  l'an  -7  (de  dévotion). 

27 

37 

5  Oo 

4  42 

1 

m 

10 

S.  Isidore,  évéque,  doct.,  636. 

5  25 

6  39 

5  27 

5  45 

2 

m 

M 

S.  Léon,  pape,  docteur,  461. 

23 

40 

5  49 

6  48 

3 

i 

12 

Du  très  saint  Sacrement. 

21 

41 

6  11 

7  50 

4 

V 

13 

>.  Herménétîilde,  martyr,  586.    . 

20 

4'2 

6  35 

8  52 

105 

s 

14 

S.  Justin,  martyr,  167. 

18 

44 

7  02 

9  53 

6 

D 

15 

2e  dim.  Lk  saintk  Famille. 

5  16 

6  45 

7  33 

10  53 

7 

1 

16 

Des  siints  Anges. 

14 

46 

8  30 

11  49 

8 

m 

17 

S.  Anicot,  pape  et  martyr,  168. 

n 

48 

9  14 

Mat. 

9 

m 

18 

De  saint  Joseph. 

10 

49 

10  04 

0  42 

110 

,j 

19 

Du  très  saint  >acrement. 

09 

50 

Il  01 

l  30 

1 

V 

'20 

De  la  Passion  de  N.  S. 

5  07 

6  52 

S.  04 

2  13 

2 

s 

21 

8.  Anselme,  évoque  et  doct ,  1109. 

05 

53 

1   12 

2  52 

3 

D 

22 

3e  dim.  Patronage  de  saint  Joseph. 

04 

54 

2  24 

3  27 

4 

1 

23 

S  Georges,  maityr,  303. 

02 

55 

3  38 

3  59 

U5 

m 

24 

S.  Fidèle,  martyr,   16>2. 

5  01 

56 

4  57 

4  30 

6 

m 

•Ib 

S  Marc,  évangéliste,  l'an  68. 

4  59 

6  58 

6  16 

5  02 

7 

■i 

26 

SS  Clet  9 1 ,  et  Marcellin  304,  papes  et  m. 

57 

6  59 

7  36 

5  35 

8 

V 

27 

De  la  Passion  de  N.-S. 

55 

7  01 

8  55 

6  10 

9 

s 

28 

S.  Paul  de  la  Croix,  1575. 

54 

02 

10  11 

6  51 

120 

D 

29 

4e  dim.  S.  Pierre,  martyr,  1252. 

53 

03 

Il   18 

7  39 

121 

1 

30 

Ste  Catherine  de  Sienne,  vierge,   1380 

4  51 

7  04 

8  33 

La  quinzaine  de  Pâques  commence  le  dimanche  des  Rameaux  et  finit 
le  dimanche  de  Quasimodo  ;  c'est  le  temps  consacré  à  l'accomplisse- 
ment du  devoir  pascal. —  Le  jour  de  S.  Marc,  ainsi  qu'aux  Rogations,  il 
y  a  procession,  et  l'on  chante  les  Litanies  des  Saints,  pour  attirer  les 
Bànôdictions  divines  sur  les  fruits  de  la  terre. 


-lî- 


MAI 

Travaux. — Transport  et  étenda^re  des  fumiers  ;  on  laboure,  on  sème 
on  h  rsc,  oii  fait  les  rigoles;  on  sème  les  pommes  de  terre,  on  transplante 
les  choux,  les  bottes,  les  ognons  ;  on  plante  les  arbres  ;  bétail  aux  champs  ; 
tonte  des  moutons  ;  sucre. 

Temps  probable. —  1ère  semaine,  pluie  par  les  vents  du  sud  ou  du  sud- 
ouest  ; — 2e  semaine,  temps  variable; — 3e  semaine,  pluie  par  les  vents 
du  sud  ou  du  sud-ouest  ;— 4e  semaine,  temps  variable. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

13.  Au  bonheur  du  prochain  ne  portez  pas  envie  ; 
N'allez  point  divulguer  ce  que  l'on  vous  confie. 

14.  Sans  être  familier,  ayez  un  air  aisé  ; 

Ne  décidez  de  rien  qu'après  l'avoir  pesé. 

15.  A  la  religion  soyoz  toujours  lidôle; 

On  ne  sera  jamais  honnête  homme  sans  elle. 


2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

29 

30 

31 


EVENEMENTS 
(Les  astérisques  *  désignent  des  centenaires) 


1887 
1887 
1849 
1788 
1588 
1788 
1796 
1788 
1886 
1887 
188. 
1588 
1704 
1588 
1848 
1887 
1788 
1887 
988 
1886 
1886 
1887 
1430 
1887 
1887 
1886 
1887 
1887 
1845 
1887 
1887 


Service  régulier  du  tramway  électrique  à  Bruxelles. 

A  Québec,  arrivée  du  vapeur  Barcelona,  avarié  par  les  glaces. 

Dissolution  du  parlement  allemand  de  Francfort. 

*  Le  parlement  de  Paris  demande  la  convocation  des  Etats  Géné- 

*  f^]tats  Généraux  de  Blois,  sous  Henri  111.  [raux. 

*  Arrestation  de  d'Esprémesnil  et  de  Goislard;  du  parlement  de 
Clôture  du  1er  parlement  du  Bas-Canada.  [Paris. 

*  A  Versailles,  création  de  la  Cour  plénière. 

Le  "  Prince-Charlie,"  voilier  norwég.  entre  1er  au  port  de  Québec. 
Bref  organisant  les  provinces  ecclésiast.  de  Montréal  et  dOttawa. 
Clôture  de  la  correspondance  entre  M.  Mercier  et  le  Canlinal,  bill 

*  A  Paris,  journée  des  barricades,  sous  Henri  111.  [des  Jésuites. 
Mort  du  jésuite  Bourdaloue,  le  grand  prédicateur. 

*  A  Paris,  révolte  du  duc  rie  Guise  contre  le  roi  Henri  IIL 
A  Paris,  émeute  s'installant  à  l'Hôtel-de-Ville. 

A  Québec,  la  dame  Cyrille  Marceau  écrasée  par  une  locomotive. 

*  A  Lyon,  naissance  de  Jos.  Sève  (Soliman  Pacha),  généralissime 
Acte  d'incorporation  des  Tertiaires  de  Montréal.  [égyptien. 

*  Mort  de  saint  Dunstan,  év.  de  Cantorbéry,  et  conseiller  d'E- 
Décret  organisant  l'aérostation  militaire  en  France,  [douard  II. 
M.  de  Lesseps  rejette  les  écluses  pour  le  canal  de  Panama, 

1er  chemin  de  fer  en  Chine,  de  Tientsin  à  Taxou. 

*  Devant  Compiègne,  Jeanne  d'Arc  est  prise  et  vendue  aux  Ang. 
Incendie  de  00  maisons  près  de  Saint-Pétersbourg. 

A  Paris,  incendie  de  l'Opéra  Comique,  125  victimes. 

Le  Czar  et  la  Gzarine  visitent  Moscou,  ancienne  capitale  russe. 

A  New- York,  incendie  des  écuries  de  la  "  Bell  Line  Co."  perle  de 

Le  card.  Rampo'la,  sec.  d'Etat  de  Léon  XIII.        [1275  chevaux. 

Incendie  de  1632  maisons  à  Saint-Roch  de  Québec 

En  France,  le  ministère  Goblet  est  remplacé  par  le  min.  Houvier. 

Immense  et  désast.  incendie  au  port  de  Hambourg  (Allemagne). 


Un  jeune  homme  étant  debout  derrière  une  dôme  occupée  à  écrire,  se 
permet  de  lire  la  lettre  de  la  dame  ;  C3lle-ci  s'en  aperçoit,  et  écrit  alors 
ces  mots  :  "  Je  m'arrête,  car  j'ai  derrière  moi  un  indiscret  qui  lit  ma 
lettre."—"  Pardon,  madame,  dit  le  jeune  homme,  je  n'ai  rien  lu." 
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5»  mois,  31  j. — Gémeaux.        Il    |y|  A  I    II  Mois  de  Marie. 

PHASES  DE  LA  LUNE 


I         3PQle  18  soir   à  6h  10m 

I         @  TL  le  25  matin  à  8    45 

Apogée  le  9,  périgée  le  2i. 

lôh.  22m.;  augmentation  Ih.  6m. 

Pendant  toute  la  durée  du  mois  de  mai,  les  cadrans  solaires  marquent 
midi  lorsqu'il  est  midi  moins  3  ou  4  minutes  à  une  horloge  bien  réglée  ; 
accord  au  milieu  d'avril  et  au  milieu  de  juin. 


(^  DQ  le    2  soir  à  6h  25m 
@  NL  le  10    "    à  8    29 
1"  jour  de  la  Lune  le  11. 
Durée  du  jour  :  de  14h.  16m.  ? 


Jours 

4  dimanches  et  2  fêles  d'obligation. 
4  jours  déjeune. 

Soi 

.EIL 

Lune 

• 

S 

'o 

lev. 

cou 

lev. 

cou. 

< 

C« 

:^_ 

122 

m 

1 

SS,  Philippe  80,  et  Jacques  62,  apôtres. 

4  49 

7  05 

M.  18 

»«9.31 

3 

m 

0 

S.  Athanase,  évoque,  docteur,  473 

48 

07 

1  08 

10  25 

4 

j 

3 

Invention  de  la  sainte  Cuoix,  l'an  J26. 

46 

08 

1  47 

Il  40 

125 

V 

4 

Ste  Monique,  veuve,  389. 

45 

10 

2  23 

S.  43 

G 

s 

5 

S.  Pie  V,  pape,  1572. 

4  43 

7  11 

2  52 

l  47 

7 

D 

6 

5e  clim.    S.  Jeun  à  la  Porte  Latine,  95. 

42 

1-.' 

3  19 

2  49 

8 

1 

7 

Rogations.  S.  Stanislas,  év.,  raart.,  1079. 

41 

13 

3  43 

3  49 

9 

m 

8 

fiog.  S.  Michel  au  mont  Gargan,  493. 

29 

14 

4  07 

4  49 

130 

ni 

9 

Rog.  S.  Grégoire  de  Naz.,  év.  doct.,  390. 

38 

l(j 

4  31 

5  49 

1 

J 

lO 

Ascension  de  N.-S  ,  l'an  33,  d'oblig. 

4  36 

7  17 

4  56 

6  50 

2 

V 

M 

S.  François  de  Jérôme,  jésuite,  1716. 

35 

18 

5  23 

7  50 

3 

s 

12 

S.  Nérée  et  ses  compagnons,  martyrs,95. 

34 

19 

5  54 

8  49 

4 

D 

13 

Dimanche  dans  V octave  de  l'Ascension. 

33 

20 

6  30 

9  45 

135 

1 

14 

De  l'octave. 

32 

2'2 

7  11 

10  40 

li 

m 

15 

S.  Isidore,  cultivateu/,  1170. 

4  30 

7  23 

7  58 

Il  29 

7 

m 

16 

S.  Ubald,  évoque  de  Gubbio,  1160. 

29 

24 

8  53 

Mal. 

8 

j 

17 

Octave  de  V Ascension. 

28 

25 

9  53 

0  13 

9 

V 

18 

S.  Venant  ou  Venance,  martyr,  250. 

27 

26 

10  58 

0  53 

140 

s 

19 

Jeûne.  Vigile  de  la  Pentecôte. 

26 

27 

S.  06 

1  28 

1 

D 

20 

Pentecôte,  descente  du  S.-Esprit,  33. 

4  25 

7  2^ 

1  18 

1  59 

2 

1 

21 

Lundi  de  la  Pentecôte. 

24 

39 

2  31 

2  30 

3 

m 

22 

Mardi  de  la  Pentecôte. 

23 

30 

3  47 

2  59 

4 

m 

•23 

Qr.  De  Toctave. 

22 

31 

5  05 

3  29 

145 

j 

24 

De  l'oclave. — Fête  légale. 

2) 

32 

6  25 

4  03 

6 

V 

25 

Q  T.  De  l'octave. 

4  20 

7  33 

7  44 

4  41 

7 

s 

26 

QH.  De  l'oclave. 

21 

34 

8  58 

5  25 

8 

D 

27 

La  très  sainte  Trinité,  fôte  en  920. 

19 

35 

10  04 

6  16 

9 

1 

28 

S.  Augustin  lie  Kent,  604. 

18 

36 

Il  00 

7  14 

150 

m 

29 

N.-D.  Auxilialrice. 

18 

37 

Il  46 

8  18 

151 

m 

30 

S.  Félix,  pape  et  martyr. 

4  17 

7  38 

Mal. 

9  25 

152 

J 

31 

Fête-Dieu,  ou  du  T. s.  S.icrement,  I2'i6 

'»  17 

7  39 

0  24 

10  31 

A  Rimouski,  le  I,  anniversaire  de  la  consécration  de  MgrLangeviri,  en 
1867  ;  le  27,  premières  vêpres  de  S.  Germain  ;  le  28,  S.  Germain,  titulaire  de 
la  cathédrale  ;  le  29,  S.  Augustin  de  Kent  ;  le  30,  N.-D.  Auxiliatrice. 

A  Chicoutimi,  le  28,  anniversaire  de  l'élection  de  Mgr  Racine,  en  1878. 

Le  Temps  Pascal  Unit  la  veille  de  la  i'ète  de  la  très  sainte  Trinité.— 
La  veille  de  la  Pentecôte,  bénédiction  des  Fonts  baptismaux.  —  Aux 
Rogations,  procession  et  litanies. 


r 


à 
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JUIN 

Travaux. — J;iriiin  potager;  semis  de  tabac,  de  navet,  de  salade,  etc.; 
sarclage  ;  chemins,  fossés,  ponts,  cours  d'eau  ;  entretien  des  clôtures,  des 
toitures,  des  gouttières,  etc. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  vent  et  pluie  ; — 2e  semaine,  fréquentes 
ondées  ; — 3e  semaine,  beau  temps  ; — 4e  semaine,  beau  temps. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

16.  Détestez  et  l'impie  et  ses  dogmes  trompeurs  : 
Ils  séduisent  l'esprit,  ils  corrompent  les  mœurs. 

17.  RejV^lez  hautement  tout  principe  hérétique  : 
C'est  peu  d'être  chrétien  si  l'on  n'est  catholique, 

18.  Aimez  le  doux  plaisir  de  faire  des  heureux, 
Et  soulagez  surtout  le  pauvre  vertueux. 


r« 

c 

u, 

a 

•n 

< 

1 

1846 

2 

1688 

3 

1778 

4 

886 

5 

1688 

6 

1886 

7 

1826 

8 

1795 

9 

1886 

10 

I88G 

11 

1638 

12 

1884 

13 

1774 

14 

1<886 

15 

1887 

16 

1815 

17 

1745 

18 

1745 

19 

1625 

20 

1837 

21 

1884 

22 

1886 

23 

1603 

24 

1886 

25 

1615 

26 

1886 

27 

1759 

28 

1886 

29 

1833 

30 

1886 

EVENEMENTS 


Mort  du  pape  Grégoire  XVI  'Mar.r  Gapellari). 

*  Tourville  hi  d'Estrées  livrent  combat  à  Papachin,  espagnol. 
Ire  gazette  française  publiée  a  Montréal,  par  J.-F,  Mesplet. 
Traité  de  Séoul,  entre  la  Corée  et  la  France. 

*  Tremblement  de  terre  à  Bénévent. 

Le  bill  du  "  Home  Ruie  "  pour  l'Irlande  est  rejeté  par  341  c.  311. 

Concession  perpi'tuelle  du  2e  ch.  de  fer  franc.  :  S.-Etienne  à  Lyon. 

Mort  de  Louis  XVII  dans  la  prison  du  Temple,  à  Paris. 

Troubles  à  Belfast  (Irlande).  11  victimes. 

Eruption  du  mont  Taravéra  (Nouvelle-Zélande),  108  victimes. 

Fortes  secousses  de  tremblement  de  terre  au  Canada. 

Démission  du  ministère  Frère-Orban  en  Belgique. 

Vole  du  bill  organisant  le  gouvernement  de  Québec. 

A.  Solia,  ouverture  de  l'assemblée  Bulgare. 

Lf^ttre  de  Léon  XIII  au  cardinal  Rampolla. 

Napoléon  1er  défait  Blùcher  à  Ligny. 

Louisbourg  (Acadie)  pris  par  les  Anglais,  après  49  jours  de  siège. 

Les  Anglais  s'emparent  de  Beauséjour  et  de  tout  h  l'Acadie. 

Arrivée  à  Quf'b^'C  de  trois  Pères  jésuites  et  deux  Frères. 

Le  Hanovre  est  détaché  de  l'Angleterre. 

A  la  Haye,  mort  du  prince  d'Orange,  héritier  de  la  c.  de  Hollande. 

Kn  France,  promulgation  de  la  loi  d'expulsion  des  princes. 

Arrivée  de  Champlain  à  S'adaconé. 

Protestation  solennelle  du  comte  ue  Paris  contre  la  proscription. 

Le  Père  Dolbeau,  capucin,  célèbre  la  première  m'  sse  à  Québec. 

Concordat  avec  le  Portugal,  sur  l'église  des  Indes. 

Commencenient  du  siège  de  Québec  par  Wolfe. 

1er  train  de  Montréal  pour  Port-Mooili  (Océan  Pacifique). 

6e  chemin  de  fer  français,  Alais  à  B^auriaire  et  l,i  Grand'Gomb'% 

lJeraillem<'nl  d'un  train  enlrn  Belfast '^i  Dnbin,  8  \icl.     [p.  99  ans'. 


"  Pourquoi  tant  û"  fanfarunale?  dit,  un  jour  un  homm  •  t-ag  •  à  un  or- 
gueilleux qui  se  pavanait  sous  ses  b  aux  habits  :  tout  cela,  c'est  de  la 
laine,  et  celte  laine  a  été  produite  et  portée  par  une  brebis,  et  pourtant  ce 
n'est  qu'une  bête  1..." 
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6«  mois,  30  j. — Ecrevisse.        Il     JUIN     II        Au  divin  Cœur  de  Jésus. 

•:^HASES  DE  LA  LUNE 

%  PL  le  23  soir  à    4h  I3m 


^DQle  30    "    à  10    58 


(T:  DQ  le    1  matin  à    71i  ô9m 
-  NLle    9      "      à  II     39 

PQ  le  17     "      à    1     55 

!«'  jour  de  la  Lune  le  9.  Apogée  le  5,  périgée  le  21 . 

Durée  du  jour  :  de  15  heures  24  minutes  à  15  heures  35  minutes  ;  aug- 
mentation 1 1  minutes. 

On  a  les  jours  les  plus  longs  de  l'année  du  15  au  22  juin.— Au  solstice 
d'été,  20  juin,  le  Soleil  esi  à  sa  plus  grande  hauteur  au-dessus  de 
rhorizon  :  pour  Montréal,  68  degrés  ;  il  en  est  de  même  pour  Ottawa, 
Hull,  VaudiOLiil,  Longueuil,  Sainl-Iiyacinlhe,  Sherbrooke,  etc. 


Jours 

4  dimanches  et  l  fête  d'obligation. 
1  jour  de  jeûne. 

SOLKIL 

Lune 

• 

S 

— 

'5 

lev. 

cou. 

lev. 

cou. 

< 

ce 

S 

153 

V 

1 

De  l'octave  de  la  Fête-Dieu. 

4  16 

7  40 

M. 

56 

Il  36 

154 

s 

'2 

De  l'octave. 

16 

41 

1 

23 

S.  40 

155 

L) 

3 

2e  diiH.  après  la  Pen/ecvî/e.^Proces'sion. 

15 

4! 

l 

49 

l  39 

6 

1 

4 

S.  Frangois-Caracciolo,  clerc.  reg.,16()8. 

15 

4'2 

2 

13 

2  42 

7 

m 

5 

S.  Boiiitlice,  évè(iiie  et  martyr,  755. 

4  14 

7  43 

2 

36 

3  42 

8 

m 

0 

S.  Norbert,  premontré,  1134. 

14 

43 

3 

00 

4  42 

9 

j 

7 

Octave  de  la  Fète-Dini. 

14 

4'. 

3 

26 

5  43 

160 

V 

8 

Le  très  saint  CœuR  de  Jésus.  1686. 

13 

45 

3 

56 

6  42 

1 

s 

\i 

De  rimmaculée  Conception. 

13 

45 

4 

30 

7  41 

2 

D 

10 

3e  dim  Solennité  duT.S.  Cœur  de  Jésus 

4  13 

7  46 

5 

10 

8  36 

3 

l 

11 

S.  Barnabe,  apôtre,  lan  63. 

12 

46 

5 

55 

9  27 

4 

m 

12 

S.  Jean-Facondien,  aiigustin,  1479. 

12 

47 

6 

47 

10  13 

165 

m 

13 

S.Antoine  de  Padoue,  francise,   1231. 

12 

47 

8 

06 

10  53 

6 

j 

14 

S.  Basile,  évoque,  docteur,  379. 

12 

48 

8 

49 

Il  31 

7 

V 

15 

De  la  Passion. 

4  12 

7  4cs 

9 

56 

Mal. 

8 

s 

16 

S.  Francois-Piégis,  jésuite,  1640. 

12 

49 

II 

05 

0  03 

9 

L) 

17 

4e  dimanche  après  la  Pentecôte. 

1-2 

49 

S. 

16 

0  33 

170 

1 

is 

Des  saints  Anges. 

1-2 

50 

1 

28 

1  01 

1 

m 

19 

Ste  Julienne-Falconiéri,  vierge,  1540. 

12 

50 

2 

44 

1  30 

2 

m 

20 

De  saint  Joseph. 

4   1-2 

7  51 

4 

00 

2  01 

3 

j 

21 

S.  Louis  de  (Tonzague,  jésuite,   1591. 

12 

51 

5 

17 

2  34 

4 

V 

22 

S.  Paulin,  évêque  de  Nolo,  431. 

12 

51 

6 

33 

3   14 

175 

s 

23 

Vigile  de  S.  Jean-Baptiste. 

13 

51 

7 

4'« 

4  01 

6 

D 

24 

5e  dim.  Nativ.  d»-  S.  Jean-Bapt ,  l'an  -7 

13 

51 

8 

45 

4  55 

7 

1 

25 

S.  Guillaume,  abbe,  1157. 

4  13 

7  51 

9 

37 

5  57 

8 

m 

26 

SS.  Jean  et  Paul,  martyrs,  362. 

14 

51 

10 

20 

7  04 

9 

m 

•27 

De  l'octave  de  saint  .lean-Bariliste. 

14 

51 

10 

56 

8    12 

n.ô 

j 

•28 

Jeûne,  Vigile.  S.  Léon  II,  p.'ipe,  683. 

15 

51 

1  1 

25 

9  20 

181 

V 

29 

S.  Pierre,  apôlre,  l'an  67,  d'oblig. 

15 

51 

II 

53 

10  26 

182 

s 

30 

S.  Paul,  apôtre,  l'iin  67 

4  16 

7  51 

1 1  29 

ti^  ■         M        vV  ^v  V  %       *■•    1       ^-^    %^  ^     ^  -    ^       m.       »**i»            r     w     ■ 

Dans  la  province  eccli^siasti  |U()  d'-'  iilavva,  les  solennités  de  la  Fêle-Dieu 
et  de  saint  Pierre  se  cnièb  ent  ledimarich*'  suivant  :  la  fêi  •  même  uest  pas 
de  précepte  ;  ie  j  une  de  la  Sairii-Pie'rre  se  lait  le  samedi. 

A  Rimouski,  le  3,  solenniié  de  saint  Germain,  titulaire  de  la  i.athédrale. 

Dans  toute  la  Province,  à  la  solennité  de  la  fôle  du  très  saint  Cœur  de 
Jésus,  il  y  a  procession,  et  consécration  solennelle  au  divin  Coeur. 


I 


■*'wr, 


11 


il 


;     1 
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JUILLET 

Travaux. — Apprêt  des  granges,  hangars,  greniers  ;  soin  des  porcheries  ; 
mise  en  bon  étaules  râteaux,  fourchas,  faux,  moissonneuses;  fenaison; 
binage  des  légames;  on  recueille  les  essaims  d'abeilles. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  beau  temps;  2-3  semaine,  continuation 
du  beau  temps; — 3e  semaine,  vent  et  pluie; — 4e  semaine,  beau  temps. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

19.  Soyez  homme  d'honneur,  et  ne  trompez  personne  ; 
A  tous  ses  ennemis  un  cœur  noble  pardonne. 

20.  Aimez  à  vous  venger  par  beaucoup  de  bienfaits; 
Parlez  peu,  pensez  bien,  et  gardez  vos  secrets. 

21.  Nt3  vous  informez  pas  des  affaires  des  autres  ; 
Sans  mystère  apparent,  dissimulez  les  vôtres. 


EVENEMENTS 
(Les  astérisques  *  désignent  des  centenaires) 


d 
< 

1 

1887 

2 

1798 

3 

1315 

4 

188G 

5 

1887 

6 

1887 

7 

1887 

8 

1859 

9 

1886 

10 

1637 

11 

1588 

12 

1875 

13 

1688 

14 

1885 

15 

1875 

16 

1886 

17 

1870 

18 

1870 

19 

1871 

20 

7875 

21 

1588 

22 

1832 

23 

1588 

24 

1568 

25 

1883 

26 

1886 

27 

1488 

28 

1488 

29 

1887 

30 

1887 

31 

1759 

L'Ecole  Polytchnique  de  Montréal  agrégée  à  l'Université  Laval. 

Prise  d'Alexandrie  et  de  Rosette  par  les  Français. 

Louis  X  le  Hatin  abolit  le  servage  dans  ses  domaines. 

Arrivée  à  Porl-Moodi  du  1er  train  venant  de  Montréal  (136  hrs). 

La  vii:e  de  Zug  (Suisse)  s'effondre  partiellement  dans  le  lac. 

Grand  incendie  à  la  citadelle  de  Québec;  perte  de  20  chevaux. 

Le  Sobranié  bulgare  offre  le  trône  au  prince  Ferdinand  de  Gobourg. 

La  Lombardie  est  cédée  au  roi  de  Sardaigne. 

Amnistie  pour  les  révoltés  du  Nord-Ouest  en  1885. 

1er  acte  notarié  en  Canada,  par  Audouard,  notaire  à  Québec. 

*  Convention  de  Catherine  de  Médicis.pour  exclure  les  Bourbons  du 
Kn  France,  vote  de  la  liberté  de  l'enseignement  supérieur,    [trône. 

•  Révolution  d'Angleterre  ;  Jacques  II  se  relire  en  France. 
Photographie  d'un  feu  d'artifice  tiré  à  Lyon,  pose  15  secondes. 
Exposition  géographique  universelle  à  Paris  ;  congrès. 
Funérailles  du  cardinal  Guibart,  archevêque  de  Paris. 

La  France  déclare  la  guerre  à  l'Allemagne. 
Proclamation  du  dogme  de  l'infaillibilité  pontificale. 
Mgr  Guibert  est  transféré  de  Tours  à  Paris. 
L'explorateur  Stanley  atteint  le  lac  Victoria-Nyanza. 

♦  A  Rouen,  Henri  111  signe  l'édit  d'Union  avec  la  Ligue. 
Le  duc  de  Reichstadl  (Napoléon  II)  meurt  à  Shœnbrunn. 

*  "  L'English  Mercury  "  journal  politique  en  Angleterre. 
Mort  tragique  de  don  Carlos,  fils  de  Philippe  II,  roi  d'Espagne. 
1er  chemin  de  fer  japonais,  de  Tokio  à  Koumagai  (60  km). 
Lord  Salisbury  accepte  de  former  un  nouveau  cabinet. 

L.  de  la  Trémoïlle  vainc  les  Bretons  à  St-Aubin-du-Cormier 
Le  duc  d'Orléans  (Louis  XII)  est  fait  prisonnier  à  S. -Aubin. 

A  Stradella  (Italie),  mort  du  premier  ministre  Déprétis. 

Violents  orages  sur  Paris  et  les  environs. 

Le  général  Wolfe  subit  un  échec  au  Saut-Montmorency. 


Une  dame  regarde  l'étalage  d'un  magasin  ;  un  raala'lroit  qui  s'arrête 
au  même  endroit  voit  une  araig:née  sur  le  châle  de  la  dame,  et  frappe  l'a- 
raignée du  plat  de  la  main  en  disant  :  •*  Madame,  vous  avez  une  bête  der- 
rière vous."  "  Ah  !  pardon,  monsieur,  répond-elle,  je  ne  vous  savais  pas  là," 


'■■-r. 
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^s  porcheries 
s®s;  fenaison; 

continuation 
'^"  temps. 


?•  mois,  31  j— Lion.  ||       JUILLET       II  A  sainte  Anne. 

PHASES  DE  LA  LUNE 


M 


Lavai. 

■^6  iirsi. 
ac. 

"^iourg-. 


)9C. 

^ons  du 
ffrône. 

les. 


s 


m 


SNL  le    9  matin  à  Ih  22m 
PQleie      "      à  7    18 


@  PL  le  23  matin  à  Oh  50m 
(^  DQ  le  30    soir   à  3    3.i 


Apogée  les  3  et  31,  p'rigée  le  19. 
à  141i.  45m.;  diminution  50m. 


1"  jour  lie  la  Ijune  le  9. 

Durée  du  jour  :  de  I5h,  S5m 

Le  3  juillet,  la  Terre  est  à  Vaphélie,  c'est-à-dire  à  sa  plus  grande  dis- 
tance du  Soleil,  savoir:  109  fois  le  diamètre  du  Soleil,  ou  11  800  l'ois  le 
diamètre  de  la  Terre. — Le  8,  éclipse  de  Soleil  ;  le  22,  éclipse  de  Lune. 


Jours 

• 

B 

22 
o 

<_ 

ce 

S 

183 

D 

1 

184 

1 

2 

185 

m 

3 

6 

m 

4 

7 

j 

5 

& 

V 

6 

9 

s 

7 

190 

D 

8 

1 

1 

9 

2 

m 

10 

3 

m 

11 

4 

i 

12 

195 

V 

13 

6 

s 

14 

7 

l) 

15 

8 

1 

16 

9 

m 

17 

200 

m 

18 

1 

j 

19 

2 

V 

20 

3 

s 

21 

4 

D 

22 

205 

1 

23 

6 

m 

24 

7 

m 

25 

8 

J 

.'6 

9 

V 

27 

210 

s 

28 

1 

D 

29 

2 

1 

;iO 

213 

m 

31 

5  dimanches. 
Aucun  jour  de  jeûne. 


Cie  clim,  PiiKciKux  Sang  de  N.-S. 

Visitation  de  Marie,  l'an  -7. 

De  l'octave  de  S.  Pierre. 

De  l'octave. 

S.  Michel  des  Saints,  trinitaire,  IG25. 

Octave  des  SS.  Pierre  et  Paul. 

SS.  Cyrille  et  Méthode,  év.,  9«  siècle. 

le  dim.  après  la  Pentecôte.  Dédicace. 

S.  Zenon  et  ses  comp.,  martyrs. 

Les  Sept  Frères  martyrs,  164. 

De  saint  Joseph 

S.  Jean-Gualbert,  abbé,  1073. 

S.  Anaclet,  pape,  martyr,  91. 

S.  Bonaventure,  év.,  doct.,  1274. 

86'  dim.  après  la  Pentecôte. 

Notre-Dame  du  Carmel. 

S.  Alexis,  reclus,  408. 

S.  Camille  de  Lellis,  clerc,  1614. 

S.  Vincent  de  Paul,  prêtre,  1660. 

S.  Jérôme-Emilien,  somasque,  1537. 

Sle  Praxède,  vierge,  2»  siècle. 

6e  dim.  Ste  Madeleine,  pénitente,  l"  s. 

S.  Apollinaire,  év  ,  martyr,  79. 

Vigile. — Des  saints  Apôtres. 

S.  Jacques-le-Majeur,  apôtre,  47. 

Ste  Anne,  pat.  de  la  prov.  de  Québec,  1 0 

De  l'oclave  de  sainte  Anne. 

S.  Nazaire  et  ses  comp.,  mart.,  303. 

lOc  dim.  Solennité  de  sainte  Anne, 

De  l'octave. 

S.  Ignace  de  Loyola,  1"  jésuite,  1556. 


Soleil 

Lune 

lev. 

cou 
7  51 

lev. 

cou. 

4  16 

1/.  17 

s.  31 

17 

50 

0  40 

1  32 

17 

50 

1  Oi 

2  52 

18 

50 

1  30 

3  32 

4  18 

7  49 

l  58 

4  32 

19 

49 

2  30 

5  31 

20 

48 

3  07 

G  29 

20 

48 

3  51 

7  22 

21 

47 

4  41 

8  12 

4  21 

7  47 

5  39 

8  55 

22 

46 

6  41 

9  33 

23 

45 

7  48 

10  06 

24 

45 

8  57 

10  37 

25 

44 

10  07 

Il  06 

'1  20 

7  44 

Il  19 

Il  33 

27 

43 

^.  m 

Mal. 

28 

43 

1  45 

0  03 

29 

42 

2  59 

0  34 

30 

42 

4  14 

1  10 

i   31 

7  4' 

5  25 

1  52 

32 

4l: 

6  30 

2  41 

33 

39 

7  20 

3  39 

34 

.38 

8  13 

4  43 

35 

37 

8  5' 

5  51 

\   36 

7  36 

9  2'i 

7  00 

37 

35 

9  53 

8  08 

38 

33 

10  19 

9  13 

39 

32 

10  43 

10  17 

41 

31 

Il  07 

Il  20 

4  42 

7  2!i 

Il  32 

S.  20 

4  43 

7  28 

Il  59 

1  21 

Le  25,  S.  Jacques-le-Majeur,  titulaire  de  la  cathédrale  de  Montréal. 

Désignation  des  ofïices  votifs  facultatifs  :  lundi,  les  saints  Anges  ; 
mardi,  le-?  saints  Apôtres  ;  mercredi,  saint  Joseph  ;  jeudi,  le  très  saint 
Sacrement  ;  vendredi,  la  Passion  de  Notre-Seigneur  ;  samedi,  l'Imma- 
culée Conception  de  Marie. 

A  Nicolet,  le  10,  anniversaire  de  l'élection  Je  Mgr  Gravel,  en  1885. 
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1' 


AOUT 

Travatix.— Moisson,  en  coupant  les  grains  avant  la  complète  maturité  : 
salaison  lu  beurre,  confitures  avec  les  fruits  d'été,  fraises,  framboises, 
groseilles  ;  coupe  de  feuilles  de  betteraves  pour  les  vaches. 

Temps  probable.^  Ire  semaine,  temps  variable  ;— 2e  semaine,  temps 
pluviaux  ;— 3e  semaine,  fréquentes  ondées  ;— 4e  semaine,  continuation  du 
temps  pluvieux. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

N'aypz  point  de  lierlé,  ne  vous  louez  jamais; 
Soyez  humble  et  modeste  au  milieu  des  succès. 
Surmontez  l»^s  chagrins  oii  l'esprit  s'abandonne  ; 
Ne  failesrt'jaiilir  vos  peines  sur  personne. 
24.  Supportez  les  travers  et  les  défauts  d'autrui  ;     ' 
Soyez  des  malheureux  le  plus  solide  iippui. 


22. 


23. 


1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

« 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

29 

30 

31 


1887 

1887 

1886 

1887 

1833 

1858 

1887 

1788 

l88o 

1788 

1881 

1530 

886 

1887 

1866 

1886 

1886 

1886 

1662 

1886 

1886 

1711 

1866 

178rt 

1788 

1788 

388 

1886 

1873 

1656 

1881 


EVENEMENTS 
(Los  astérisques  *  rtôsignent  des  centenaires) 


Mort  de  Michel  Kalkoff,  directeur  de  la  "  Gazette  de  Moscou." 

Grand  incendie  à  Saint-Jean-Baptiste  de  Montréal. 

Lh'  cabinet  Sulisbury  est  présenté  à  la  Reine. 

Funérailles  civiles  de  Déprétis,  1er  ministre  italien. 

Le  vap."  Royal  William,"  const.  à  Québec,  part  pour  l'Angl^Herre 

Ministère  Cartier-J.-A.  Macdonald,  sous  le  Canada-Uni. 

Me?se  solennelle  sur  la  frégate  française  "  Minerve."  à  Montréal 

*  E'hi  de  Louis  XVI  convoquant  les  Etats  pour  le  1er  mai  1789 
Ballon  Krebs-Renard,  à  hélice,  1er  voyage  dirigé  et  fermé 

*  Louis  XVI  reçoit  les  ambassadeurs  de  Tipo-Saïb. 
Exposition  d'éltictricilé,  à  Paris. 

Prise  de  Florence  par  les  troupes  de  Charles-Quint. 

Introduction  du  système  métrique  en  Tunisie. 

Le  prince  Ferdinand  prend  le  pouvoir  en  Bulgarie. 

Clôture  du  8e  et  dernier  parlement  du  Canada-Uni. 

La  cavalerie  russe  passe  à  la  nage  le  Syr-Daria  (850  mètres). 

Concile  d  Ecosse,  le  premier  depuis  l'an  1559. 

Mgr  de  Montréal  déconbeille  les  assemblées  politiques  le  dimanche 

A  Pans,  mort  de  Biaise  Pascal,  à  l'âge  de  39  ans. 

Uetour  de  la  comète  de  Winnecke,  vue  au  Cap  (5  ans  i] 

A  Sofia  (Bulgarie),  déposition  du  prince  Alexandre  deBallemberg 

La  flotte  de  Waliçer  en  route  pour  assiéger  Québec,  est  deirnile 

L  Autriche  cède  la  Venétie  à  l'Italie.  rp;,r  l'ouragan 

*  Necker  remplace  Brienne  comme  ministre  de  Louis  XVI 
Le  prix  d'éloquence  décorné  à  M.  Noël  par  l'Académie 

L  archevêque  de  Sens  est  brûlé  en  effigie  par  la  popul.  de  Paris. 

*  Les  soldats  de  Theo.lose  font  trancher  la  tête  à  Maxime 
tremblement  de  terre  en  Grèce,  300  victimes 

Mgr  Guibert  ouvre  la  souscription  pour  l'église  de  Montmartre, 
^e  P.  Garneau  tué  par  les  Agniers,  sur  lOutaouais. 
ier  feu  du  phare  d  Armen,  en  conf-truction  depuis  1867 


Urie  dame,  qui  quête  pour  les  pauvres,  tend  son  aumonière  à  un  richard" 
—  Je  n  ai  rien,  dit  celui-ci.—"  Alors,  monsieur,  prenez  dedans,  car  c'e«t 
aumône"''  "^""^  '"  ^'''  '"'  ^^^^^^''-^^^  richard  sourit,  et ve?sa  son 
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I 
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"^P^^le  maturité  ■ 
;«««'  framboise'; 

^'^'ilinuaiion  du 


); 


fosc 


ou.'' 


^fontréal 
tiïài  i  jgg  • 

né. 


oanche 


f  f 


8«  mois,  31  j.  —  Vierge.    *   Il    AOUT    II        ^^^  ^^'"^  Cœur  de  Marie. 

PHASES  DE  LA  LUNE 

®  NL  le    7   soir  à    Ih  76m      1      @  PL  le  21  matin  à  Uh  20m 
3  PQ  le  14  malin  à  11    49         I      ^  DQ  le  29      '«      à    9    24 

1"  jour  de  la  Lune  le  8.  Périgée  le  13,  apogée  le  27. 

Durée  du  jour  :  14  heures  42  minutes  à  13  h-ures  18  minutes  ;  dimin  i- 
tion  1  heure  24  minut»^s.— Le  7,  éclipse  -le  Soleil. 

Au  commencemenl  du  mois  d'août,  les  cadrans  solaires  retardent  do 
6  minutes  sur  les  horloges  régulière^  ;  à  la  lin  du  mois,  il  y  a  accord. 
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4  dimanches. 
1  jour  de  jeûne. 


1  .S.  Pierre  aux  fJens,  l'an  42. 

2  Octave  de  sainte  Anne, 

3'liiv.  du  corps  (\i'  S.  Kli(i'nnf\  415. 

i  S.   Dominique,  Nm-  dominiciin,  122'i. 

ôj  1 1  «  dnn.    Nnlre-lJiimi'  des  Ncii/es,  4 1 5. 

(S  Ti  tuispguvalinn  de  N.S.,  l'an  32. 

7|S.  C;ij.'l;in,  lh<alin.  I:-I7. 

8|S.  Cyriiiqiie  et  ses  (.omi      mni't.,  303 


87, 


9|S.  Al[ihonse  de  Ligiiori,  év.  do^  t., 
lOjS.  Lâchent  dincrt».  m;ir!\r,  218. 
1  I^Sle  l'hilomène,  viiTije  et  nuiilyre. 
121126  dim.  Sle  Claire,  vierge,  1253. 
l3jDe  l'octave  de  S.  L.iurent. 
14|Vigile  fie  l'Assomption. 
15' Assomption  «le  Marie,  l'an  47. 
16  S  hoch,  confesseur,  1327. 
I7!()clave  dQ.  saint  Laurent. 
I8|S.  Hyacinthe,  dominicain,  1257.   Jeûne 
I9|l3e  dim.  Solennité  de  l'Assomption. 

20  S   Bernard,  abbé,  docteur,  1153. 

21  Ste  Chantai,  v^uve,  Ire  visitand.,  1641. 

22  Octave  de  L' Assomption. 

23  S.  Philippe-Béniti,  servite,  1285. 

24  S.  Barthélémy,  apôtre,  l»""  siècle. 

25  S.  Louis,  roi  de  France,  1270. 

26  14e  dim,.  Le  saint  Cœur  de  Marie. 

'Il  S.  Jos-Calasanz,  des  Ecoles  pies,  1648. 

28  S.  Augustin,  évêque  et  docteur,  430. 

29  Décollation  de  S.  J.-B.,  l'an  32. 

30  Ste  Rose  de  Lima,  vierge,  1617. 

31  S.  Raymond,  de  la  Merci,  1240. 


Soleil 

Lune 

lev. 

'1  45 

cou 

lev. 

cou. 

i7  27 

Mal. 
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4  29 

7  31 

54 

16 

5  35 

8  07 

55 
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6  45 

8  39 

4  56 

7  13 

7  56 

9  09 

57 

12 

9  08 

9  37 

58 

\b 

10  21 

10  06 

59 

08 

il  36 

10  37 

5  00 

07 

S.  49 

Il  10 

5  01 

7  06 

2  02 

11  50 

02 

05 

3  13 

Mat. 

04 

03 

4  18 

0   35 

05 

01 

5  17 

1  28 

07 

6  59 

6  06 

2  29 

5  08 

6  57 

6  48 

3  32 

09 

56 

7  23 

4  42 

10 

55 

7  53 

5  51 

12 

53 

8  20 

6  57 

13 

51 

8  44 

8  02 

5  14 

6  49 

9  09 

9  06 

15 

47 

9  33 

10  07 

16 

46 

9  59 

Il  08 

17 

44 

10  28 

S.  09 

19 

42 

11  00 

1  09 

5  20 

6  40 

Il  39 

2  07 

5  21 

6  39 

3  27 

Le  2,  à  Nicolet,  anniv<rsaire  de  la  consécration  de  Mgr  Gravel,  en  1885. 

Le  4,  à  Ghicoutimi,  anniversaire  de  la  consécration  de  Mgr  Racine,  en 
1878. 

A  Saint-Hyacinthe  :  le  !6,  saint  Hyacinthe,  titulaire  de  la  cathédrale, 
double  de  1'*  classe,  avec  octave. 
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il 


SEPTEMBRE 

Travaux.— Rt'colte  (les  haricots,  fèves,  blés-fl'inde,  pommes,  pommes 
delerre,  labjc;  on  couvre  les  asperges  et  la  chicorée;  on  dresse  les  lo- 
malps.  Prepaialion  du  bt^urre  ;  récolle  des  graines  polai^ères. 

Temps  probable. —  Ire  semaine,  temps  varidble  ; — 2e  semaine,  beau 
tem|»s  ;— 3e  s^^niaine,  continuation  de  beaa  temps; — 4e  semaine  ;  encore 
du  beau  temps, 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

25.  Hi.^pren^iz  sans  aigreur,  louez  sans  flatterie  ; 
Ne  méprisez  personne,  entendez  raillurie. 

20.  Fuyez  l^s  libertins,  1  ;s  f.ils  oX  les  pf'danls  ; 
Choisissez  vos  amis,  voyez  d'honnêtes  gens. 

27.  Ne  pai  lez  jamais  mal  des  personnes  absentes  ; 
liv'ir.cz  pru  lumm "nt  des  persomi  'S  pirsc  .les. 
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1535 

8 

70 

9 

1886 
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1883 

12 

1881 

13 

1886 

14 

1886 

15 

1882 

16 

1886 

17 

1871 

18 

1544 

ly 

1881 

20 

1886 

21 

1885 

22 

1688 

23 

1844 

24 

1870 

25 

1866 

26 

1886 

27 

1788 

28 

1886 

29 

1884 

30  1882 


EVENEMENTS 


Le  tunn  ■!  de  la  Severn  (A-nglelerr»')  ouvert  aux  marchandises. 

Tremblements  de  terre  en  (Jhine,  plus  de  30  000  victimes. 

2h  Parlement  fédéral  du  Canada. 

Kn  France,  ministère  Jules  Favrf,  1er  d-^  la  3e  république. 

Naissance  de  Louis  XIV,  iilsde  Louis  Xlll  et  d'Anne  d'Autriche. 

(^hribtopbe-Colomb  quille  les  Canaries  pour  l'occident. 

Ire  messe  en  Canada,  à  l'Ile-aux-Coudn  s,  devant  Jacques  Cartier. 

Prise  de  Jérusalem  par  Titus,  fils  de  Vespasien. 

Dissolution  de  l'Assemblée  U'gislative  de  Québec. 

Philippe  V,  roi  d'Kspagne,  décrète  la  "  loi  salique." 

Mort  de  l'amiral  Pierre,  commandant  à  Madagascar. 

A  Elm  (SuissH),  éboulement  qui  fait  114  victimes. 

TiaveFàée  du  Pas-de-Calais  par  le  '•  Volta,"  mù  à  l'électricité. 

Jackson  obtient  une  bonne  photographie  au  clair  de  Lune. 

Inondations  dans  l'Iialie  septentrionale. 

Le  président  Diaz  ouvre  le  Congrès  mexicain. 

Ouverture  du  tunnel  du  Mont-Ceni=. 

Paix  de  Crespy,  entre  François  I  et  Charles-Quint. 

Mort  de  Garlield,  j)résidenl  des  Etats-Unis. 

Tenlalive  républicaine  à  Madrid,  par  140  soldats. 

Dt'cret  approuvant  les  actes  du  3e  concile  de  Baltimore. 

•  Mort  du  voyageur  François  Bjrnier,  dit  le  Mogol. 
Clôture  du  1er  Parlement  du  Canada-Uni. 

Li  colonel  anglais  Wolseley  arrive  au  Fort-Garry. 
Prorogation  du  parleraient  anglais  après  le  vote  des  subsides. 
Nouveaux  désordres  à  Belfast  (Irlande). 

*  Enregistrement  de  l'édit  du  8  août  sur  les  Etats  Généraux. 
Le  duc  d'Aumale  fait  don  de  Chantilly  à  la  France. 

A  Paris,  mort  de  l'ingénieur  Eugène  Bourdon. 
Chemin  de  fer  d'Ottawa  à  Coleau-Landing. 


Un  homme  qui  jouait  se  trouvait  constamment  importuné  par  un  voisin 
à  vue  couite  et  à  long  nez  ;  il  prend  son  mouchoir  et  ea  couvre  le  grand 
U3Z  ;  "  Ah!  dit-il,  je  le  prenais  pour  le  mien  !..,'' 
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•mmes,  pommes 
•n  dresse  les  to- 
res. 

semaine,  beau 
>maine  ;  encore 


9'niois,  30j.— Balnnce.  Il      SEPTEMBRE      ||  Aux  suints  Angos. 


PHASES  DE  LA  LUNE 


®  PL  le  20  malin  h  Oh  30m 
(^  DQ  hi  28      "      à  3     36 


P'  ligùo  le  8,  iipogéo  le  24. 


^NLlc    G  m.'itin  à  Oh  I  Im 
Q)  PQ  le  12    soir    à  5    05 
1"  jour  de  la  Lune,  le  G. 

Dnn'>e  du  jour:  de  13  heures  15  minutes  à  11  heures  45  minutes; 
diminution  1  Inuire  30  minu("<*, — A  VKiiuinnxe  d'automne,  le  22,  tous  les 
pays  ont  12  heures  de  jour  et  12  heures  de  nuit. 

Le  I,  il  y  a  accord  entre  les  cadrans  solaires  et  les  horloges  bien 
réglées  ;  à  la  lin  du  mois,  il  est  midi  moins  10  minutes  à  l'horloge  quand 
les  cadrans  solain-s  manjuenl  midi. 


Jours 

5  dimanches. 
3  joui-s  de   ieimo. 

Soleil 

Lune 

c 

S 

•/) 

« 

1 

s 

o 

J                                         0 

lev. 

cou 

lev. 

cou. 

< 

245 

en 
s 

1 

5  22 

6  37 

S.  Egidius  ou  Oilles,  abbé,  558. 

M.  23 

53  35 

chandises. 

6 

D 

2 

15e  dimanche  après  la  Penlecôle. 

23 

35 

1   14 

4  43 

times. 

7 

1 

3 

Des  saints  Anges. 

25 

33 

2   13 

5  26 

■, 

8 

m 

4 

Des  saints  Apôtres. 

26 

31 

3  07 

6  04 

blique. 

9 

m 

5 

S.  Laurent-Juslinien,  évêque,  1455. 

5  28 

6  2!) 

4  27 

6  38 

i 

ne  d'Autriche. 

f    250 

j 

0 

Du  très  !-aint  Sacrement. 

21) 

27 

5  38 

7  09 

it. 

1 

V 

7 

De  la  l*as?^ion. 

3(1 

20 

6  5-2 

7  38 

• 

eques  Cartier. 

9 

s 

8 

Nativité  dk  Mahie,  Tan  -23. 

31 

23 

8  07 

8  08 

3 

D 

y 

10c  dim    Le  S.  Nom  de  Marie.  Sol.  du  8. 

32 

2'2 

9  23 

8  38 

î 

4 

1 

1(1 

S  Nicolas-Tolentin,  ermite,  1308. 

5  34 

6  21 

10  39 

9  12 

>'. 

,;     255 

m 

11 

De  l'octave  de  la  Nativité, 

35 

20 

Il   53 

9  49 

Jà        6 

m 

II 

De  l'octave. 

30 

18 

yl    06 

10  33 

I       ^ 

j 

13 

De  l'ot  tave. 

37 

16 

2   12 

Il  23 

ectricilé. 

1       ^ 

V 

l'i 

Exaltai  ion  de  la  sainle  Croix,  629. 

38 

14 

3  13 

Mat. 

r 

Lune. 

■       ^J 

s 

15 

Octave  de  la  Nativité. 

5  40 

G  li 

4  04 

0  21 

260 

D 

16 

17e  dim.  N  -L).  des  Sept  Douleurs. 

41 

0- 

4  47 

l  24 

m     1 

1 

17 

Stigmates  do  S.  Frnnrois,  1224. 

42 

(■6 

5  23 

2  30 

1     ^ 

m 

18 

S.  Joseph-Cuperlin,  l'rancisc,  1G63. 

43 

0 

5  54 

3  37 

1       3 

m 

19 

QT.  S.  Janvier  et  ses  comp.,  m.,  291. 

45 

Oî 

6  21 

4  43 

W        ^ 

j 

20 

S.  Enstache  et  ses  eomp.,  m.,  130. 

5  46 

6  OC 

6  46 

5  50 

265 

V 

01 

QT.  S.  Mathieu,  apùtre,  \"  siècle. 

47 

5  5^ 

7  11 

6  53 

ire. 

aii      6 

s 

•22 

QT.  S.  Thomas  de  Villeneuve,  év.,  1555 

48 

56 

7  21 

7  ^)5 

■1      "^ 

D 

■23 

I8e  dimanche  après  la  Pentecôte. 

49 

54 

8  OC 

8  57 

8    ^ 

1 

2'i 

Notre-Dame  de  la  Merci. 

51 

5'2 

8  28 

9  57 

Wm      9 

m 

25 

Des  saints  Apôires. 

5  5'2 

5  50 

8  58 

10  58 

bsides. 

m  270 

m 

26 

De  saint  Joseph. 

53 

49 

9  33 

Il  57 

■* 

m    2 

j 

27 

SS.  Cùine  et  Damien,  martyrs,  303. 

54 

47 

10   15 

S.   53 

léraux. 

V 

•28 

S.  Vinceslas  de  Bohème,  m.,  935. 

55 

46 

Il  02 

l  46 

i 

Wt      3 

s 

21) 

S.  Miguel  et  tous  les  Angep,  493. 

56 

4.'i 

Il  56 

2  35 

1 
1 

l  274 

D 

30'iye  di'  >.   Solennité  de  S.  Mi<hel. 

15  57 

5  42 

3  21 

! 

ï       A  Sherbrooke,  le  l, anniversaire  de  l'éleclion  de  Mgr  A.  Racine, en  I87i. 

1        A  Sherbrooke,  la  ïèta  do  saint  Michel,  titulaire  de  la  cathédrale,  est 
^    double  de  Ire  classe. 
■        A  Montréal,  le  2,  solennité  de  la  Nativité  de  Marie  ;  le  9,  le  saint  Nom 

run  voisin 
vre  le  çrand 

B     de  Marie,  double  de  Ire  classe,  avec  octave. 

1 

^Ot 

ta^ 

va,  le  1,  anniversaire  de  l'élection  de  Mgr 

•Duh 

arael 

,en  18 

74. 

!      '. 
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OCTOBRE 

Travaux. — Préparation  des  locaux  pour  l'hiver,  nettoyage  soigné  des 
Stables  et  du  poulailler  ;  récolte  les  betteraves  et  des  carottes  ;  on  pré- 
pare la  nourriture  verte  pour  le  b-^lail  ;  conserves  du  fruits  et  de  légumes. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  temps  frais,ondées  ; — 2e  semaine,  temps 
variable  ; — 3e  semaii^e,  beau  temps  ; — 4e  semaine,  continuation  du  beau 
temps,  pluie  vers  la  fin. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

28.  Consultez  volontiers,  évitez  les  procès  ; 
Où  règne  li  discorde,  établissez  la  paix. 

29.  Avec  les  inconnus  usez  de  déliance  ; 
Môme  avec  vos  amis,  ayez  de  la  prudence. 

30.  Point  de  folles  amours,  ni  de  vins,  ni  de  jeux  : 
Ce  sont  là  trois  écunils  en  naufrasHS  fameux. 
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16X8 

30 

1886 

31 

1886 

E'^ENEMENTS 


1er  chemin  de  fer  en  France  :  S.-Elienne  à  Andrezleux  (Loire). 

Deuxième  guerre  civile  dite  de  religion,  en  France. 

Mort  de  Mgr  Baillargeon,  archevêque  de  Québec. 

3  millions  500  mille  électeurs  français  sont  pour  les  monarchistes. 

*  Louis  XVI  convoque  les  notables  pour  le  6  novembre. 
Mgr  de  Forbin-Janson  élève  une  croix  au  mont  St-Hilaire. 
Elections  législatives  dans  la  province  de  Québec. 
Stanley  arrive  à  Zanzibar,  et  part  avec  300  noirs. 

*  Mort  de  Claude  Perrault,  architecte  français. 

Mort  de  Mgr  Dupanloup,  év.  d'Orléans,  à  Domène  (Isère). 

Gruy  Garlelon,  gouverneur  du  Canada. 

364  moutons  mérinos  à  Harabouillet,  don  du  roi  d'Espagne. 

Arreslalion  de  M.  Parnell,  patriote  irlandais. 

Victoire  de  Fridlingen  par  Villars  sur  les  Impériaux. 

Convenlion  pour  le  percement  des  Alpns  au  Sainl-Gothard. 

Amédée  d'Aoste,  prince  d'Italie,  devient  roi  d'Espagne. 

Arrivée  de  Napoléon  1er  à  Sainte-Hélène  (oc.  Atlantique). 

Mort  de  Méhul,  compositeur  franc  lis* 

Mort  tragique  de  Lawrence,  persécuteur  des  Acadiens. 

Mort  du  cardinal  de  TaliHyrand-Périgord,  archevêque  de  Paris* 

Mort  du  gymnasiarque  Aug.  Navarre,  sous  une  Mongollière, 

L'Espagne  déclaie  la  guerre  au  Maroc. 

*  Mort  de  Charles  Ducange,  auteur  des  Glossaires. 

*  Mort  de  François  Chastellux,  de  l'Académie  Française. 
Grand  incendie  rue  Parlhenais,  à  Montréal. 

Réception  de  Michael  Davilt  à  Montréal  (la  Land  League). 
vl.  Pasteur  devant  l'Académie  :  guérison  de  la  rage. 
A  New->Cork,  inauguration  de  la  statue  de  la  Liberté. 

*  Prise  dp  Philisbourg  par  Vauban. 

En  France,  loi  pour  "  laïciser"  l'enseignement  primaire. 

A  Charleroi  (Belgique),  manifestation  ouvrière,  500  000  personnes. 


Trois  étudiants,  montés  sur  des  dnes,  font  une  promenade,  au  cours  de 
laquelle  ils  rencontrent  trois  cavaliers  fringants. — "  Comment  vont  les 
ânes  ?  "  demande  l'un  des  cavaliers.—"  Us  vont  à  cheval,"  répondent  les 
étudiants 
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10"  mois,  31  j.— Scorpion.  Il     OCTOBRE    ||       Aux  Anges  Gardiens. 
'  PHASES  DE  LA  LUNE 

Ô  NL  le    5  malin  à  9h  39m        j        (^  PL  le  19  soir  à  4h  lim 
3PQIel2      "      àO    34  I        ^  DQ  le  27    «'    à  9    01 

["jour  do  la  Lune  le  5.  Périgée  le  6,  apogée  le  22. 

Durée  du  jour  :  de  11  heures  40  minutes  à  10  heures  9  minutes;  dimi- 
nution 1  heure  31  minutes. —  Les  cadrans  solaires  sont  en  avance  de  10 
minutes  le  l,  et  de  16  minutes  le  31. 

Le  1er  octobre,  la  Terre  est  à  sa  distance  moyenne  du  Soleil  :  107  fois 
le  diamètre  du  Soleil,  ou  1 1  600  fois  le  diamètre  de  la  Terre. 
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J 
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S 

.2 
"o 

4  dimanches, 
l  jour  de  jeûne. 

Soleil 

Lune 

lev. 

;cou. 

lev. 

cou. 
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ao_ 
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1 

1 

S.  Romi,  év.  de  Reims,  533. 

5  59 

5  39 

M.  57 

«3.59 

6 

ra 

2 

Les  saints  Anges  Gardiens,  1680. 

6  00 

37 

2  04 

4  35 

7 

m 

3 

De  saint  Joseph. 

02 

3r) 

3  14 

5  06 

8 

.1 

4 

S.  François  d  Assise,  mineur,  1226. 

03 

33 

4  28 

5  36 

9 

V 

5 

8.  Placide  et  ses  comp.,  m.,  546. 

6  05 

5  31 

5  44 

6  06 

28U 

s 

() 

S.  Bruno,  chartreux,  llOl. 

06 

29 

7  01 

6  36 

l 

D 

7 

206  dim.  N.-D.  du  Rosaire. 

07 

28 

8  20 

7  09 

2 

1 

8 

Stn  Brigitte,  veuve,  1373. 

08 

26 

9  38 

7  45 

3 

m 

9 

S.  Denis  et  ses  compagnons,  m.,  272. 

10 

24 

10  54 

8  28                      . 

4 

m 

10 

S.  François  de  Borgia,  jésuite,  1572. 

G   11 

5  23 

S.  06 

9  17                      3 

28Ô 

j 

11 

Du  très  saint  Sacrement. 

12 

21 

1  09 

10  13                      i 

G 

V 

12 

De  la  Passion. 

13 

19 

2  03 

Il   16 

7 

s 

13 

S.  Edouard,  roi  d'Angleterre,  1060. 

15 

17 

2  49 

Mat, 

8 

I) 

14 

2 le  dim.  Malcrnilè  de  Marie. 

16 

15 

3  26 

0  21 

1    9 

1 

15 

Ste  Thérèse,  carmélite,  1582. 

6  18 

5  14 

3  58 

1  28 

'290 

m 

16 

Des  saints  Apôtres. 

19 

12 

4  25 

2  34 

1 

m 

17 

Ste  Hedwige,  de  Pologne,  veuve,  1243. 

20 

10 

4  51 

3  3»                      1 

2 

j 

18 

S.  Luc,  évangéliste,  1"  siècle. 

22 

08 

5  15 

4  42                      1 
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V 

19 

S.  Pierre  d'Alcantara,  franc,  1562. 

23 

OG 

5  38 

5  45                      i 

4 

s 

20 

S.  Jean-Gantius,  prêtre,  1473. 

6  25 

5  04 

6  03 

6  48                      ! 
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21 

22e  dim.  Pureté  de  Marie. 

27 

5  02 

6  29 

7  48             ; 

0 

1 

22 

Des  saints  Anges. 

28 

5  00 

6  58 

8  49 

7 

U! 

23 

Le  très  saint  Rédempteur. 

29 

4  58 

7  31 

9  49 

« 

m 

24 

S.  Raphaët,  archange. 

31 

4  5() 

8  09 

10  46                      ^ 

9 

j 

25 

S  Chrysanlho  et  Ste  Darie,  m  ,  237. 

6  32 

4  55 

8  54 

Il  41 

300 

V 

26 

S.  Evariste,  pape  et  martyr,  U2. 

33 

54 

9  45 

8.  31 

1 

s 

27 

De  l'Immaculée  Conception. 

34 

5: 

19  42 

l  16                     ; 

2 

D 

28 

23e  dim.  SS.  Simon  et  Jude,  ap.,l"  siècle 

35 

5v 

Il  45 

l  56 

3 

1 

29 

Des  saints  Anges. 

37 

50 

Mat. 

2  32 

4 

m 

;iO 

Des  saints  Apôtres. 

6  38 

4  49 

0  52 

3  04 

305 

m 

31 

Jeûne,  Vigile  de  la  Toussaint. 

6  39 

4  48 

2  02 

3  34 

Le  18,  à  Sherbrooke,  anniversaire  de  la  consécr 

ation 

de  Mgr  Antoine 

Kacine,  en  1874.—  A  Sherbrooke,  on  continue  l'o 

clave 

de  saint  Michel, 

jusiiu'au  6  inclusivement. 

'*' 

A  Ottawa,  le  28,  anniversaire  de  la  consécrati 

on  d( 

3  Mgr  Duhamel, 

en 
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î 
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NOVEMBBE 

Travaux. — Transplantation  des  arbres  ;  mise  en  las  des  mauvaises 
herbes  et  des  feuilles  ;  on  étend  les  fumiers  ;  labours  d'automne  ;  rigolos 
d'écoulement,  bois  de  chauflage,  marinades. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  pluie  par  les  vents  du  sud  ou  du  su  î- 
ouesl  ; — 2e  semaine,  fréquentes  ondées  ; — 3e  semaine,  continuation  des 
ondées  ou  neige  ; — 4e  semaine,  pluie  ou  neige. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

31.  Sobre  pour  le  travail,  le  sommeil  et  la  table, 
\  ous  aurez  l'esprit  libre  et  la  santé  durable. 

32.  Jouez  pour  le  plaisir  et  perdez  noblement  ; 
Sans  prodigalité,  dépensez  prudemment. 

33.  Ne  perdez  poini  de  lenps  à  des  choses  frivoles: 
Le  sage  est  ménag^^rdu  temps  et  des  paroles. 
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EVENEMENTS 


Cyclone  au  Bengale  :  500  000  victimes. 

Révoltes  dans  le  district  de  Montréal. 

A.  Paris,  ouverture  de  l'Ecole  Centrale  des  arts  et  manufacture?. 

Loi  internationale  sur  les  signaux  maritimes. 

*  Guillaume  d  0;ange  pr^nd  le  pouvoir  à   Londres,   en  place  de 

*  A  Versailles,  2e  assemblée  des  Notables  de  France.  [Jacques  11. 
Entrée  à  Naples  de  Victor  Emmanuel,  roi  de  Sardaigne. 
Le  card.  Taschereau  interdit  "  La  Lanterne,"  d'Aithur  Buies. 
A  Hio  (Brésil)  photographie  d'un  éclair  ramifié. 
Héunion  du  parlement  de  la  province  de  Québec. 
i\  Bordeaux,  Mgr  d'Aviau  organise  l'œuvre  des  Bons  livres. 
En  France,  ministère  de  Rochebouët,  9ftde  la  3e  république. 
A  Pittsbourg,  incendie  de  la  cathédrale  (Saint-Pierre). 
Première  messe  à  New-York,  dans  l'Onondago. 
Incendie  du  séminaire  de  Québec  (Ire  fois). 
Manifestations  hostiles  au  ministère  John  Macdonald. 
A  Londres,  M.  Sogan  vend  70  pigeons  voyageurs  pour  17  246  fr?. 
454  Acadiens  exiles  abordent  en  Pensylvanie. 
Entre  Montréal  et  Toronto,  incendie  de  deux  chars  Pullman. 
I3e  Parlement  du  Bas-Canada. 
Inauguration  du  monastère  des  Ursulines  à  Québec. 
Massacre  à  Saint-Domingue,  incendie  de  Pori-au-Prin  e. 
Abd-el-Kadtr  se  r^nd  au  général  de  Lamuricière. 
Arrivée  d    Charlemagne  à  Rome,  4e  fois. 
A  Nice,  pompe  Dumonlant.  foulant  à  588  mètres  de  hauteur. 

*  Mort  de  Philippe  Quinault.  auteur  dramatique  français. 

*  Entrée  du  princ  ■  d'Orange  à  Londres,  Jacques  11  détrôné. 
Clôture  du  5e  parlem-nt  du  Cana  la-Uiii. 
Le  pape  saint  Léon  III  rentre  à  Ruine. 
Irembiem  nt  de  terre  en  Chine  :  100  000  victimes  à  Pékin. 


•'■  Qooi!  je  «uis  les»^ul  ici  assez  avancé  pOiir  ne  pas  cruire  en  Dieu  ?  " 
— «'  Pardon,  mon^-ieur,  dit  la  maities«edu  logis;  nousavons  ici  un  chien, 
un  chat,  un  st-riu  et  un  dindon  qui  ny  croient  pas  non  plus;  mais  ces 
pauvres  bôies  ne  s'en  vantent  pas..." 
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li«raois,30j.— Sagittaire  II    NOVEMBRE    ||        —        Aux  Défunts. 

PHASES  DE  LA  LUNE 

@NLle    3    soir    à    7h  08m      j      ®  PL  le  18  matin  à  lOh  2lm 
3  PQ  le  10  matin  d  11     21         I      ^  DQ  le  26    soir  à    0    26 

1"  jour  de  la  Lune  le  4.  Périgée  le  3,  apogée  le  18. 

Durée  du  jour  :   10  heures  5  minutes  à  8  heures  56  minutes  ;  diminu- 
tion l  heure  9  minutes. 

Les  cadrans  solaires  avancent  de  lô  minutes  le  I,  et  de  II  minutes  le 
30,  par  rapjjort  aux  horloges  bien  réglées. 
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4  dimanches  et  l  fête  d'obligation. 
Aucun  jour  de  jeûne. 


Toussaint,  867,  d'obligation 

(lomuv  moralion  des  Morts.  998. 

De  l'octave  de  la  Toussaint. 

24e  dim.  l'alronage  de  Marie. 

De  l'octave. 

De  Toctave. 

De  l'oclavo. 

Octave  de  la  Toussaint, 

Déd.  de  S.-Jcan-de-Lalran,  4«  siècle. 

S.  André. Avellin,  théatin,  1590. 

25e  dim.  S.  Marlin,  év.  de  Tours,  400. 

S.  Marlin,  pape  et  martyr,  653. 

S.  Stanislas-Kostka,  jésuite,  1568. 

S  Didace,  Iranciscain,  1463. 

Ste  Gertrude,  vierge,  668. 

8.  Josaphat,  évèque  et  martyr,  1623. 

S.  Grégoire  Thaumaturge,  év.,  264. 

26e  dimanche  après  la  Penlecôle. 

Ste  Elisabeth  de  Hongrie,  veuve,  1231, 

S.  Félix  do  Valois,  irimtaire,  1212. 

Présentation  de  Marie,  l'an  -20. 

Ste  Cécile,  vierge  et  martyre,  230. 

S.  Clément,  pape  et  martyr,  100. 

S.  Jean  de  la  Croix,  carme,  1591. 

Ile  dim    Ste  Catherine,  vierge,  m.,  4«  s, 

S  l'ierre  il" Alexandrie,  év  ,  m.,  311. 

S.  Léonard  do  PoiL-Maurice,  Ir.,  1751. 

S  Irénée  et  ses  comp.,  martyr;'^   202. 

Vigile  de  S.  André. 

S.  André,  apôtre,  l'an  69. 
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en  Dieu  ?  " 
ici  un  chien, 
■is  ;  miiia  ces 


lejourd^'S  Morts,  tous  les  (lutels  sont  privil'^giés,  et  la  messe  peut 
être  aj)pli((UéH  à  tous  lus  (lélïmls,  ou  à  plusieurs,  ou  à  un  seul. 

Le  19,  à  Saint  Ilyacinth,3,  anniversaire  de  l'élection  de  Mgr  Moreau, 
en  1875. 

Le  23,  à  Trois-Ri' ières,  anniversaire  de  l'élection  de  Mgr  Laflôche, 
en  1866. 


—  26  — 


DÉCEMBRE 

Travaux. — Chemins  d'hiver,  voitu:'es  d'hiver,  balisage  des  chemins; 
battage  du  grain  ;  réparation  des  outils  ;  fabrication  d'ustensiles  et  d'ou- 
tils ;  triage  dt-'S  semences  ;  provisions  de  viandes;  paillassons. 

Temps  probable. — Ire  semaine,  neige  et  tempête  ; — 2e  semaine,  temps 
froid  et  beau;  3e  semaine,  neige  et  tempête  ; — 4e  semaine,  forte  gelée,  à 
moins  que  le  vent  ne  vienne  du  su  1  ou  du  sud-ouest. 

LES  MAXIMES  DE  LA  SAGESSE. 

34.  Sachez  à  vos  devoirs  immoler  vos  plaisirs, 

Et  pour  vous  rendre  heureux,  modérez  vos  désirs. 

35.  Ne  demandez  à  Dieu  ni  grandeur  ni  richesse, 
Mais  pour  vous  gouverner  demandez  la  sagesse. 

J,-B.  Blanghabo,  né  dans  les  Ardennes  en  1731,  fat  professeur  chez  les 
Jésuites,  à  MbIz  e  à  Verdun,  et  mourut  le  15  juin  1797. 
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EVENEMENTS 


Jeanne  d'Arc  est  déclarée  Vénérable. 

A  Sancian,  mort  de  saint  François-Xavier. 

Clôiure  du  Concile  de  Trente,  sous  l^.  pape  Pie  IV. 

A.  Washington,  inrendie  d  >  l'opéra  Herzog. 

Grand  incendie  à  Napierville,  église,  presbytère,  couvent. 

Mort  de  Jean-Marie  G  lud^^t,  fondateur  des  usines  de  Rive-de-Gier 

liUlher  autorise  la  polygamie.  [et  S.-Ghamond. 

Promulgation  du  Syllabus  ou  colleciion  des  erreurs  modernes, 

Rhc  nsement  de  Montréal  :  ISô  5i'2  âmes. 

Lettre  du  cardinal  Taschereau  contre"  L'Armée  du  Salut." 

A  Windsor,  mort  du  prince  A  Ibert,  époux  de  la  reine  Victoria. 

En  France,  ministère  Jules  Simon,  7e  de  la  3e  république. 

Ouvt^rture  du  Concile  de  Trente,  sous  le  pape  Paul  IIL. 

1  le  Parlement  du  Bas-Canada,  à  Québec. 

Merlatli  termine  un  jeune  de  50  jours,  à  Paris. 

A  Marseille,  incendie  du  navire  "  Protis,"  chargé  de  pétrole. 

Le  Conseil  d'Etat  approuve  la  donation  de  Chantilly  par  le  duc 

S.  Montréal,  5e  incemiie  du  théâtre  Nordheimer.  [d'Aumale. 

Incendie  à  l'Arsenal  de  Brest  (France.) 

E[)reuve  télégraj'hique  entre  Londres  et  New- Westminster. 

[)ir cours  de  Mgr  Freppel  sur  la  politique  suivie  au  Tonquin. 

Etit^nne  de  Blois  couronné  roi  d'Angleterre. 

*  Henri  lll  fait  massacrer  le  duc  de  Guise  aux  Etats  de  Blois. 
Traité  anglo-américain  de  Gand,  fin  d'une  guerre  de  3  ans. 
Le  pape  Léon  lll  proclame  Charlemagne  empereur  des  Romains. 
Mort  de  Mgr  de  Saint-Vallier,  év.  de  Québec  depuis  40  ans. 
Ouverture  du  1er  parlement  de  la  province  de  Québec. 
Le  général  Duphot  assassiné  à  Rome. 

*  Le  Tiers-Etul  expose  ses  exigences  au  parlement  de  Bretagne. 
Convention  anglo-portugaise  de  Lisbonne  sur  les  colonies  d'Afrique. 
A  M;i  Ira-*  (Ind"),  incendie  d'un  tlv^ire,  300  victimes. 

■  -'  ■■         '  ■  ■  ■ — ^..  .1  I  .     .       I     II—-I  ■■  ■■..,11 ■  ■  »i       ■  ^1  mit  I     ■  m        II  ■» 

La  femme  île  Socralo  n'eluit  pas  douce  ;  un  jour,  à  force  d'injures,  elle 
fait  prendre  à  Socrate  la  résolution  de  sortir,  puis  elle  lui  jette  un  pot 
d'eau  sale  :  "  Après  le  tonnerre,  dit  Socrate,  il  falla-i  bien  de  la  pluie..." 
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—  Il        DECEMBRE        jj 

12*  mois,  3 1  j.— Capricorne.  — 

PHASES  DE  LA  LUNE 

@  NL  le    3  matin  à  5h  lira  @  PL.  le  18  matin  à  5h  4Gm 

3  PQ  le  10      <'      à  l     51  g  DQ  le  26      •'      à  l    05 

1"  jour  de  la  Lune  le  3.  Périgée  les  2  et  30,  apogée  le  15. 

Durée  du  jour  :  8  heures  o4  minutes  à  8  heures  45  minutes  ;  diminu- 
tion 9  minutes.  —  On  a  les  jours  les  plus  courts  de  l'année  (8  heures  40 
minutes)  du  13  au  25. — Le  24,  il  y  a  accord  entre  les  cadrans  solaires  et 
les  horloges  bien  réglées. 

Le  21  décembre,  solstice  d'hiver  :  le  Soleil  est  alors  à  sa  moindre 
hauteur  au-dessus  de  l'horizon:  pour  Montréal,  23  dearés  ;  il  en  est  de 
même  pour  Ottawa,  Hull,  Vaudreuil,  Longueuil,  Saint-Hyacinthe,  Sher- 
brooke, etc. 
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5  dimanches  et  2  fêtes  d'obligation. 
8  jours  de  jeûne. 


De  l'Immaculée  Conception. 
1er  dimanche  de  1*  A  vent. 

.S.  /'Vanço/'.$-lauier.  jésuite,  1552. 

S.  Pierre-Chrysologuo,  év.,  doci.,  452. 

Jeitne.  Ste  Bibiane, vierge,  m.,  363.  (du  2) 

S.  Nicolas,  évêque  de  Myre,  342. 

Jeune.  S.  Ambroise,  év.,  tloct.,  397. 

Immac.-Concep.  de  Marie,  -24,  oblig. 

2e  dimanche  de  l'Avent. 

La  Sle  Maison  de  Lorelte,  1291. 

S.  Damase,  pape,  384. 

Jeûne.  De  l'octave  de  l'Imm.-Concept. 

Ste  Lucie,  vierge  et  martyre,  304. 

Jeûne.  De  l'octave. 

Octave  de  rimmaculée-Conception. 

3e  dimanche  de  l'Avent. 

De  la  l'érie. 

Expeckilion  de  Marie. 

QT.  De  la  Ferie. 

De  la  Férié. 

QT.  S  Thomas,  apôtre,  1"  siècle. 

Q  r.  De  la  Férié. 

4e  dim.  dk  l'Avent. 

Jeûne.  Vigile  de  Noël. 

Noël,  Naissance  de  N.-S.,  l'an -7,  oblig. 

S.  Etienne,  l"'  martyr,  lan  34. 

S.  Jean,  apôtre  et  évangéliste,  101. 

Les  S8.  Innocents,  martyrs,  l'an  -0. 

S.  Thomas  do  Cantorbéry,  mari.,  1170. 

Dimanche  dans  loctavc  de  Noël. 

S  Sylvestre,  papo,  l'an  335. 
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A  Québec,  le  24  décembre,  anniversaire  de  lelection  de  Mgr  Taschereau, 
en  1870.— A  Chicoulimi,  la  fête  de  S.  Fran^^ois-Xavier  est  de  1ère  class>e 
avec  octave  :  la  solennité  a  lieu  le  9, 


QtTELQUES  NOTES  ASTRONOMIQUES 

La  Terre,  la  Lune,  le  Soleil  et  les  étoiles,  sont  des  boules  ou  sphères  se- 
mées dans  l'espace,  complètement  isolées  les  unes  des  autres,  et  main- 
tenues, dans  leurs  positions  respectives  et  dans  leurs  mouvements,  par 
les  lois  admirables  qu'a  posées  la  ])uissance  infinie  du  Créateur  des 
mondes. 

Le  diamfUre  du  Soleil  égale  108  fois  et  demie  celui  de  la  Terre,  et  le 
diamètre  de  la  Lune  est  les  '27  cenliomcs,  soit  environ  le  quart  du 
diamètre  de  la  Terre-  Le  So!<'il  et  la  lAine  nous  paraissent  être  de  même 
grandeur;  en  réalité  le  diamètre  du  Soleil  vaut  près  do  400  fois  celui  do 
la  Lune,  mais  en  même  temps  il  est  400  fois  plus  éloigné  de  nous  (i)lus 
exactement  387  foi'^). 

La  Terre  fait  le  tour  du  Soleil  en  un  an,  ou  plutôt  en  365  jours  5  heures 
48  minutes  47  secondes,  soit,  en  décimales:  365  j  242  216  6  ;  dans  ce 
trajet,  notre  gloî-e  lait  29  kilomètres  et  demi,  soit  18  milles  ^  par  se- 
conde; c  est  1800  fois  la  vitesse  d'un  train  de  chemin  de  fer  3n  bonne 
marche  !  La  courbe  ainsi  décrite  i)ar  la  Terre  autour  du  Soleil  se  nomme 
Ecliptique  :  ce  n'est  pas  tout  à  fait  une  circonférenc-»;  c'est  une  ellipse, 
dont  un  foyer  est  oc-'^upé  par  le  Suleil.  Par  suite,  la  Terre  n'est  pas 
toujours  à  la  même  ilistance  du  Soleil;  c'est  vers  !.•  1er  janvier  qu'elle 
est  le  plus  près  du  Soleil  {périhélie),  et  vers  le  3  juillet  qu'el'e  e.-t  le 
plus  éloignée  du  Soleil  [aphélie)  ;  au  moment  du  périhélie,  la  dislance 
dis  deux  astres  égale  105  fois  le  diamètre  du  Soleil,  ou  1 1  400  fois  le 
diamètre  de  la  Terre  ;  au  moment  de  laphélie,  la  distance  égale  109  fois 
le  diamètre  du  So'eil,  ou  II  800  fois  le  diamètre  de  la  Terre. 

Outre  \Qmouvemenl  de  translation,  dont  nous  venons  de  parler,  la  Terre 
est  soumise  à  un  mouvemeni  de  rotation,  c'est-à-dire  qu'elle  tourne  sur 
elle-même  à  la  façon  d'une  roue  ou  dune  toupie,  comme  si  le  Globe  était 
traversé  par  un  axe  ;  les  extrémités  de  cet  ;ixe  imaginaire  sont  les  mies 
de  la  Terre  :  l'un,  qui  est  le  plus  près  de  l'Europe,  de  l'Asie  et  de  l'Amé- 
rique, est  le  pôle  nord,  boréal  ou  arctique;  l'autre  est  le  pôle  sud,  austral 
ou  antarctique. 

L'axe  de  la  Terre  n'est  pas  perpenticulaire  au  pian  de  l'Ecliptique  ;  il 
s'en  faut  de  23  degrés  J,  ou  d'un  quart  d'angle  droit  qu'il  occupe  celte 
position  ;  mais  pendant  que  la  Terre  parcourt  rEclipticjue.  son  axe  reste 
toujours  parallèle  à  lui  même;  et  malgré  les  grandes  dimensions  'e 
l'EcI  pt'.que  (214  fois  le  diamère  du  Soleil,  ou  23  "200  fois  le  diamètre  de 
la  Terre),  les  étoi'es  sont  t».'llement  éloignées  de  nous  que  Taxe  de  la 
Terre,  prolongé  dans  l'espuce,  semble  toujours  atteindre  aux  mômes 
noints  de  ce  que  l'on  nomme  improprement  la  sphère  céleste  ;  de  là  vient 
la  fixité  presque  complète  de  Vctoite  polaire,  qui  n'est  qu'à  l  degré  J  du 
point  où  aboutit  l'axe  du  Globe,  prolongé  du  côté  du  pôle  nord. 

C'est  le  mouvemeni  de  rotation  de  la  Terre  qui  produit  le  jour  et  la 
nuit  ;  et  c'est  le  mouvement  de  translation,  combiné  avec  le  maintien  de 
Taxe  parallèle  à  lui-même,  qui  produit  les  saisons,  ainsi  que  Vinégalité 
des  jours  cl  des  nuits.  On  peut  se  rendre  compte  de  ces  phénomènes,  en 
plaçant,  le  sor,  sur  une  table  isolée,  une  lampe  destinée  à  rr  jr'^senler 
le  Soleil,  et  en  figurant  la  Terre  par  une  pomme  enfilée  dans  ui.o  broche  : 
tenez  la  broche  un  peu  inclinée  du  côté  d'un  même  mur  de  la  salle,  et 
faites  le  tour  de  la  table  en  partant  sur  votre  droite  ;  un  tour  complet  de 
la  table  représente  un  tour  de  la  Terre  autour  du  Soleil,  soit  une  durée 
d'une  année  ;  et  si,  pendant  ce  transport,  vous  faiies  i)irouetter  la  broche 
dans  le  môme  -ocns,  chaque  tour  de  la  pomme  sur  elle-même  représente 
un  jour  et  une  nuit  pour  uti  même  point  du  Giobe  terrestre  ;  une  épingle 
que  vous  enfoncerez  presque  complètement  dans  la  pomme  figuroi'a   un 
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habitant  du  Globe,  ou  une  ville,  Qt  permettra  de  voir  cette  ville  dans  le 
jour  ou  dans  la  nuit,  dans  les  longs  jours  ou  dans  les  longues  nuits,  et 
p:»r  suite  dans  les  diverses  saisons  de  l'année. 

Il  existe  d'autres  corps  analogues  à  notre  Terre,  tournant  comme  elle 
autour  du  Soleil,  et  tournant*en  même  temps  sur  eux-mêmes  :  ce  sont  l-.s 
autres  qu'on  nomme  planèlea.  Nous  connaissons  8  planètes  principales, 
qui  sont  par  ordre  de  distance  au  Soleil:  Mercure,  Vénus,  la  Terre,  Mars, 
Jupiter,  Saturne,  Uranus,  Neptune  ;  il  y  a  en  outre,  entre  Mars  et  Jupit^-r, 
jilusieurs  centaines  de  petites  planètes  (ju'on  ne  peut  voir  qu'au  télescope  ; 
(Ml  en  connaît  dé]à  environ '270. 

11  existe  aussi  d'autres  corps  analogues  à  notre  Lune,  tournant  autour 
des  planètes,  ut  leur  renvoyant  la  lumière  du  Soleil  :  ce  sont  les,  satellites 
dus  planètes  Nous  en  conuaissi'us  20,  distribués  comme  il  sui'  :  la  Terre 
a  un  satellite.  Mars  en  a  '2,  Jupiter  en  a  4,  Saturne  en  a  8,  Uranus  en  a  4, 
et  Neptune  en  a  uu  ;  Saturne  a  en  outre  plusieurs  anneaux. 

Outre  les  planètes  et  les  satellites,  oa  observe  chaque  année  d'autres 
autres  errants  qu'on  nomme  comètes,  à  cause  de  la  traînée  lumineuse, 
sorte  de  chevelure  qui  les  accompagne.  Parmi  les  centaines  de  comètes 
qui  ont  été  observées,  il  y  en  a  13  dont  on  connaît  la  marche,  et  dont  le 
retour  a  été  constaté. 

Les  planètes  Vénus,  Mirs,  Jupiter  et  Saturne  paraissent  à  l'œil  nu 
connnme  de  brillantes  étoiles  ;  mais  on  les  reconnaît  à  leurs  déplacements 
continuels  paruii  les  étoiles  proprement  dites. 

Les  étoiles  conservant  entre  elles  les  mêmes  positions  respectives,  et 
c'est  le  mouvement  rotatoire  de  la  Terre  qui  nous  (ait  croire  que  la 
splii-re  céleste  louine  en  bloc  autour  de  nous.  Les  étoiles  sont  d>^s 
soleils  comme  le  nôtre  ,  et  c'est  leur  immense  éloignement  qui  les  fait 
li.irultre  comme  des  points,  ou  qui  même  nous  empêche  de  les  voir  :  la 
photographie,  a])pliquée  tiésormais  à  reproduire  les  diverses  parties  de 
la  sjdière  céleste,  va  ouvrir  un  champ  nouveau  et  inépuisable  aux 
découvertes  de  la  science. 

L'étude  de  l'Astronomie  est  l'une  des  plus  attrayantes  auxquell"S 
l'homme  puisse  se  livrer,  et  l'une  des  plus  propres  à  élever  vers  le 
Créateur  les  âmes  droiies  et  sincères  :  "  Los  cieu.v  racontent  la  gloire  de 
Dieu,  et  le  lirmement   aunouo  les  œuvres  de  ses  mains  (Psaume  18)." 
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DIGiNlTÉ  DU  TRAVAIL 

Sans  le  travail,  que  faire  de  sa  ie,  de  son  temps,  de  ses  forces  ?  Gom- 
ment passer  ses  jours  .'  On  tombera  dans  le  désœuvrement,  et  l'homme 
oisif  est  un  homme  malheureux,  mépris i  et  méprisabl»^.  Arrière,  arrière 
le  paresseux  !  Sa  vie  n'aj>portera  de  bonheur  à  personne,  car  il  ost  bien 
prêt  d'être  méchant. 

Au  contraire,  le  travail  est  le  gardien  des  bonnes  mœurs,  le  travail  est 
une  dignité,  c'est  presque  une  prière.  Ajoutez  à  tout  cela  que  le  travail 
n'fst  diflicile  que  lorsqu'il  est  vu  de  loin,  comme  bien  d'autres  chos  is,  ou 
qu'on  ne  le  touche  que  du  bout  des  doigts,  comme  un  homme  qui  a  peur 
de  se  piquer;  mais  quand  on  court  dessus  avec  ardeur,  quand  on  le 
saisit  à  bras-le-corps,  quand  ou  le  secoue  vigoureusement,  c'est  une  jouis- 
siucii,  c'est  un  besoin,  c'est  une  passion  ;  on  ne  peut  plus  vivre  sans 
travailler.  Enfin,  l'homme  qui  travaille  est  un  homme  respectable  et 
r-'specté  ;  n'est-ce  pas  lui,  ajirès  tout,  qui  nous  fait  vivre?  De  plus,  il  e^t 
grand  ;  car  la  vraie  grandour  consiste  à  remporter  des  victoires  sur  soi- 
même,  et  lui,  il  a  vaincu  la  paresse  et  l'amour  du  plaisir, 
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Du     I 
monde  I 

Anl 

5949 

1657 

i-293 

5197 

753 

5344 

60G 

5414 

536 

5905 

45 

69-21 

29 

59. '6 

'24 

5927 

23 

5030 

20 

5945 

8 

5943 

5944 

6 

5946 

4 

5949 

-l 

59Ô0 

fi 

5956 

7 

5959 

10 

596.^ 

14 

5974 

25 

5978 

29 

5979 

30 

5980 

31 

5981 

32 

598V 

33 

5983 

34 

598  0 

36 

5986 

37 

5990 

4i 

5991 

4 '2 

5990 

47 

5997 

48 

5999 

50 

6000 

51 

6004 

hh 

6011 

62 

6016 

67 

6017 

6S 

6019 

70 

6044 

95 

6049 

100 

<û  s 


148 
210 
709 
725 
730 
73, 
734 
740 
747 

748 

750 
753 

760 
763 
767 
778 
78-2 
783 
78  I 
785 
766 

787 
789 
790 
704 
795 
800 

801 
803 
804 
8nh 
8IÔ 
820 
821 
828 
828 
833 


FAITS 


Création  de  l'homme  :  Adam  et  Eve. 

D'^luge,  arche  de  Noé. 

F'-n  lalion  de  Rome  par  Romulus  et  Rémus. 

l.es  Juifs  captifs  à  Babylone. 

Edit  de  Gyrus  en  faveur  des  Juifs. 

Jules-César  réforme  ie  calendrier, 

César- Auguste  empereur. 

Conception  immaculée  de  Marie. 

Nativité  de  Niarie. 

Marie  présentée  mu  Temple. 

Edit  p  ur  le  2h  dénombrement. 

Fi'inçailles  de  Marie  et  de  Joseph,  Annonciation 

Visitation,  naissance  de  Jean  <^t  de  Jésus. 
Circoncision,  Epiphinie,   Présentation,   fuite  en 

EL'Ypte,  massacre  des  Innocents. 
Ai'chélaûs  règne  en  Judée. 
Dt^nièrH  .■inn''e  de  l'ère  ancienne. 


Première  année  de  ïère  chnlienne. 

L'Enfant  Jésus  au  milieu  des  docteurs 

Mort  de  sainte  Anne 

Avènement  de  l'empereur  Tibère. 

Ponce  Pilate  gouverneur  de  l.i  Judée. 

Moit  de  saint  Joseph  ;  baptême  de  N.-S. 

Ire  Pâqne  de  la  vie  publique  <le  Jésus. 

2e  Pâque  de  la  vie  publique  de  Jésus. 

3e  Pâque;  mort  de  S.  Jean-Bte,  ïr.insiiguration. 

Dernière  Pâque,  Eucharistie,  Passion  et  Mort  de 

Jésus.  Résurrection,  Ascension,  Pentecôte, 
S.  Etienne  lapidé,  conversion  de  saint  Paul. 
Saint  Pierrn  à  Antioche. 
Mort  de  l'empereur  Tibère. 
.  ort  d'^  Caligula. — Evangile  de  saint  Mathieu. 
Saint  Pierre  à  Rome. 
Mort  et   Assomption  de  Marie.  Mort   de  saint 

J  acques-le-Majeur. 
Ëv  ineile  de  saint  Marc. 
Concile  de  Jérusalem. 
Evangile  de  saint  Luc. 
Néron  di^vient  empereur. 
Mort  de  saint  Jac'iu*'s-ie-Mineui\ 
Martyre  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul. 
Martyre  dn  saint  Marc. — Mort  de  Néron. 
Destruction  de  Jérucalem  par  Titus. 
Saint  Jean  plongé  dans  l'huile  bouillante. 
Mort  de  saint  Jean  l'Evangéliste. 


tl 


n 


/ 

13 
10 
20 

31 
30 
30 
37 
38 

39 
40 
42 
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47 
48 

53 
54 
56 
57 
61 
6S 
73 
74 
76 
101 
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7837 
6181 
641 
2494 
2428 
1933 
1917 
1912 
1911 
1908 
1896 

1895 

1894 
1892 
1889 


1888 
1882 
1879 
1875 
1864 
18H0 
1859 
1858 
1857 

1856 
1855 
1853 
1852 
1848 
1847 

1842 
1841 
1839 
1838 
1834 
1827 
1822 
1821 
1819 
1794 
1789 


On  voit,  par  ce  tableau  (dernière  colonne  à  droite),  que  le  19e  centenaire 
de  la  naissance  de  Notre-Seigneur  se  célébrera  dans  cinq  ans,  le  25  décembre 
1893,  et  le  19e  centenaire  de  sa  mort  en  1933.  En  1885,  on  a  célébré  les  fêtes 
de  la  dernière  année  de  Notre-Seigneur  aux  mêmes  quantièmes  mensuels  que 
les  faits  sont  arrivés  en  l'an  33  ;  il  en  sera  de  même  ea  1896,  et,  d'une  ma- 
nière générale,  toutes  les  fois  que  la  fête  de  Pâques  arrivera  le  5  avril. 
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NOTE  SUR  LA  CHRONOLOGIE  DU  CHRIST 

C'est  principalement  au  point  do  vue  de  la  vie  de  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ  que  nous  donnons  cette  noie,  dont  nous  empruntons  les 
éléments  à  deux  livres  fort  remarquables:  l'un,  publié  par  M.  Il  Wallon, 
membre  do  l'Institut  de  Franco,  sous  le  titre  De  la  croyance  due  à 
VEvangile,  Paris,  IBôB.avec  approbation  du  cardinal  Morlot,  archevêque 
de  Paris;  l'autre,  intitulé  liér.ils  évrang<'liqiies,  publié  avec  'pprobat,  )n 
de  l'Ordinaire,  par  l'abbo  Chevallier,  du  diocèse  de  Versai  .s  i France), 
2»- édition,  187'», 

Nous  devons  aussi  mentionner  un  ouvrage  fort  imj)ortant,  qui  est  en 
cours  de  publication,  et  qui  est  dû  à  M.  l'abhé  V  Dumax,  du  clergé  de 
Notre-Dame-des-Victoires  à  Paris;  des  nrlicles  fort  élogieux  ont  été 
donnés  sur  ce  travail,  ])ar  h;  Moniteur  de  Home  (numéro  du  4  décembre 
1886),  et  i)ar  le  Cosraos  (numéro  du  21  février  1887).  C'est  sur  cet 
ouvrage,  (fui  traite  de  lu  Chronologie  biblique  el  profane,  ((ue  sont 
basées  les  modilications  introduites  dans  notre  tableau  intitulé  •'  L'an 
1888  dans  l'hislolre." 

Grâce  à  la  n'i'urme  du  Calemlrier  par  Jules-Cé^ar,  l'an  709  de  Rome, 
45  ans  avant  l'ère  chrétienne,  on  peut  aujourd'hui  retrouver  le  fil  de  la 
Chronologie,  en  s'aidant  de  (fuelques  monnaies  et  de  plusieurs  monu- 
ments.—Ëusèbe,  Cli^ment  d'AI  xandiie  et  h^s  autres  écrivains  chrétiens, 
cherchèrent  à  ratliicher  cà  la  mort  du  Sauveur  les  faits  do  l'histoire,  soit 
ecclésiastiqu«\  soii  civile  :  mais  ils  ne  purent  résoudre  ))éremtoin^ment 
le  problème  des  dates  exactes  de  la  naissance  et  de  la  mort  du  Chist. 
Au  cinquième  siècle,  Denis-le-Petit  lixa  la  naissance  de  Jésus-Christ  à 
l'an  754  de  la  fondation  de  Rome  ;  mais,  malgré  ses  travaux  '-t  ses 
rechercbes,  il  commit  une  erreur  parfaitement  constatée  depuis  long- 
temps,— Les  aul'urs  modernes,  s'atlachant  à  eompléter  la  solution  de  ce 
grand  problème,  ont  réuni  un  plus  grand  nombre  de  documents,  inscrip- 
tions el  médailles,  el  M.  Wallon,  parail  avoir  heureusement  résolu  la 
question.  Nous  allons  indiquer  sommairement  les  points  principaux 
de  cette  solution. 

Date  de  la  naissance  du  Christ. —  La  tradition  le  mieux  appuyée 
lixe  Im  jour  de  la  naissance  du  Christ  au  25  décembre  ;  il  s'agit  de  déter- 
miner l'année. — Pour  être  bien  clairs  dans  l'exposé  qui  va  suivre,  disons 
d'abord  qu'il  ne  saurait  être  question,  comme  l'ont  écrit  certains  journa- 
listes, de  changer  le  millésime  de  nos  années:  l'an  1888  reste  bien  l'an 
1888,  parce  que  l'ère  chrétienne  resie  fixée  à  l'an  de  Rome  754,  à  l'an 
5950  (le  la  Création  du  monde,  selon  le  i-yslème  chronologique  des  abbés 
Chevallier  et  Dumax.  Il  y  a  donc  eu,  en  remontant  avant  nolte  ère,  753 
ans  jusqu'à  la  fondation  do  Rome,  ei  5949  ans  jusqu'à  la  (Création.  Ce 
sont  ces  années  comptées  en  remontant  que  l'on  marque  quelquefois 
d'un  signe  moisis —  ;  .linsi  l'on  dira:  Rome  a  été  fondée  l'an  moins  453 
(453)  :  Jules  César  a  reformé  le  Calendrier  l'an  moins  45  (-45),  etc. 

Saint  Mathieu, qui  est  le  premier  des  Evangélisles,  dit  que  la  naissance 
du  Fils  de  Dieu  a  été  suivie  d'un  massacre  ordonné  par  Hérode,  sur  les 
enfants  de  B^^thléem  et  des  environs;  or  les  monuments  étfiblissent 
qu'Hérode  est  mort  entre  le  22  mars  et  le  2  avril  de  l'an  de  Rome  750, 
avant  la  fête  de  Pâques.  La  naissance  du  Sauveur  est  donc  antérieure 
à  l'an  750  de  Rome. 

Saint  Luc,  troisième  évangéliste,  dit  que  la  naissance  de  Jésus  est 
arrivée  à  l'époque  d'un  recensemenl  ordonné  par  César-Auguste  ;  or, 
d'après  Suétone  et  les  monuments,  Auguste  a  fait  trois  fois  le  recense- 
ment du  peuple  :  la  première  fois  après  la  paix  universelle  de  l'an  726 
de  Home,  28  avant  notre  ère,  le  temple  de  Janus  étant  fermé  ;  la  seconde 
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fois  après  la  paix  universelle  de  l'an  74G  do  Rome,  8  avant  notre  ère,  le 
le-mple  de  Janus  étant  de  nouveau  fermé  ;  la  troisème  fois  l'année  môme 
de  sa  mort,  c'est  à-dire  l'an  767  de  Rome,  qui  répond  à  l'an  14  de  l'ère 
chrétienne.  C'est  évidemment  du  second  recensement  qu'il  s'agit  dans 
saint  Luc,  d'où  il  suit  que  la  naissance  du  Christ  a  dû  avoir  lieu  l'an  746 
de  Rome,  ou  l'une  des  années  suivantes  :  747,  748,  749. 

Ainsi  la  vraie  date  se  trouve  entre  les  années  de  Rome  746  et  749, 
inclusivement.  L'historien  Eusèbe,  dans  ses  Chroniques,  place  le 
second  recensement  en  la  33e  année  d'ilérode  ;  or  Héro  le  a  commencé 
à  régner  en  Judée  l'an  de  Rome  714,  ce  qui  met  le  recensement  en  l'an- 
née 747. — Tertullien  dit  expressément,  dans  son  écrit  Contre  Marcion, 
que  ce  recensement  fut  fait  par  Saturninus  ;  or  une  monnaie  conservée 
dans  les  archives  publiques  montre  qu?  Saturninus  a  été  remplacé  par 
Varus  au  printemps  de  l'an  de  Rome  748  ;  c'est  donc  bien  à  l'an  747 
qu'il  faut  placer  la  date  du  recensement,  et  par  suite  la  date  de  la  nais- 
sance du  Christ. 

Jusqu'à  ces  derniers  temps,  le  second  verset  du  chapitre  deuxième 
de  saint  Luc  a  été  traduit  ainsi,  d'après  le  texte  latin  de  la  Vulgate, 
dû  à  saint  Jérôme,  au  quatrième  siècle:  "Ce  premier  dénombrement 
fut  fait  par  Cyrinus,  gouverneur  de  Syrie."  Or,  le  recensement  dont 
il  s'agit  est  incontestablement  le  second  des  trois  qu'a  ordonnés  César- 
Aujïuste  ;  d'autre  part,  Cyrinus  ou  Quirinus  ne  devint  gouverneur  de  la 
Syrie  que  lorsqu'il  fut  envoyé  paur  déposer  Archélaûs,  l'an  759  de  Rome, 
6e  de  notre  ère.  Dès  lors  l'attention  des  savants  s'est  reportée  spéciale- 
ment sur  le  texte  grec,  qui  est  le  texte  original  de  saint  Lxio  ;  ils  s'ac- 
cordent à  conclure  que  ce  passage  doit  être  traduit  ainsi  :  «'  Ce  dénom- 
brement fut  fait  premier  que  Cyrinus  gouvernât  la  Syri'3,"  c'es^t- 
à-dire  "  ava?ît  que  Cyrinus  gouvernât  la  Syrie."— Des  travaux  considé- 
rables confirment  l'exactitude  de  cette  traduction,  d'accord  avec  le 
manuscrit  sinaïtique  découvert  par  M.  Tischendorff,  qui  le  regarde 
comme  le  plus  ancien  de  tous. — Cette  traduction  d'ailleurs  n'est  pas  une 
nouveauté  :  en  1612,  le  chronologiste  Herwaert  l'a  proposée  le  premier, 
et  en  a  cité  34  exemples  analogues,  dont  plusicu^'s  sont  décisifs.  Le 
même  sens  avait  été  indiqué  dès  l'an  1070, par  Th-ophylacte,  archevêque 
des  Bulgares.  On  peut  citer,  parmi  les  adhérents  à  cette  solution, 
Kepler,  Périzonius,  Leclerc,  Whitby,  Tholuck,  Huschke,  les  Acla  Sanc- 
torum,  et  les  savants  et  pieux  auteurs  de  VArl  de  vérifier  les  dates. 

Il  y  a  donc  toutes  sortes  de  raisons  de  fixer  au  25  décembre  de  l'an  747 
de  Rome,  la  date  de  la  naissance  du  Ch-ist.  Cette  année  747  de  Rome 
répond  à  la  7e  année  avant  notre  ère,  et,  selon  les  études  modernes,  à 
l'an  du  monde  5943. — Par  suite,  la  1ère  année  de  notre  ère,  ou  ère  chré- 
tienne, répond  à  la  7e  année  de  la  vie  de  Notre-Seigneur,  à  la  754e  de 
Rome,  et  à  l'an  5950  de  1 1  Création. 

Date  de  la  mort  du  Christ.— L'an  quinzième  de  Tibère  César,  dont 
il  est  question  dans  l'Evangile  de  saint  Luc  (chapitre  III,  verset  1),  cor- 
respond au  gouvernement  des  deux  consuls  R.  Géminus  et  F.  Géminus. 
(]'est  l'an  29  de  notre  ère,  782  de  Rome,  et  c'est  l'époque  du  Baptême  de 
Jésus,  et  par  conséquent  le  commencement  de  sa  vie  publique. — L'Evan- 
gile de  saint  Jean  permet  de  conclure  que  \i  durée  de  la  prédication  du 
Sauveur  a  été  de  trois  ans  et  demi  ;  il  en  résulte  que  la  passion  et  la 
mort  de  Jésus-Christ  doivent  être  rapportées  à  l'an  33  de  notre  ère,  qui 
est  l'an  786  de  Rome,  et  qui  se  trouve  être  la  39e  année  de  la  vie  de 
Notre-Seigneur. 

Cette  opinion  est  confirmée  par  un  fait  astronomique  :  la  nouvelle 
lune  n'est  visible  que  le  lendemain  de  son  incidence  milhématique  ;  sur 
cette  base,  le  14e  jour  du  mois  de  nizan  de  l'an  33  tombe  exactement  un 


si 
cl 


el 
el 


'ant  notre  ère,  le 
is  l'année  même 
l'an  14  de  l'ère 
îu'il  s'agit  dans 
'oir  lieu  l'an  746 

•me  746  et  749, 
iqiies,  place  le 
le  a  commencé 
isoment  en  l'an- 
Conlre  Marcion, 
maie  conservée 
té  remplacé  par 
bien  à  l'an  747 
date  de  la  nais- 

pitre  deuxième 
de  la  Vulgate, 
dénombrement 
:ensement  dont 
rdonnés  César- 
luvcrneur  de  la 
n  75U  de  Rome, 
lortt^  spéciale- 
JiUG  ;    ils  s'ac- 
:   "Ce  denom- 
Syri'3,"   c'e>t. 
ivaux  considé- 
ccord  avec  le 
ui  le  regarde 
s  n'est  pas  une 
ée  le  premier, 
^  décisifs.    Le 
te,  archevêque 
ette  solution, 
es  Acta  Sanc- 
?5  dates. 
bre  de  l'an  747 
747  de  Rome 
i  modernes,  à 
3,  ou  ère  chré- 
,  à  la   754e  de 

-e  César,  dont 
verset  1),  cor- 

F.  Géminus. 
i  Baptême  de 
ue.— L'Evan- 
rédication  du 
passion  et  la 
lotre  ère,  qui 

de  la  vie  de 

la  nouvelle 
natique;  sur 
:actement  un 


—  33  — 

vendredi  :  c'est,  comme  le  veut  l'évangile  de  saini  ./'  .  le  j« 'ir  de  la 
mort  du  Christ,  la  veille  du  sabbat  de  la  Pdquo.  La  icoe-sion  «  s 
'  semaines  n'ayant  jamais  été  interrompue,  il  est  ^'àciU^  d>  véntier  '  ae 
coïncidence. 

Enlin  cette  date  concorde  parfaitement  avec  le  texte  de  i.i  célèbre  ,  ro- 
phétie  de  Daniel  sur  les  70  seniiiines  d'années,  qui  doivent  se  complrr 
(Milre  redit  d'Artaxercùs  pour  la  reconstruction  des  murs  de  Jérusalem, 
et  l'époque  de  la  mort  du  Christ 

DURÉE  DE  LA  VIE  DE  JÉSUS-CHRIST, — En  rapprochant  les  deux  dates  de  la 

naissance  et  de  la  mort  du  Sauveur  (25  décembre  an  7  avant  notre  ère, 

3  avril  an  33  de  notre  ère),  on  trouve,  pour  la  durée  de  la  vie  de  Jésus  : 

avant  l'ère  vulgaire,  6  uns  et  7  jours  ;  après  l'ère  vulgaire,  32  ans  3  mois 

'  et  3  jours  ;  soit  au  total,  38  ans  3  mois  et  10  jours. 

Jésus-Clirisl  avait  donc  34  ans  et  quelques  mois  au  moment  de  son 
baptême  par  saint  Jean  ;  saint  Luc  <lit  que  Jésus  était  alors  âgé  d'envi- 
ron trente  ans,  expression  susceptible  d'un  sens  assez  large  pour  que  la 
différence  nu  puisse  être  relevée  comme  une  contradiction. 

La  mission  du  Sauveur  a  commencé  a))rès  l'octave  de  la  fête  des  Ta- 
l)ernacles,  soit  le  22  octobre  de  l'un  29  de  notre  ère  ;  elle  s'est  terminée 
le  3  avril  de  l'an  33,  un  vendredi,  14e  jour  du  mois  de  nizan  ;  ce  qui 
donne  une  durée  de  1260  jours,  ou  42  mois  moyens  de  30  jours,  durée  qui 
répond  à  42  mois  lunaires  plus  20  jours,  et  aussi  à  42  mois  solaires  moins 
20*  jours.  Celle  durée  do  42  mois  ou  de  1260  jours  est  citée  plusieurs  fois 
dans  Daniel  et  dans  l'Apocalypse  de  saint  Jean. 

Nous  avons  placé  en  lèle  de  celte  étude  une  table  chronologique  des 
faits  principaux  se  rapportant  h  la  vie  de  Notre-Seigneur,  et  nous  y  avons 
l  joint  la  mention  de  ((uelques  faits  (jue  la  tradition  et  le  bon  sens  rat- 
tachent aux  premiers. 


L'ÉGLISK  CATHOLIQUE 

L'Eglise  cailioUque  est  la  société  des  lidèles  disciples  de  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ,  unis  entre  eux  par  une  même  foi,  un  même  culte,  et  une 
entière  soumission  aux  pasteurs  légitimes,  les  Eoéqiies  unis  au  J^ape. 
Les  catholiques  forment  environ  la  6e  partie  de  la  population  de  l'uni- 
vers, soit  250  millions  de  lidèles  ;  aueune  autre  société  religieuse  ne 
réunit  un  pareil  nombre  d'âmes  dans  une  même  foi  et  sous  une  même 
discipline.  Sous  le  point  de  vue  religieux,  le  monde  entier  est  divisé  en 
1200  diocèses  environ,  à  la  tète  desquels  sont  placés  les  évoques,  qui 
reçoivent  leur  mission  du  Pape,  et  reconnaissent  son  autorité. 

Le  pape  Léon  XIII  (Joachim  Pecgi)  est  le  2')7e  occupant  du  trône 
pontilical;  il  est  né  à  Carpineto,  près  d'Agnani  (Italiei.  le  2  mars  1810; 
il  a  été  fait  i)rétre  le  23  décembre  1837,  archevêque  de  Damiette  et  nonce 
à  Bruxelles  le  27  janvier  1843,  archevéque-évêque  de  Pérouse  et  cardinal 
réservé  m  pelto  le  19  janvier  1846,  proclamé  cardinal  le  19  décembre 
1853,  élu  pape  le  20  février  1878,  et  couronné  le  3  mars  suivant. — Le 
Pape  a  pour  conseil  le  Collège  des  Cardinaux,  qui  sont  au  nombre  de 
70,  et  qui,  au  décès  d'un  pape,  se  réunissent  en  Conclave  pour  élire  un 
nouveau  Pontife. 

Les  catholiques  sont  répartis  approximativement  comme  il  suit  :  155 
millions  en  Europe,  60  millions  en  Amérique,  et  35  millions  dans  les  trois 
autres  parties  du  monde. — V^oici  le  nombre  probable  des  adhérents  des 
^diverses  religions  :  '  . 
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Sectes  protestantes         80  millions.||  Sectes  de  Confticius    130  millions. 
Judaïsme  5       "  Sectes  de  Laotseu        130       " 

Sect«s  musulmanes        135      "        ||  Idolâtres  de  loules  sortes  400  " 

(Population  du  Glohe  :  environ  1  milliard  et  demi  d'habitants.) 

Il  y  a  des  catholiques  dans  tous  les  pays  du  monde  ;  il  convient  de 
signaler  les  conversions  qui  se  produisent  dans  les  Etats  du  nord  de 
l'Europe,  en  Angleterre,  dans  les  nombreuses  colonies  anglaises,  et  dans 
les  Etats-Unis  d'Ami-rK^ue. 

EMPIRE  BRITANNIQUE 

L'Empire  Britannique,  qui  comprend  le  Royaume-Uni  de  Grande- 
Brclagne  et  d'Irlande,  et  ses  immenses  possessions  dans  toutes  les  par- 
lies  du  monde,  est  incontestablement  la  première  puissance  maritime, 
coloniale,  industrielle  et  commerciale  de  l'univers  ;  malgré  son  gouver- 
nement constitutionnel,  l'Angleterre  donne  l'exemplrt  d'une  remarquable 
stabilité  dans  sa  constitution.  Le  catholicisme  y  a  brillé  d'un  vif  éclat, 
et  l'Angleterre  avait  été  surnommée  l'ile  des  saints,  lorsque  le  roi  Henri 
VIII  entraîna  son  pays  dans  le  schisme,  auquel  bientôt  s'ajouta  l'hérésie. 
Longtemps  persécuté,  le  Catholicisme  reprend  aujourd'hui  d-ins  ce  pays 
une  grande  vigueur,  et  les  retours  à  l'ancienne  foi  se  multiplient  de  jour 
en  jour,  principalement  parmi  les  classes  instruites  et  élevées.  Ce  mou- 
vement remarquable  est  d'autant  plus  important  que  l'Empire  Britan- 
nique comprend  une  population  totale  de  320  millions  d'âmes,  soit  plus 
que  la  2e  partie  de  la  population  totale  du  globe. 


FRANCE 

La  France  est  l'un  des  plus  anciens  Etats  de  l'Europe  actuelle  ;  c'est 
la  première  nation  qui  ait  embrasse  le  catholicisme,  auquel  elle  est  tou- 
jours restée  lidèle  ;  fille  amée  de  l'Eglise,  elle  contient  la  6e  partie  de  la 
population  catholique  de  l'univers;  la  France  est  une  source  inépui- 
sable de  charité  et  de  dévouement,  d'apostolat  et  d'héroïsme  ;  partout 
elle  a  des  enfants  qui  font  aimer  et  bénir  son  nom  ;  ses  savants  sont 
écoutés  du  monde  entier,  et  sa  langue  est  parlée  par  la  science  et  la 
diplomatie  de  tous  les  peuples. 

La  France  proj)rement  dite  est  un  peu  plus  étendue  que  la  province  de 
Québec  ;  sa  surface  est  la  256e  partie  de  toutes  les  terres,  et  la  1000e 
partie  de  la  surface  du  globe. 

Au  recensement  de  1886,  la  population  de  la  France  était  de  38  mil- 
lions 219  mille  habitants,  ce  qui  permet  de  calculer,  pour  1888,  une  po- 
pulation de  38  millions  439  mille  habitants,  soit  la  40e  partie  de  la  popu- 
lation du  Globe.  La  capitale,  Paris,  a  2  millions  256  raille  habitants  ; 
c'est  la  seconde  ville  de  l'univers. — Considérée  avec  ses  colonies  d'Asie, 
d'Afrique,  d'Amérique  et  d'Océanie,  la  France  compte  71  millions  d'âmes, 
soit  la  2 le  partie  de  la  population  totale  du  Globe,  et  elle  occupe  le  4e 
rang  dans  la  liste  des  grandes  puissances  du  monde. —  C'est  la  France 
qui  a  créé,  au  XVIe  siècle,  la  colonio  du  Canada  ;  mais  elle  a  perdu 
cette  possession  par  le  traité  de  Paris,  signé  avec  l'Angleterre  le  10 
février  1763. 
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1  Asie,      ancien  continent 

2  Europe 

3  Afrique 

4  Amérique,nouv.  continent 

5  Océanie,  continent  austral 
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PRINCIPALES  PUISSANCES  DE  L'UNIVERS  EN  1888 
cVaprcs  la  population  totale. 

NOMS  DES  SOLVEnAINS    OU  HRÉSIDENTS  EN   1887,    DATKS  D'ACCESSION. 

Puissances  depreinier  ordre. 

1  Empire  Chinois 403  076  000  Kouang-Sou 

2  Empire  Brilanniqu;  3-20  000  000  Victoria  Iro 

3  Em[iire  Russe 107  714  000  Alexandre  III 

4  France  et  colonies 71  1H4  000  Jules  Grévy 

5  ElHls-Unis   d'Amérique 62  185  000  Grover  Clevoland 

6  Empir-i  d'Allemagne 49  809  000  (Juilliumeler 

7  Empire  du  Japon 42  267  000  Moutsou-Itou 

8  Empire  Austro-Hongrois.....     40  892  000  François-Joseidi 

Puissances  de  deuxième  ordre. 

9  Empire  Ottoman  ou  Turc...     39  073  000        AbduMIami.l 

10  Hollande  ou  Pays-Bas 31915  000  Guillaume  III 

11  Italie  royaume 29  673  000  Humbert  1er 

12  Espagne  royaume 26  290  000  Alphonse  XIII 

13  Brésil  empire  12  603  000  Léopoldine 

14  Corée  royaume 12  000  000 

15  Portugal  enipire  10  520  000  Louis  1er 

10  Mexique  république ...  10  447  000  Diaz 

Puissances  de  troisième  ordre. 

17  Perse  royaume 7  653  000  Ne-;séreddin 

18  Suède-Norvège  royaume 6  807  000  0<car  II 

19  Maroc  empire 6  140  000  Muley-Uassam 

20  Belgique  royaume 6  058  OOO  Léopold  II 

21  Siam  royaume 5  800  000  Somdet 

22  Roumanie         royaume 5  376  000  Charles  1er 


1875 
1837 
1881 
1879 
1885 
1861 
1807 
1848 


1876 
1849 

1876 
188(3 
1882 

1861 
1884 


1848 
1872 
1S73 
1865 

1881 


LE  CAPUCIN   ET  LE  VOYAGEUR 

Un  capucin  passait  un  bac  avpc  ?a  mule,  qui  parut  trflmb'er  à  l'aspect 
de  l'eau. — Mou  révérend  Père,  lui  dit  un  voyag-ur  qui  se  trouvait  au 
passage,  et  qui  voulait  s'amuser,  votre  pauvre  bête  tremble  fort.— Monsieur, 
lui  dit  le  capucin,  quand  vous  vous  verrez  comme  elle,  la  corde  au  cou, 
les  fers  aux  pieds,  et  un  capucin  à  vos  côtés,  vous  ne  tremblerez  pas 
moins. 
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liC  liOUB  De  GUBBIO 

(Trait  de  la  vie  de  saint  François  D'AssiiE.) 

Dans  le  temps  où  saint  François  restait  à  Gubbio,  apparut,  aux  envi- 
rons de  celte  ville,  un  loup  d'une  grosseur  prodigieuse  et  d'une  extrême 

férocité 

Il  ne  poursuivait  pas  seulement  les  animaux  mais  plusieurs  fois  aussi  des 
hommes  avaient  été  victimes  de  sa  rage.  On  l'avait  vu  souvent  s'approcher 
de  la  ville,  et  les  habitants  effrayés  ne  sortaient  plus  qup  toutarmés.comme 
s'ils  étaient  partis  pour  un  combat  ;  et  même,  en  cet  état,  malheur  à  ceux 
qui  avaient  à  lutter  seuls  contre  le  terrible  animal,  leurs  armes  étaient 


impuissanles  contre  sa  férocité  !  Enfin,  l'elTroi  devint  tel  que  personne 
n'osait  plus  sortir  de  Gubbio. 

La  consternalion  qu'il  voyait  répandue  autour  de  lui  excita  vivement 
la  compassion  '>'■  saint  François  ;  il  résolut  d'aller  trouver  le  loup  ;  et, 
malgré  les  instances  que  l'on  lit  pour» l'en  détourner,  il  fit  le  signH  de  la 
croix,  et  mettant  en  IJieu  toute  sa  confiance,  il  sortit  un  joii"  de  !a  ville 
avec  quelques-uns  de  ses  frères.  S'apercovanl  que  ceux-ci  tr  niblaijnl  d- 
s'avancer,  il  les  lais-a  et  prit  seul  le  chemin  qui  conduisait  au  furieux 
animal 

A  la  VU'  dt)  ia  multitude  qui  âe  prossait  pourôlre  témoin  de  ce  qui 
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allait  se  passer,  le]  loup  s'élance  d'abord  vers  saint  François,  la  gueule 
béante. 

Le  Saint  avance  à  sa  rencontre,  fait  sur  lui  le  signe  de  la  croix,  l'appellî 
et  lui  dit  : 

"  Viens  ici,  frère  loup,  viens,  et  de  la  part  du  Christ,  je  te  l'ordonne, 
ne  me  fais  aucun  mal,  ni  à  moi,  ni  à  d'autres." 

O  merveille  !  à  peine  le  signe  de  la  croix  a-t-il  été  fait,  qu'aussitôt  ce 
loup,  tout  à  l'heure  si  terrible,  ferme  la  gueule,  s'arrête,  et,  sur  l'ordre  de 
saint  François,  vient,  doux  comme  un  agneau,  se  coucher  à  ses  pieds. 

Alors  le  8ainl  lui  dit  : 

"Frère  loup,  tu  causes  d'immenses  ravages  dans  celte  contrée  ;  tu  t'es 
rendu  coupable  de  grands  crimes,  en  blessant  et  en  faisant  mourir  les 
créatures  de  Dieu  sans  sa  permission.  Tu  ne  l'es  pas  conlenlé  de  déchirer 
et  de  dévorer  les  animaux,  tu  as  poussé  l'audace  jusqu'à  donner  la  mort 
à  des  hommes  créés  à  l'image  de  Dieu  ;  tu  mérites,  après  tant  de  forfaits, 
d'être  Irainé  aux  fourches  comme  un  brigand  et  un  infâme  homicide. 
Tout  le  monde  crie  et  murmure  contre  loi,  et  lu  es  un  objet  d'horreur  pour 
tous  les  habitants  de  la  ville.  Mais  je  le  veux,  frère  loup,  tu  vas  te  récon- 
cilier avec  eux  ;  tu  leur  promettras  de  ne  plus  leur  causer  aucun  tort,  et 
ils  le  pardonneront  tous  tes  ravages  ;  et,  ni  eux,  ni  leurs  chiens,  ne  te 
poursuivront  plus  désormais." 

A  ces  paroles,  le  loup  incline  la  tête,  et  témoigne,  par  toute  son  altitude, 
par  les  mouvements  de  sa  queue  et  de  ses  yeux,  qu'il  accepte  les  condi- 
tions, et  qu'il  est  disposé  à  les  remplir. 

Le  Saint  ajouta  : 

"  Frère  loup,  puisque  tu  consens  à  faire  la  paix  que  je  te  propose,  et  h.  y 
demeurer  fidèle,  je  le  promets  d'obtenir  des  habitants  de  Gubbio  que  ja- 
mais ils  no  manqueront  de  fournir  ce  qui  est  nécessaire  à  ta  subsistance  ; 
et  ainsi  tu  ne  souffriras  plus  de  cette  faim  qui,  je  le  sais  bien,  est  la  cause 
de  tout  le  mal  qu'on  te  reproche.  Mais,  en  reconnaissance  de  cette  faveur 
que  je  vais  te  procurer,  je  veux,  frère  loup,  que  tu  me  promettes  de  ne 
plus  nuire  désormais  à  personne,  ni  aux  hommes,  ni  môme  aux  animaux  ; 
me  le  promets-tu  ?  " 

Le  loup,  baissant  la  tête,  donna  à  entendre  qu'il  le  promettait. 

Saint  François  reprit  : 

"Frère  loup,  je  veux  pouvoir  compter  sur  ^ta  promesse;  j'exige  donc 
que  tu  m'en  donnes  un  garant.'' 

Et  le  Saint  présentant  la  main,  le  loup  lève  une  de  ses  pattes  de  devant 
et  l'y  pose  familièrement,  donnant  ainsi,  autant  qu'il  le  pouvait,  un  gage 
de  sa  lldélité. 

Le  Saint  ne  s'en  tint  pas  encore  là  : 

"Frère  loup,  dit-il,  au  nom  de  Jksus-Ghrist,  je  t'ordonne  de  mo  suivre 
sur-le-champ,  viens,  nous  allons  ratilier  cette  paix  au  nom  de  Dieu." 

Et  le  loup  obéissant  suivit,  doux  comme  un  agneau. 

Les  habitants  de  Gubbio  étaient  frappés  d'admiration  à  la  vue  d'un  si 
étonnant  prodige  ;  la  nouvelle  s'en  répandit  prompLement  dans  toute  la 
ville,  et  l'on  vit  bientôt  une  foule  de  personnes  de  tout  âge  et  de  tout  sexe 
se  presser  sur  la  place  pour  voir  le  loup  qui  suivait  saint  François. 

L  .rsque  tous  les  babitants  furent  rassemblés,  le  Saint  monta  sur  un 
lieu  élevé  et  se  mil  à  les  prêcher.  Il  leur  lit  enlendre  que  c'était  .en  puni- 
tion de  leurs  péchés  que  Dieu  leur  avait  envoyé  les  fléaux  qui  les  conster- 
naient ;  que  du  reste,  la  flamme  de  l'enfer,  qui  doit  éternellement  tour- 
menter les  damnés,  était  bien  plus  à  craindre  que  la  fureur  d'un  loup, 
qui,  après  toul,  ne  pouvait  tuer  que  le  corps.  Combien  donc  l'enfer  devait- 
il  être  terrible,  puisque  la  gueule  d'un  petit  animal  pouvait  seule  faira 
trembler  toute  une  multitude  I 
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"  0  mes  chers  amis  !  ajoula-t-il,  converlissea-vous  donc,  faites  pénitence 
de  vos  péchés,  et  Dieu  vous  délivrera,  non  seulement  de  la  rage  du  loup 
duns  cette  vie,  mais  encore  des  flammes  de  l'enfer  après  votre  mort." 

La  prédication  terminée  : 

"  Mes  frères,  dit  saint  François,'  écoutez  :  frère  loup,  que  vous  voyez 
ici,  m'a  promis  de  se  réconcilier  avec  vous,  et  de  ne  plus  vous  nuire 
désormais  en  aucune  manière,  il  m'a  donné  un  gage  de  sa  fidélité  ;  pro- 
mettez-lui donc  aussi,  de  votre  côté,  de  lui  fournir  tout  ce  qui  sera  néces- 
saire  à  sa  subsistance;  je  me  rends  caution  pour  lui,  et  je  vous  le  garantis, 
sa  fidélité,  dans  la  paix  qu'il  va  vous  assurer,  sera  inviolable." 

Aussitôt,  tout  le  peuple  s'étant  écrié  il'une  voix  unanime  qu'il  consen- 
tait à  nourrir  toujours  le  loup,  le  Saint  se  tourna  vers  l'animal  et  lui  dit  : 

"Frère  loup,  c'est  maintenante  toi  de  promettre  l'observation  fidèle 
des  conditions  de  la  paix;  promets-lu  désormais  de  ne  plus  nuire  à 
personne,  ni  aux  hommes,  ni  même  aux  animaux?" 

Le  loup  s'agenouilla,  inclina  la  tête  et  fit  entendre  au  peuple,  comme  il 
le  jwuvait,  et  par  son  humble  attitude  et  par  les  mouvements  de  sa  queue 
et  de  ses  yeux,  qu'il  promettait  d'être  fidèle  au  pacte. 

"Frère  loup,  lui  dit  alors  saint  François,  tu  m'as  donné,  hors  delà  ville, 
un  gage  de  ta  fidélité  ;  je  demande  que  tu  le  renouvelles  maintenant  en 
présence  de  celle  multitude,  et  que  tu  attestes,  par  là,  que  tu  n'abuseras 
jamais  de  la  promesse  que  j'ai  faite  eu  ton  nom  ni  de  la  caution  que  j'ai 
donnée  pour  toi." 

Le  loup  leva  de  nouveau  la  patte  droite  de  devant  et  la  posa  sur  lamaiu 
du  8aint. 

A  celle  vue,  la  joie  et  l'admiration  du  peuple  furent  à  leur  comble  ;  la 
vénération  des  habitants  de  Gubbio  pour  saint  François,  la  singularité  du 
miracle  dont  ils  venaient  d'être  témoins,  et  le  plaisir  que  leur  procurait  la 
paix  promise  par  le  loup,  excitèrent  parmi  eux  un  si  vif  enthousiasme, 
qu'ils  se  mirent  à  pousser  vers  le  ciel  des  cris  d'allégresse,  louant  et  bé« 
nissant  Dieu  de  leur  avoir  envoyé  un  Saint  qui,  par  ses  mérites,  les  avait 
délivrés  de  la  fureur  d'une  bête  cruelle. 

Le  loup  vécut  encore  deux  ans  dans  Gabbio  ;  il  allait  familièrement  de 
porte  en  porte,  entrait  dans  les  maisons,  sans  faire  aucun  mal  à  personne 
et  sans  recevoir  lui-même  aucun  mauvais  traitement.  Ghaoun  se  faisait  un 
plaisir  de  lui  fournir  ce  qui  était  nécessaire  pour  sa  nourriture  ;  et,  quand 
il  traversait  la  ville,  jamais  les  chiens  n'aboyaient  après  lui. 

Enfin,  deux  ans  après  sa  conversion,  frère  loup  mourut,  et  les  habitants 
de  Gubbio  le  regrettèrent  vivement,  car  la  vue  de  cet  animal,  parcourant 
la  ville  avec  la  douceur  d'un  agneau,  était  pour  eux  un  souvenir  qui  leur 
rappelait  la  sainteté  et  les  vertus  de  saint  François, 


QUAND  UN  CARREAU  EST  CASSÉ,  ON  EN  MET  UN  AUTRE  Eîf  PLACE. 

Je  ne  connais  pas  une  plus  touchante  application  de  ce  proverbe  que  la 
suivante  : 

"  G'élait  en  1870,  au  siège  de  Strasbourg,  a  écrit  un  général  ;  les  rem- 
parts étaient  intenables,  tant  pleuvaient  drus  les  projectiles  ennemis, 

"  Près  de  moi,  un  éclat  d'obus  met  un  de  nos  hommes  hors  de  combat. 
Aussitôt  une  Sœur  de  Chanté  accourt,  et,  au  moment  où  elle  se  penche 
pour  secourir  le  blessé,  la  sainle  fille  esl  elle-même  coupée  en  deux  par 
un  obus.     Une  nouvelle  Sœur  se  précipite  : 

" — Retirez-vous,  lui  dis-je,  avec  une  certaine  brusquerie;  vous  le  voyjz, 
votre  place  n'est  pas  ici, 

•'  Pardon,  mon  général,  fit-elle  avec  un  sourire  que  je  n'oublierai 
jamais  ;  vous  connaissez  le  proverbe  :  Quatid  un  carreau  est  cassé,  on  en 
met  un  autre  en  place.'' 
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CANADA 

GÉNÉRALITÉS 

Le  Canada  est  une  contédération  orméeen  1867,  el  comprenant  aujour- 
d'hui toutes  les  possessions  de  l'Angleterre  au  nord  des  Etats-Unis  d'Amé- 
rique, à  l'exception  de  l'île  de  Terre-Neuve.  L'étendue  totale,  à  peu  près 
la  mônie  que  celle  des  Etats-Unis  et  que  celle  de  l'Europe,  est  la  14o 
partie  de  toutes  les  Terres  du  Globe,  la  37e  partie  de  l'étendue  des  Mers, 
la  5 le  partie  de  la  surface  totale  du  Globe  ;  cette  étendue  vaut  environ 
879  degrés  carrés,  ce  qui  équivaut  à  un  carré  qui  aurait  28  degrés  et 
demi  de  côté. 

La  population  du  Canada  était,  en  1871,  de  3  millions  687  mille  habi- 
tants, et  er»  ISSl  de  4  millions  325  mille;  l'augmentation  annuelle  est 
d'environ  les  16  millièmes  du  chiffre  de  la  population,  ce  qui  donne  pour 
188S  une  population  probable  de  4  millions  986  mille  habitants. 

Le  Canada  est  borné  :  au  Nord  par  l'océan  Glacial  Arctique,à  l'Est  par 
l'océan  Atlantique  ;  à  l'Ouest  par  l'océan  Paciiique  et  par  le  territoire 
américain  d'Alaska;  au  Sud,  il  touche  à  13  Etats  ou  Territoires  dos 
Etats-Unis,  savoir,  en  partant  do  l'Est  :  Maine,  New-Hampshire,  Ver- 
mont,  New-York,  Pensylvanie,  Ohio,  Michigan,  Wisconsin,  Minnesota, 
Dakota,  Montana,  Idaho,  Washington. — Le  pays  est  traversé  par  trois 
grandes  chaînes  de  monlagnes,  savoir:  à  l'Ouest  les  monts  Hocheux,  qui 
vont  du  nord  au  sud  ;  à  l'Est  les  Laurenlides,  et  les  monts  Acadicns, 
ramification  des  monts  Allégkanys. 

Les  mers  particulières  et  les  golfes  du  Canada  sont:  sur  l'océan  Atlan- 
tique, le  goiié  SainL'LaurmL.  la  mer  ou  baie  d'Hudson,  et  le  détroit  ou 
plutôt  la  mer  do  Davis  ;  sur  l'océan  Glacial,  la  m^r  de  Bajfm,  la  mer  du 
Roi  Guillaume  et  la  mer  Polaire. — Les  détroits  proprement  dits  sont  : 
le  détroit  de  Belle-Ile,  &u.  Nord  du  golfe  Saint-Laurent  ;  les  détroits  de 
Canso  et  de  Nortliumbcrland,  au  Sud  du  même  golfe  ;  et,  dans  Tocéan 
Glacial,  la  série  des  détroits  formant  ensemble  ce  qu'on  nomme  le  Passage 
du  Nord-Ouest. 

L"S  principales  iles  du  Canada  sont:  dans  le  golfe  Saint-Laurent,  les 
îles  du  Prince-Edouard,  du  Cap-Bretonei  iVAnticosti  ;  dans  l'océan  Paci- 
iique, les  iles  de  Vancoiwer  et  do  la  Reine-Oharlolte;  enlin  les  iles  nom- 
breuses et  désertes  situées  dans  l'océan  Glacial,  parmi  lesquelles  nous 
citerons  la  Terre  du  Roi- Guillaume,  non  loin  du  Pôle  magnéiiq  ne,  c'est- 
à-dire  du  pomt  vers  lequel  se  tourne  l'aiguille  aimantée  de  la  Boussole, 
— Les  presqu'îles  les  plus  remarquables  sont  :  VAcadi-j  ou  Nouvelle- 
Ecosse,  le  Labrador  et  la  presqu'île  de  Melville. 

FLEUVES   DU   CANADA 

Le  Canada  est  arrosé  par  quatre  grands /Teui^e^,  savoir:  le  Mackenzie, 
qui  se  jette  dans  l'ocoan  Glacial:  le  Saint-Laurent,  qui  se  déverse  dans 
l'océan  Atlantique  ;  le  Nelson,  qui  se  jette  dans  la  mer  d'IIudson,  et  le 
Fraser,  qui  sh  jette  dans  l'océan  Pacifique. 

Le  Mackenzie  est  le  I2e  fl'uve  de  l'Univers  quant  à  la  longueur,  ayant 
un  développement  égal  à  36  degrés  terrestres.  Il  a  sa  source  dans  les 
monts  Rocheux,  traverse  le  lac  Athabaska,  prend  le  nom  do  V Esclave, 
traverse  le  lau  du  Grand-Esclave,  et  se  dirige  vers  le  Nord-Ouest,  pour 
terminer  son  cours  dans  l'oofan  Glacial. — Son  principal  allluent  est  la 
rivière  de  l'Ourv,  qui  sert  de  déversoir  au  lac  du  Grand-Ours^  s^tué  vers 
le  cercle  polaire  ;  profond,  limpide  et  très  poissonneux,  ce  lac  est  couvert 
de  glace  du  mois  de  décembre  au  mois  de  juin. 

Le  Saint-Laurent  est  le  I5e  fleuve  do  l'Univers,  ayant  un  développe- 
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ment  total  égal  à  32  degrés  terrestres.  Ce  magnifique  cours  d'eau  prend 
sa  source  dans  l'Etat  de  Minnesota  sous  le  nom  de  Saint-Louis  ;  il  tra- 
verse les  lacs  Supérieur,  Huron,  Erié  et  Ontario,  après  avoir  porté  les 
noms  de  Sainte- Marie,  Sainte-Claire,  Détroit  et  Niagara  ;  il  arrose  Mont- 
réal, Trois-Rivières  et  Québec,  et  se  jette  dans  le  golfe  Saint-Laurent, 
par  un  estuaire  ayant  plus  qu'un  degré  terrestre  en  largeur.  Les  marées 
se  font  sentir  jusqu'à  Trois-Rivières. — Les  principaux  alïluents  du  Saint- 
Laurent  sont  :  à  droite  le  Richelieu  ;  à  gauche  V Ottawa  et  le  Sagucnay. 

Le  Nelson  est  le  27e  fleuve  de  l'Univers,  ayant  une  longueur  égale  à  20 
degrés  terrestres.  Il  prend  sa  source  aux  monts  Rocheux,  par  deux 
branches,  sous  le  nom  de  Saskatchewan,  traverse  le  lac  Winnipeg,  et  se 
d  rige  au  Nord-Est  jusqu'à  Port-Nelson,  où  il  se  jette  dans  la  mer  d'Hud- 
son. — Son  principal  affluent  est  la  rivièr"  Qu'Appelle,  qui  se  jette  dans 
le  lac  Winnipeg. 

Le  Fraser  prend  sa  source  sur  le  versant  occidental  des  monts  Ro- 
cheux, descend  du  Nord  au  Sud,  arrose  New- Westminster,  et  se  jette 
dans  l'océan  Pacifique  en  face  de  l'île  de  Vancouver,  après  un  cours 
égal  en  longueur  à  5  degrés  ^  de  l'Equateur. 

LES  SEPT  PROVINCES 

La  Confédération  canadienne  comprend  sept  Provinces,  véritables 
Etats,  ayant  leurs  gouvernements  distincts,  plus  les  immenses  territoires 
(iu  Nord,  qui  appartenaient  autrefois  à  la  Compagnie  de  la  Baie  iVHudson, 
et  qui  ont  été  acquis  par  le  Canada  en  1870. — Déjà  une  huitième  province 
s'y  organise,  avec  Régina  pour  capitale. — Voici  les  noms  des  provinces 
et  de  leurs  capitales,  avec  les  noms  des  Lieutenants-Gouvemeurs  en 
lo87: 


Tii  province  de  Québec 
Li  province  d'ONïARio 
J-a  Nouvelle-Ecosse 
Le  Nouveau-Brunswkjk 
L'Ile  du  Princk-HIdouard 
la  colomuie  anglaise 
L"  Manitoba 
(Territoires  du  Nord- Ouest 


cap.  Québec 
"     Toronto 
"    Halifax 
"    Frédériclon 
"    Cliarlollelown 
"     Victoria 
"     Winnipeg 
liégina 


« 


lieut.-gouv.  A.  R.  Angers 
"  Alex,  Campbell 

M.  H.  Richey 
L.  Tilley 
A.  A.  McDonald 
Hugh  Nelson 
J.  (J.  Aikins 
E.  Dewdney) 

A  la  date  de  sa  fondation  (1er  juillet  18G7),  la  Confédération  compre- 
nait seulement  les  quatre  provinces  de  Québec,  d'Ontario,  de  la  Nou- 
velle-Ecosse et  du  Nouveau-Brunswick  ;  la  province  ^e  Manitoba  a  été 
organisée  en  1870,  la  Colombie-Anglaise  est  entrée  dans  la  Confédération 
en  1871,  et  l'Ile  du  Prince-Edouard  en  1873.  Sauf  l'Ile  du  Prince- 
Edouard  et  la  Nouvelle-Ecosse,  les  autres  provinces  canadiennes  touchent 
aux  PJtats-Unis,  dont  elles  sont  séparées,  dans  la  partie  occidentale,  par 
le  49e  parallèle  du  Globe  terrestre. 

Les  sept  provinces  organisées  occupent  seulement  le  quart  du  terri- 
toire total,  et  voici  dans  quelle  proportion  est  répartie  celte  étendue 
entre  les  sept  provinces  ;  nous  y  ajoutons  les  chiiTres  de  population,  cal- 
culés pour  1888,  d'après  le  mouvement  de  ces  chiflFres  entre  les  deux 
recensements  de  1871  et  1881  : 


LE  DUC  DR  ROQUELAUUB 

On  vint  rapporter  un  jour  au  duc  de  Roq\ielaure  que  deux  dames  de  la 
cour  avaient  pris  querelle,  et  s'étaient  accablées  d'injures. — Se  sont-elles 
appelées  laides  ?  dit  le  duc. — Non,  monseigneur. — Eh  bien  1  je  me  charge 
de  les  réconcilier. 
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Etendue  et  population  des  provinces  et  territoires. 


Provinces. 

Milles 
carrés. 

Kilomètres 
carrés. 

Degrés 
carrés. 

Population 

(1888). 

l  Province  de  Québec 

^    v^  11  tell  lu  »••••■•■•««•••••»■••«•• 

3  Nouvelle-Ecosse 

188  G88 

101733 

20  907 

27  174 

2  133 

341  305 

123  200 

488  67G 

263  473 

54  14G 

70  378 

5  524 

883  944 

319  075 

48 
26 

5 

7 

0,5 
86,5 
31 

1494  000 

2  149  000 

482  000 

4  Nouveau  Brunswick 

5  Prince-Edouard 

349  000 
121  000 

6  Colombie-Anglaise 

7  Manitoba.. 

90  000 
151000 

Les  sent  nrovinces 

805  140 
2  665  25'2 

2  085  216 
6  902  721 

204 
675 

4  836  000 

Les  territoires 

150  000 

Totaux 

3  470  392 

8  987  927 

879 

4  986  000 

Nota.  Un  recens'-ment  spécial  fait  sons  la   date  du   31  juillet   1886, 
donne  au  Manitoba  108  640  âmes,  dont  20  23  S  à  Winnipeg. 

LES  principales  VILLES  DU   CANADA 

Avec  les  populations  calculées  pour  1888,  d'après  la  marche  des 
recensements  de  1871  cl  de  1881. 


1  Montréal  t 

2  Toronto  t 

3  Québec  t 

4  Hamillon  f 

5  Halifax  t 

6  Ottawa  t 

7  Winnimg 

8  Saint-John 

9  London  f 

10  St-Thomas 

11  Portland 

12  Kingston  f 

13  VarloUetown 

14  Stratford 

15  Guelph 

16  Belleville 


Québec 

Ontario 

Québec 

Ontario 

N-Ecosse 

Ontario 

Manitoba 

N.-Bruns 

Ontario 
« 

N.-Bruns 

Ontario 

t  Prince-E( 

Ontario 
i< 

(( 


204  000' 
1 1 5  OOOl 
64  000 
44  000 
42  000| 
32  000, 
32  OOOj 
30  000. 
23  000! 
21  000| 
17  300; 
1 5  500i 
1  13  GOOJ 
13  200| 
12  700 
U  GOOl 


17  Ste-Catherine 

18  Brantford 

19  Sherbrooke  f 

20  Rockville 

21  Chatham  f 

22  Trois-Riv.  f 

23  l'icloria  f 

24  Peierboro  f 

25  Lévis 

26  Hull 

■27  St  Henri 

28  St-Hyacinthe 

29  vVood stock 

30  Frédéricton 

31  Galt 

32  Lindsay 
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9  500 
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8  300 

<i 
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i( 

7  400 
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6  600 
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6  400 

(( 
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les  (le  la 
>ont-eIles 
e  charge 


GOUVERNEMENT  FÉDÉRAL. 

Le  Canada  est  sous  l'autorité  d'un  Gouverneur-Général  représentant 
la  Reine  d'Angleterre,  Sa  Majesté  Victoria  /re,  qui  règne  depuis  1837.  Le 
Gouverneur-Général  sanctionne  et  promulgue  les  lois,  commande  les 
forces  (le  terre  et  de  mer,  et  a  seul  le  droit  de  l'aire  grâce.  11  est  assisté 
d'un  Conseil  Privé,  dont  les  13  membres  se  partagent  les  divers  dépar- 
tements ministériels. 

La  législation  fédérale  est  conliée  à  un  Sénat  de  78  membres  nommés 
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à  vie,  et  à  une  Chambre  des  Communes,  dont  les  215  députés  sont  élus 
tous  les  cinq  ans  ;  une  élection  a  eu  lieu  en  1887.  Voici  comment 
chaque  province  est  représentée  au  Parlement  Fédéral  : 


1  Québec 

24  Sénateurs 

2  Ontario 

24 

(< 

3  Nouvelle-Ecosse 

10 

<( 

4  Nouveau-Brunswick 

10 

« 

5  Prince-Edouard 

4 

<( 

6  Colombie-Anglaise 

3 

(< 

7  Manitoba 

3 

(( 

8  IV'gina 

65 

Députés 

92 

21 

16 

6 

6 

5 

4 

Totaux 


78 


215 


Capitale  fédérale  :  Ottawa,  évêché  catholique  depuis  1847,  archevêché 
depuis  1886,  jolie  ville  de  32  000  habitants,  fondée  en  1827,  par  le  colonel 
By.  Située  dans  la  province  d  Ontario,  sur  la  rive  droite  de  la  rivière 
Ollawa,  cette  ville  est  en  même  temps  le  chef-lieu  du  comté  de  Carleton  ; 
un  beau  pont  suspendu,  jeté  en  aval  delà  magnifique  cascade  de  la 
Chaudière,  relie  Ottawa  avec  Hidl,  ville  industrielle  sur  la  rive  gauche; 
un  pont  en  fer  unit  les  voies  ferrées  des  deux  rives.  Le  canal  Rideau 
va  d'Ottawa  à  Kingston- 

Le  commerce  de  navigation  du  Canada  se  fait  par  les  mers,  fleuves  et 
rivières,  et  les  canaux  WeUand,Coniwail  Beauharnois,  Lachine,Chambly, 
Burlington,  Ottawa  et  Ridrau.  Le  Canada  possède  7  600  navires,  jau- 
geant ensemble  1  300  000  tonneaux.  C'est  principalement  par  la  naviga- 
tion que  se  fait  le  commerce  international,  dont  la  valeur  annuelle  dé- 
passe iOO  millions  de  piastres  pour  les  importations,  et  80  millions  pour 
les  exportations, 

IjO  commerce  de  terre  se  fait  par  les  routes  et  les  chemins  de  fer  ;  les 
principales  voies  ferrées  sont:  le  Grand-Tronc,  le  Great-Weslern,  Vlnter- 
colotiial  et  le  Pacifique  Canadien  ;  leur  longueur  totale  correspond  à  155 
degrés  terrestres.  Pendant  l'année  liniss-int  au  30  juin  1887,  les  services 
ont  coûté  20  millions  de  piastres,  et  en  ont  rapporté  33  milhons  389 
mille  piastres. 

Le  budget  de  l'Etat  est  d'environ  35  millions  de  piastres,  et  la  dette 
publique  de  160  millions. — Le  service  postal  est  organisé  sur  tous  les 
points  habités  ;  il  y  a  des  fils  télégraphiques  entre  tous  les  points  impor- 
tants, et  des  lils  téléphoniques  dans  les  centres  princi|)aux  ;  des  câDles 
sous-marins  mettent  le  Canada  en  relation  avec  l'Europe. 

Gou'-3rn»ur-Général  :  Son  Excellence  le  très  honorable  marquis  de 
Lansdowne,  nommé  en  1883. 


UNE   DROLE  DE   DISTRACTION 

Un  honorable  confrère  envoie  un  de  ses  commis  porter  une  boîte  de 
pilules  à  un  malade,  et  une  caisse  contenant  six  lapins  vivants  à  un  de 
ses  amis. 

Malheur^^usement  le  commis  se  trompe  et  remet  la  caisse  au  malade  et 
les  pilules  à  l'ami. 

Vous  devez  comprendre  facilement  la  stupéfaction  du  patient  loisque, 
avec  les  lapins,  il  reçoit  la  prescription  suivante  : 

«  En  avaler  deux  toutes  les  demi-heures." 
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ORGANISATION  ECCLÉSIASTIQUE 

En  1871,  il  y  avait  en  Canada  1  million  492  mille  catholiques,  et  en 
1881  il  yen  avait  1  million  792  mille;  il  en  résulte  une  augmentation 
annuelle  de  184  dix-millièmes,  ce  qui  donne,  pour  1888,  2  millions  36 
mille  catholiques,  soit  environ  les  5  douzièmes  de  la  population  totale. — 
Les  sociétés  religieuses  les  plus  nombreuses  ensuite  sont  :  les  Presbyté- 
riens, les  Méthodistes  et  les  Anglicans  ;  chacune  de  ces  sociétés  compte 
environ  600  mille  adhérents,  soit  la  8e  partie  de  la  population  totale. — 
On  compte  aussi  en  Canada  environ  2  400  Israélites. 

Pour  le  culte  catholique,  le  Canada  forme  6  provinces  ecclésiasliques, 
subdivisées  eu  26  diocèses,  parmi  lesquels  3  vicariats  apostoliques  et  une 
préfecture  apostolique,  relevant  directement  de  la  Propagande.  Les 
archevêchés,  chefs-lieux  des  provinces  ecclésiastiques,  sont  ;  Québec, 
Montréal,  Ottawa,  loronto,  Hatifax,  et  Sainl-Boniface.  Voici  les  diocèses 
de  chaque  province  ecclésiastique  : 

Québec  :  Trois-Rivièras,  Kimouski,  Chicoutimi,  Nicolet,  préfecture 
apostolique  du  Golf»  Saint-Laurent, 

Montréal  :  Saint-Hyacinthe,  Sherbrooke. 

Ottawa  :  vicariat  apostolique  de  Pontiac. 

Toronto  :  Kingston,  Hamilton,  London,  Péterboro. 

Halifax  :  Antigonish,  Saint-Jean,  Chatham,  Charlottelown, 

Saint-Boniface  :  Saint-Albert,  New-Westminster,  vicariat  apostolique 
d'Athabaska-Mackenzie. 

Le  diocèse  de  Victoria,  île  de  Vancouver,  se  rattache  à  la  province 
icc'ésiastique  d'OREGON-CiTY  (Etats-Unis). 


EPISCOPAT    CANADIEN    EN     1887 


QuÉREG      le  card. 

Trois-Rivières  Mgr 

Rimouski 

Chicoutimi 

Nicolet 

Golfe  St-Laurent 

Montréal 

St-Hyacinthe 

Sherbrooke 

Ottawa 

Pontiac 

Toronto 

Kingston 


Tasghereau 

Laflèche 

Langevin 

Racine  D. 

Gravel 

Bossé 

Fabre 

Moreau 

Racine  A. 

Duhamel 

Lorrain 

Lynch 

Cleary 


1871 
1870 
1867 
1878 
1885 
1882 
1876 
1876 
1874 
1874 
1882 
1860 
1880 


Hamilton        Mg 

r  Carberv 

1883 

London 

Walsh" 

18G7 

Pt^terborough 

Dowling 

1887 

Halifax 

O'Brien 

1883 

Antigonish 

Cameron 

1877 

Saint-Jean 

Sweeney 

1860 

Chatham 

Rogers 

1860 

Charlottelown 

Mac-Intyre 

1860 

St-Bonifage 

Taché 

1853 

Saint-Albert 

Grandin 

1871 

New-Westmin. 

D'Herbomezl864 

Athabaska 

Faraud 

1864 

Victoria 

Le  personnel  de  l'épiscopat  canadien  comprend  encore  :  Mgr  J. 
Larocque,  ancien  évéque  de  Saint-Hyacinthe  ;  Mgr  T.  O'Mahony,  évoque 
auxiliaire  à  Toronto  ;  Mgr  Isidore  Clul,  évoque  auxiliaire  au  vicariat 
apostolique  d'Athabaska-Mackenzie  ;  Mgr  Pierre- Paul  Durieu,  évêque 
auxiUaire  au  vicariat  apostolique  de  la  Colombie-Anglaise. 

Voici  la  marche  probable  du  nombre  des  catholiques  du  Canada  de 
1881  à  1891,  date  du  prochain  recensement  {l'augmentation  annuelle  est 
de  30  à  40  mille). 


En 


1881 
1882 
1883 
1884 
1885 
1886 


Catholiques 


« 


1  792  000 

l  825  000 

1  859  000 

1  893  000 

1  928  000 

1  963  000 


En 


1887 
1888 
1889 
1890 
1891 
1892 


Catholiques 


(( 


1 

2 
2 
2 
2 
2 


999  000 
036  000 
074  000 
112  000 
151  000 
190  000 
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PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  DE  QUÉBEC 

DIOCÈSE   DE   QUÉBEC 

Ville  de  QuÉnEc,  résidence  d'un  vicaire  apostolique  en  1858,  cvêché  le 
1er  octobre  1674.  archevêché  le  12  juillet  1844.  La  cathédrale  érigée  en 
basilique  en  ISli  (1er  octobre). — Lediocèse  compte  416  000  fidèles,  341 
prêtres,  167  églises,  1  séminaire,  53  couvents,  15  hôpitaux  ou  asiles,  3 
collèges,  797  écoles. 

4e  archevêque  :  Son  Emin.  le  cardinal  Elzéar  Alexandre  Tasghereau, 
né  à  Ste-Marie  (Beauce),  le  17  fév.  1820  ;  prêtre  le  10  sept.  1842,  élu  ar- 
chevêque le  24  déc.  1870,  sacré  le  13  mars  1871,  proclamé  cardinal 
le  7  juin  1886. 

DIOCÈSE   DES  TROIS-RIVIÈRES 

Ce  diocèse,  "-igé  16  8  juin  1852,  compte  80  000  fidèles,  75  prêtres,  33 
églises,  1  séminaire,  20  couvents,  4  hôpitaux  ou  asiles,  1  collège,  300 
écoles. 

2e  évêque  :  Mgr  Louis-François  Laflèghe,  né  à  Ste-Anne  de  la  Pérade 
(Champîain),  le  4  sept.  1818,  prêtre  le  6  janv.  1844,  élu  coadjuteur  le  20 
nov.  1866,  sacré  le  25  fév.  1867,  administrateur  le  2  avril  1869,  évêque  de 
Trois-Rivières  le  30  avril  1870. 

DIOCÈSE   DE   RIMOUSKI 

Ce  diocèse,  érigé  le  15  janvier  1867,  compte  98  000  fidèles,  102  prêtres, 
89  églises,  l  séminaire,  1 1  couvents,  2  hôpitaux  ou  asiles,  1  collège,  355 
écoles. 

1er  évêque  :  Mgr  Jean-Pierre-François  Laforce-Langevin,  né  à  Québec 
le  22  sept.  1821,  prêtre  le  12  sept.  1844,  élu  le  15  jan.  1867,  sacré  le  1er 
mai  suivant. 

DIOCÈSE   DE   CHIGOUTIMI 

Ce  diocèse,  érigé  le  28  mai  1878,  compte  47  000  fidèles,  55  prêtres,  40 
églises,  1  séminaire,  5  couvents,  l  hôpital,  1  collège,  82  écoles. 

\er  évêque  :  Mgr.  Dominique  Racine,  né  à  la  Jeune-Lorelte  le  24  janv. 
1828,  prêtre  le  24  sept.  1853,  nommé  le  28  mai  1878,  sacré  le  4  août 
suivant. 

diocèse  de  nicolet 

Ce  diocèse  a  été  érigé  -le  10  juillet  1885  ;  il  compte  81  000  fidèles,  82 
prêtres,  50  églises,  l  séminaire,  18  couvents,  3  hôpitaux,  375  écoles 

1er  évêque  :  Mgr  Elphège  Gravel,  né  le  12  octobre  1838,  prêtre  le  11 
sept.  1870,  nommé  le  10  juillet  1885,  sacré  le  2  août  suivant,  et  installé 
le  25  du  môme  mois. 

préfecture  apostolique  du  GOLPE  SAINT-LAURENT 

Erigée  le  29  mai  1882,  cette  préfecture  apostolique  comprend  le  Terri- 
toire du  Nord-Est  et  l'île  d' Anlicosti  ;  on  y  compte  7  000  fidèles,  1 1  prêtres, 
23  églises  ou  chapelles,  1  communauté,  et  18  écoles.  Résidence  :  pointe- 
aux-esquimaux. 

\er  préfet  apostolique  :  Mgr  François-Xavier-BossÉ,  né  à  Sainte-Anne- 
Lapocatière  le  6  septembre  1838,  prêtre  le  4  octobre  1863,  préfet  aposto- 
lique le  29  mai  1882,  installé  le  19  octobre  suivant. 
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PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  DE  MONTRÉAL 

DIOCÈSE  DE  MONTRÉAL 

Ce  diocèse,  érigé  le  13  mai  1836,  et  devenu  archevêché  le  8  juin  1886, 
compte  450  000  tidèies,  503  prêtres,  310  églises,  3  séminaires,  84  cou- 
vents, 27  hôpitaux  ou  asiles,  7  collèges,  842  écoles. 

1er  archevêque  :  Mgr  Edouard-Charles  Fahre,  né  à  Montréal,  le  28 
fév.  1827,  prêtre  le  23  fév.  1850  ;  élu  coadjuteur  le  1er  avril  1873,  sacré 
le  1er  mai  suivant  ;  évêque  de  ^Montréal  le  1 1  mai  1876,  archevêque  le  8 
juin  1886. 

DIOCÈSE  DE  r  ...iT-HYACINTHE 

Ce  diocèse,  érigé  le  8  juin  1852,  compte  122  000  fidèles,  167  prêtres,  69 
églises,  2  séminaires,  20  couvents,  7  hôpitaux  ou  asiles,  2  collèges,  423 
écoles. 

4e  évêque  :  Mgr  Louis-Zéphirin  Moreau,  né  à  Bécancour  (Nicolet),  le 
1er  avril  1824,  prôtro  le  19  déc.  1846,  élu  le  19  nov.  1875,  sacré  le  16 
janv.  1876. 

DIOcÈSd!  DE  SHERBROOKE 

Ce  diocèse,  érigé  le  28  août  (874,  compte  47  000  tidèies,  G3  prêtres,  56 
églises,  1  séminaire,  7  couvents,  1  hôpital,  1  collège,  148  écoles. 

1er  évêque  :  Mgr  Antoine  Hacink,  né  h  la  Joune-LoreU.o  (Québec,  le  26 
janv.  1822,  prêtre  le  12  sept.  I8'i'i,  élu  le  28  aoùl  1874,  sacré  le  18  oct. 
suivant. 


PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  D'OTTAWA 

DIOCÈSE    d'oTTAWA 

Ce  diocèse,  érigé  le  25  juillet  1847,  et  devenu  archevêché  le  29  juin 
1886,  est  situé  partie  dans  la  j)rovince  de  Québec,  partie  dans  celle 
d'Ontario  ;il  compte  105  000  lidèles,ll2  j)rôtres,70  églises,!  séminaire,  10 
couvents  ou  communautés,  0  hôpitaux  ou  asiles,  I  collège,  19  écoles  aca- 
démiques, sans  compter  les  écoles  modèles  et  écoles  élémentaires. 

1er  archevêque  :  Mgr  Joseph-Thomas  Duhamel,  né  à  Contrecœur  le  6 
nov.  1841,  prêtre  le  19  déc.  18G3,  élu  le  16  août  1874,  sacré  le  28  oct. 
suivant,  archevêque  le  8  juin  1886. 

VICARIAT    APOSTOLIQUE    DE    PONTIAC 

Ce  vicariat  apostolique,  érigé  le  11  juillet  1882,  compte  32  000  fidèles 
29  prêtres,  41  églises,  3  couvents  ou  communautés,  3  hôpitaux,  9  écoles. 
Siège  à  Pembroke  (Ontario). 

1er  vicaire  apostolique  :  Mgr  Narcissc-Zéphyrin  Lorrain,  né  à  Saint- 
Martin  le  13  juin  1842,  prôlre  le  4  août  1867,  sacré  évoque  titulaire  de 
Cythère  le  2rsept.  1882,  installé  à  Pembroke  1  ■  22. 

VOLONTÉ 

Il  n'y  a  qu'à  bien  vouloir  pour  parveiiir  à  toutes  les  choses  qui  ne  sont 
pas  absolument  impossibles.  Aimez  autant  la  vérité  que  voos  aini»^z  votre 
santé,  votre  vanité,  votre  liberl'',  voire  plaisir,  votre  fantaisie  ;  vous  la 
trouverez.  Soyez  aussi  curieux,  pour  li'Ou\ei*  celui  qui  vous  a  Tait  et  à 
qui  vous  devez  tout,  que  1(3S  hommes  les  plus  grossiers  sont  curieux  pour 
suivre  un  soupçon  malin,  pour  contenter  leur  passion  brutale,  pour  dé- 
guiser leurs  desseins  injustes  et  honteux  ;  en  voilà  assez  pour  trouver 
Dieu  et  la  vie  éternelle.  (Fénelon.) 
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PROVINCE  DE  QUÉBEC 

La  Province  de  Qukbeg,  ci-devant  Nouvelle-France,  puis  Bas-Canada, 
est  bornée  au  Nord  par  la  chaîne  des  Laurentides,  qui  la  séparent  du 
Territoire  du  Nord-Est  ;  à  l'Est  par  le  golfe  Saint-Laurent  ;  à  l'Ouest  par 
l'Ottawa  et  le  Saint-Laurent,  qui  la  séparent  de  l'Ontario  ;  au  Sud  par  le 
46e  parallèle,  les  monts  Alléghanys  et  les  rivières  Ristigouche  et  Méta- 
pédia  ;  les  pays  limitrophes  au  Sud  sont  :  les  Etats  de  New-York,  de  Ver- 
mont,  de  New-Hampshire  et  du  Maine,  et  la  province  canadienne  du 
Nouveau-Bi'unswick. 

L'étendue  de  la  Province  de  Québec,  un  peu  moindre  que  celle  de  la 
France,  est  d'environ  48  degrés  carrés  (degrés  de  l'Equateur)  ;  le  côté  du 
carré  équivalent  aurait  donc  une  longueur  égale  à  environ  7  degrés  de 
l'Equateur  ou  du  méridien.  C'est  presque  ia  lOOOd  partie  de  la  sur- 
face du  Globe. 


POPULATION  DU  BAS^CANADA  A  DIVERSES  ÉPOQUES 


En 


1680 

popul 

1700 

1730 

1760 

1806 

1814 

10  000 

15  000 

34  000 

70  000 

254  000 

335  000 


En 


1825 

population 

479  000 

1884 

697  000 

1851 

890  261 

1861 

1  111  566 

1871 

1  191  516 

1881 

1  359  027 
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Pendant  la  dernière  décade,  l'accroissement  annuel  ayant  été  des  13 
millièmes  du  chiffre  de  l'année  précédente,  on  -onclut,  pour  I888,une  po- 
pulation probable  de  1  million  494  mille  haiuiants. — Voici,  d'après  le 
recensement  de  1881,  les  éléments  de  la  population  de  la  province  de 
Québec,  par  lieux  de  naissance,  par  nationalités  d'origine  et  par   cultes. 


PAR  LIEUX  DE   NAISSANCE 


PAR  CULTES 


NÉS  EN  Canada  1  282  225 
En  Irlande  27  379 

Aux  Etats-Un.s  19  415 

En  Angleterre  12  909 

En  Ecosse  10  237 

En  France  2  239 

Autres  4  623 

Total  ^     1  359  027 

PAR  NATIONALITÉS   D'OHIGINE 


Fhançais 

Irlandais 

Anglais 

Ecossais 

Allemands 

Indiens 

Autres 


1  073  820 

123  749 

81  515 

54  923 

8  943 

7  515 

8  562 

1  359  {fîT 


Catholiques 

Anglicans 

Presbytériens 

Méthodistes 

Israélites 

Païens 

Autres 


170  718 
68  767 
45  651 
38  026 
989 
6 
34  840 


359  027 


NOMBRES    PROPORTIONNELS 


f  Canadiens 
\  Immigrés 


0,94 
0 


*'^^  \  1  00 
1,06  /  ^»"" 


f  Français  d'origine     0,79  \  ,  „,. 
(Autres  0,21/    '"" 


f  Catholiques 
\  Autres 


0.86  l .  QQ 


En  appliquant,  à  la  population  calculée  pour  1888,  les  nombres  pro- 
portionnels ci-dessus,  on  obtient  les  chiffres  ci-après  : 
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261 
566 
516 
027 
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170  718 
68  767 
45  651 
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6 
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359  027 


ELS 

94  \ 
06/ 

79 


1,00 
2?}l.00 


)res  pro- 


f  Canadiens 
\  Immigrés 


1  404  000 

90  000 

Total         1  494  000 

/  Catholiques 
\  Autres 

Total 


{Français  d'origine    1  181  000 
Autres  313  000 

Tolal         1  494  000 

1  300  000 
194  000 

1  494  UUU 


La  capitale  de  la  Province  est  la  ville  de  Québec,  fondée  par  Samuel 
de  Ghamplain,  et  située  au  confluent  de  la  rivière  Saint-Cliarlos  et  du 
fleuve  Saint-Laurent  ;  sa  population,  en  1888,  doit  être  de  64  000  habi- 
tants.  La  ville  de  Lévis,  située  en  face  de  Québec,  sur  la  rive  sud  du 
fjrand  fleuve,  peut  être  considérée  comme  ne  faisant  qu'un  av('c  la  capi- 
tale, ce  qui  augmente  de  8  000  habitants  environ  la  population  de  l'ag- 
glomération québecquoise, 

GOUVERNEMENT  PROVINCIAL 

La  province  de  Québec  (autrefois  Bas-Canada)  est  administrée  par  un 
Lieulenani- Gouverneur,  nommé  pour  cinq  an*^,  et  assisté  d'un  Conseil 
exécutif  de  6  membre  s;  il  y  a  de  plus  un  Conseil  législatif  de  24  membres 
nommés  à  vie,  et  une  Assemblée  législative  de  65  députés,  élus  par  le 
peuple  tous  les  cinq  ans. 

Le  Conseil  exécutif  constitue  un  véritable  ministère  provincial,  dont 
les  membres  portent  le  titre  de  Commissaires  ;  chacun  d'eux  est  secondé 
par  un  Assistant  ou  Député-commissaire. 

Lieutenant- Gouverneur  :  l'hon.   A.  R.  Angers,  nommé  en  nov.  1887. 

Il  y  a,  pour  la  Province,  un  Conseil  d' Agriculture,  un  Conseil  des 
Arts  et  Manufactures,  et  un  Conseil  de  V Instruction  publique,  section 
catholique  et  section  protestante  ;  voici  les  membres  de  la  s^-ction  catho- 
lique :  le  Surintendant,  l'hon.  Géd.  Ouimet  ;  Nosseigneurs  le^^rche- 
vêques  et  évêques  de  la  Province  ;  les  honorables  sir  N.  F.  BeHeuu,  L.  A. 
Jette,  A.  B.  Routhier,  P.  /.  0  Chauveau,  T.  Ryan.  S'.  G.  Bossé,  p.  S. 
Murphy,  H.  Mercier,  P.  B.  Benoit  ;  secrétaire,  le  docteur  Louis  Giard  ; 
assissant-secrétaire,  Paul  de  Cazes. 

LES   COMTÉS 

En  dehors  des  trois  cités  de  Montréal,  Québec  et  Trois-Rivières,  la 
province  de  Québec  est  divisée  en  61  comtés,  dont  20  au  nord  du  fleuve 
St-Laurent,  3  dans  les  lies  du  fleuve,  et  38  au  sud  ;  en  outre  la  ville  de 
Trois-Rivières  est  considérée  comme  formant  un  comté,  Montréal  et 
Québec  chacune  3  comtés  ;  total  68. 

Chaque  comté  envoie  un  député  au  Parlement  fédéral  à  Ottawa,  et  un 
député  au  Parlement  provincial,  à  Québec.  Toutefois,  le  nombre  des 
députés  se  trouve  réduit  à  65,  parce  que  6  comtes  sont  groupés  deux  par 
dei>x  pour  élire  un  mémo  député.  La  dernière  élection  des  députés  au 
Parlement  de  Québec  a  eu  lieu  en  1886. 

ENCORE  UN  IvEMÈDE   CONTRE  LES  CORS  AUX  PIEDS 

Il  suffit  de  recouvrir  tous  les  soirs  le  cor  avec  une  couche  de  savon  noir 
légèrement  humide,  étendu  sur  un  morceau  de  papier. 

Le  cor  se  détache  lui-même  après  quelques  jours. 

Si  le  cor  se  reproduisait,  il  faudrait  recommencer  le  mêmeremèle.  C'est 
si  facile  ! 
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VILLE  UK  QUÉHEC 

La  ville  de  Québec  a  ôUi  fonrlé'»  U  '.]  juillet  1008,  par  Samuel  de  Chani- 
])Iain,qul  y  mourut  le  25  décembre  lGi5,  y  laissant  200  âmes;  voici  la 
j)01)ulalion  à  diverses  époques  : 


En  1681 

habitants 

1  345 

En 

1851 

habitants 

42  0-2 

Eri  1700 

i< 

2  000 

En 

ISGl 

<i 

51   109 

En  1790 

i« 

14  OUO 

Eu 

1871 

>• 

59  699 

En  1827 

<i 

31  000 

En 

1881 

II 

02  4'iG 

Sî',, 


Il  i  '^  i 


I 


Pendant  la  décade  de  1871  à  1881,  l'accroissement  annuel  a  été,  en 
moyenne,  do  45  dix-miliômes  de  la  population,  ce  qui  donne,  pour  18i>8 
une  population  probable  de  64  200  habitants. 

Siège  du  gouvernement  provincial,  d'un  archevêché  catholique  et  d'un 
évôché  anglican,  la  ville  de  Québec  est  très  étendue  ;  elle  comi)rend  la 
Haule-Ville,  sur  le  Cap-Diamant  ;  la  Basse- Ville,  sur  le  Port,  et  les  faii- 
hourgs  St-Jean,  St-Roch  et  St-Sauveui';  c<<  dernier  forme  une  municipa- 
lité distincte  ;  on  peut  y  joindre  la  ville  de  /,eL'<5,située  en  face  sur  l'autre 
rive  du  fleuve.  L'Administration  des  Postes  applique  la  putilc  taxe  de 
ville  à  Québec,  Saint-Sauveur,  Lévis,  el  les  villages  environnants. 

Le  port  de  Québec,  ouvert  à  la  navigation  pendant  6  ti  7  mois  chaqu-î 
année,  pourrait  tenir  toutes  h^s  marines  de  l'Univers;  la  Terrasse  Frou- 
nac  ou  Dullerin,  qui  domino  la  Basse-Ville  et  le  Port,  donne  un»'  pei's- 
pective  incomparable  ;  le  soir,  cette  magniliijue  terrasse  est  éclairée  par 
35  lampes  électriques,  ayant  leur  source  motrice  aux  chutes  Moiitmo- 
rency.  On  remarque  spécialement,  à  Québec  :  la  Citadelle,  le  Palais  du 
Gouvernement,  le  Bassin  Louise,  la  Douane,  l'enceinte  fortiliée  de  la 
Haute-Ville,  avec  plusieurs  portes  monumentales,  la  Basilique,  l'église 
Saint-Jean-Bapliste  et  plusieurs  autres;  l'Archevêché,  le  Séminaire, 
l'Université  Laval,  avec  ses  riches  collections  scientiliques,  el  sa  bibli- 
othèque de  100  000  volumes  ;  les  couvents  des  Ursulines,des  Sœurs  Crrist's, 
du  Bon-Pasteur  et  de  Notre-Dame  ;  l'Ecole  Normale  Laval,  le  collège 
Morin,  l'école  de  St-Patrice,  l'Académie  et  autres  Ecoles  des  Frères  ; 
riIôtel-Dieu,  l'Hôpital  de  Marine,  l'Hôpital  Général,  l'Hospice  du  Sacré- 
Cœur,  l'Asile  de  Beauporl,  etc.,  et  de  plus  un  grand  nombre  d'élablissf- 
ments  particuliers  ;  fonderies,  scieries,  tanneries,  tilalures,  imprimeries  ; 
ateliers  de  reliure,  de  sr.ulplure,  etc,  fabriques  de  chaussures,  chmiiers, 
usines  diverses.  Il  y  a  cà  Québec  9  journaux  quotidiens,  doni  6  publiés 
en  français  et  3  en  anglais. 

L'ancien  chemin  de  fer  du  Nord,  qui  va  de  Québec  à  Trois-Rivièies  et 
à  Montréal,  fait  partie,  depuis  1885,  de  cette  immense  ligne  du  Pacifique 
canadien,  qui  traverse  la  province  de  Québec,  l'Ontario,  le  Manitoba,  le 
Nord-Ouest  et  la  Colombie  Anglaise,  c'est-à-dire  tout  le  continent  améri- 
cain dans  sa  plus  grande  largeur.  Un  chemin  de  fer  de  Québec  au  lac 
Saint-Jean  est  déjà  en  service,  et  bientôt  la  rive  nord  du  fleuve  Saint- 
Laurent  et  du  Golfe  aura  aussi  sa  voie  ferrée. — Des  bateaux  à  vapeur 
sillonnent  le  fleuve  en  amont  et  en  aval  de  Québec,  et  conduisent  jus- 
qu'en Europe. 

C'est  en  face  de  Québec,  sur  la  rive  droite  du  fleuve,  que  s'élève  et 
prospère  la  ville  ne  Lévis,  où  aboutissent  les  chemins  de  fer  de  la  rive 
sud,  notamment  le  Grand-Tronc,  l'intercolonial  et  le  Québec  Central. 
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VILLE  DE  MONTRÉAL 

Malgré  son  litre  de  capitale  provinciale,  malgré  les  avantages  de  sa  po- 
sition, la  ville  de  Québec  n'est  que  la  seconde  ville  de  la  Province,  et  la 
troisième  d  tout  le  Canada  ;  le  premier  rang,  pour  la  Province  et  pour  le 
Canada  tout  entier,  apparli  nt  à  Montréal,  ville  de  204  000  habitants 
(1888);  le  second  rang,  pour  le  Canada  entier,  appartient  à  Toronto 
(Ontario),  qui  a  aujourd'hui  115  000  habitants  (voir  ci-dessus,  page  42). 

La  ville  de  Montréal,  fondé  le  18  mai  1642,  par  Paul  de  «homedey, 
sieur  de  Maisonneuve,  est  devenue  la  métropole  industrielle  et  commer- 
ciale du  C  inada,et  l'un  des  principaux  centres  d'activité  de  toute  l'Amé- 
rique ;  admirablement  située  dans  une  île  du  Saint-Laurent,  an  confluent 
de  rOt'awa,  cette  ville  reçoit  dans  son  port  les  navires  océaniques,  pen- 
dant les  SIX  mois  de  beau  temps,  et  fait  un  commerce  d'une  trè^  grande 
importance.  Dt^jà  en  1884  et  1885,  la  ville  a  absorbé  les  municipalités 
d'Hochelaga  et  de  S^iiat-Jean-Baptiste,  et  en  1887  celle  de  Saint-Gabriel  ; 
l'accroissement  normal  de  sa  population,  est  de  3  pour  cent  par  an,  sans 
compter  d'autres  annexions  qui  ne  peuvent  manquer  de  se  produire 
bientôt,  comme  celle  de  Saint-Henri,  de  Sainie-Cunégonde  et  autres. 

Au  point  de  vue  religieux,  la  ville  de  Montréal  a  les  trois  quarts  de  sa 
population  professant  la  religion  catholique,  et  c'est  l'une  des  plus  riches 
de  l'univers  en  communautés  religieuses  et  en  institutions  de  bienfai- 
sance ;  évôc-h'^  depuis  l'année  1836,  elle  a  été  érigée  en  archevêché  en 
1886.  Au  point  de  vue  des  nationalités,  c'est  l'élément  canadien-français 
qui  domine,  constituant  les  60  centièinea  du  total  de  la  population. 

Maire  de  Montréal  ;  Son  Honneur  J.  J.  C.  Abbott. 

La  ville  de  Montréal  e^t  divisée  en  lOquirtiers,  sous  les  dénominations 
suivantes:  Est,  Centre,  Ouest, Saint-Anne,  Saint-Antoine,  Saint-Laurent, 
Saint-Lou's,  Saint  Jacques,  S  linte-Marie.  Hochelaga,  Saint-Jean- 
Baptiste,  Saint-Gabriel. — Chacun  de  ces  quartiers  nomme  trois  échevins 
faisant  partie  de  la  Corporation. 

Il  y  a  dans  la  ville  13  stations  de  police  ;  personnel  274  hommes. 

La  police  spéciale  du  port  compte  'd)  hommes. 

Les  denrées  alimentaires  se  vendent  sur  13  marchés. 

Le  service  de  feu  est  organisé  en  12  stations  et  155  boîtes  d'alarmes. 

Taxes  municipales  :  l  pour  cent  sur  les  valeurs  immobilières  ;  taxe 
d'alfaires,  7J  pour  cent  sur  le  prix  de  location;  chevaux  de  service  $2.50, 
chevaux  dn  plaisir  $6.00  ;  chiens  $2.00,  chiennes  $3  00. 

La  cour  du  Banc  de  la  Reine  tient  session  à  Montréal,  dans  les  mois  de 
janvier,  mars,  mai,  septembre  et  novembre  du  15  au  27.  Juge  en  chef  : 
sir  A. -A.  Dorion  ;  juges:  les  honorables  S.-C.  Monck,  T-K.  Ramsay,  U.-J. 
Tessier,  A.  (Iross,  F.-G  Baby. 

La  Cour  Supérieure  siège  à  Montréal  du  Î6  au  20  janvier,  et  du  17  au 
27  des  autres  mois,  excepté  juillet  et  août.  Juges  :  les  honorables  F-.G. 
Johnson,  F.-W.  Torrance,  M.  Doherty,  A.-C.  Papineau,  L.-A.  Jette.  L.-O. 
LoraMger,  M.  Mathieu,  Ch.  Gill. — La  ('our  de  Circuit  siège  du  1er  au  15 
de  chaque  mois,  excepté  janvier,  juillet  et  août. 


LES  DEVOIRS  DES  PARENTS 

Sans  le  père  et  sans  la  mère,  que  deviendraient  les  faibles  créatures  qu  * 
tiennent  d'eux  l't'xistpnoe  ?  La  mèrn  leur  doit  son  lait  et  Ihs  soins  assidus 
et  le  dévouem^int  infatigable  d'où  dé|)end  leur  cons«'rvation  ilans  Ms  pre- 
mières annéns.  Le  pôp^  leur  doit,  avec  sa  tenflre^^se  et  proi  ction  vigi- 
lante, le  pain  et  le  vêtement.  Il  doit  pourvoir  à  tous  leurs  besoins  jus- 
qu'à ce  qu'ils  puissent  y  pourvoir  eux-mêmes. 
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.  Or,  comment  y  pourvoira-t-il,  s'il  s'abandonne  à  l'oisivité,  ou  si,  dominé 
par  ses  convoitises,  il  dissipe  pour  les  satisfaire  le  produit  journalier  de 
son  travail  ? 

Celui  que  l'habitude  et  la  passion  entraînent  à  de  pareils  désordres, 
qu'est-il,  sinon  le  meurtrier  dus  siens  ?  Savez-vous  ce  qu'il  boit  dan  j  C3 
verre  qui  vacille  en  sa  main  tremblante  d'ivresse  ?  Jl  boit  les  larmes,  le 
sang,  la  vie  de  sa  femme  et  de  ses  enfants. 

Les  animaux  s'ouDlieut  pux-mômos  pour  ne  song-'r  qu'à  leurs  petits  : 
voudriez-vous  descendre  dans  l'aboutissement  plus  bas  que  les  botes  des 
forêts  ? 

Quand  vos  enfants  auront  reçu  de  vous  la  nourriture  du  corps,  ne 
croyez  pas  avoir  rempli  tous  vos  devoirs  envers  eux.  Vous  avez  à  en  l'aire 
des  hommes  ;  et  qu'est-ce  que  l'homme,  si  oo  n'est  un  être  religi  -ux, 
moral  et  intelligent?  Qu'ils  apprennent  donc  de  vous  ù  discerner  le  bien 
du  mal,  à  aimer  l'un  et  à  l'accomplir,  à  fuir  l'autre  et  à  le  détester. 

Reprt:;nez-les  de  leurs  fautes,  mais  sans  colère  ni  violence  brutale,  avec 
une  fermeté  affectueuse  et  cilme.  Qu'ils  ne  trouvent,  par  vos  soins,  qu'a- 
mertume sur  la  route  du  vic'\ 

Cultivez  dès  le  plus  jeune  âge  et  développez  en  eux  les  instincts  élevés 
de  notre  nature,  sur  lesquels  se  fonde  l'existence  sociale,  le  sentiment  de 
la  justice  et  de  l'ordre,  de  la  commisération  et  de  la  charité. 

L'enseignement  donné  sur  l-^s  genoux  d'une  mère  et  les  leçons  pater- 
nelles, confondus  avec  les  souvenirs  pieux  et  doux  du  foyer  domestique, 
ne  s'effacent  jamais  de  l'âme  entièrement. 

Et  ne  vous  tigurez  pas  que  les  discours  soient  tout  :  les  discours  ne  sont 
rien  sans  l'exemple.  Quels  que  soient  vos  conseils  et  vos  exhortations, 
ils  demeureront  stériles  si  vos  œuvres  n'y  répondent. 

Vos  enfants  seront  tels  que  vous,  corrompus  ou  vertueux,  selon  que 
vous  serez  vous-mêm  s  vertueux  ou  corromi)Us. 

Comment  seraient-ils,  probes  compatissants,  humains,  si  vous  manquez 
de  probité,  si  vous  êtes  sans  entrailles  pour  vos  frères  ?  Comment  réprime- 
raient-ils leurs  appétits  grossiers,  s'ils  vous  voient  livrés  à  l'intempé- 
rance ?  Comment  conserveraient-ils  leur  innocence  native,  si  vous  ne 
craignez  point  de  blesser  devant  eux  la  pudeur  par  des  actes  indécents 
ou  par  d'obscènes  paroles  ? 

Vous  êtes  le  modèle  vivant  sur  lequel  se  formera  leur  nature  flexible. 
U  dépend  de  vous  de  faire  d'eux  ou  des  hommes  ou  des  brutes. 
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EXERGICES  DE  PRONONCIATION  A  [/USAGE  DES  BÈGUES 

ET  DES   ÉTRANGERS 

Didon  dîna,  dit-on,  du  dos  d'un  doiu  dindon. 

Combien  ce  saucisson-ci  ?  C'est  un  sou,  ce  saucisson-ci. — Et  cos  cent 
saucissons-ci?  C'est  cent  sous,  ces  cent  saucissons-ci;  et  six  cent-six 
sous,  ces  six  cent-six  saucissons-ci. 

Si  ces  soixante -six  sangsues  sont  sur  ces  sourcils  sans  sucîr  son  sang, 
c'est  que  ces  soixante-six  yangsues  sont  sans  succès. 

Par  ma  foi,  le  chat  a  mangé  le  foie  ;  s'il  le  mange  encore  une  fois,  il 
aura  le  fouet. 

Enfin,  essayez,  gens  qui  avez  besoin  de  délier  votre  langue,  de  dire  sijç 
fois  de  suite,  sans  vous  arrêter  :  Fruit  cuit,  fruit  cru. 
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John  Gilpin  était  un  citoyen  de  crédit  et  de  renom,  et  de  plus  capitaine 
dans  la  milice  bourgeoise  de  la  fameuse  ville  de  Londres. 

L'épouse  de  John  Gilpin  dit  à  son  cher  époux  : — Nous  sommes  mariés 
depuis  vingt  longues  années,  ot  nous  n'avons  pas  eu  encore  un  seul  jour 
de  fête. 

C'est  demain  l'anniversaire  de  notre  mariage  ;  nous  irons  tous  ensemble 
à  l'auberge  de  la  Cloche,  à  Edmonlon,  dans  une  voiture  à  deux  chevaux. 

Ma  sœur,  l'enfant  de  ma  sœur,  moi  et  nos  trois  enfants,  nous  rempli- 
rons toute  la  voiture  ;  vous  nous  suivrez  à  cheval. 
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Gilpin  répondit  aussitôt:  De  tout  le  sexe  féminin  je  n'admire  qu'une 
seule  femme,  et  nette  femme  c'est  vous,  ma  très  chère:  c'est  pourquoi  il 
sera  fait  suivant  votre  désir. 

Je  suis  un  brave  marchand  drapier,  comme  tout  le  monde  sait,  et  mon 
bon  ami  le  caiendreur  me  prêtera  son  cheval. 

—C'est  fort  bien  dit,  répliqua  madame  Gilpin,  et  comme  le  vin  est  cher 
à  l'auberge,  nous  y  porterons  du  nôtre  qui  est  clairet  d'une  belle  couleur. 

John  Gilpin  embrassa  sa  tendre  femme,  transporté  de  voir  qu'au  mo- 
ment mêaie  où  elle  s'abandonnait  à  l'attrait  du  plaisir,  elle  songeait  encore 
à  l'économie. 

Le  matin  vint,  la  voiture  aussi  ;  mais  madame  Gilpin  ne  la  laissa  pas 
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conduire  devant  sa  porle,  de  crainte  de  passer  pour  fière  dans  son  voisi- 
nage. 

La  voiture  s'arrêta  donc  à  trois  portes  plus  loin  ;  la  famille  alla  la  re- 
joindre; six  personnes,  six  précieuses  âmes  y  montèrent,  et  grands  et 
petits  s'y  entassèrent  joyeusement. 

Le  fouet  claqua,  les  roues  tournèrent  ;  jamais  on  no  vit  gens  plus  heu- 
reux ;  les  pavés  résonnaient  bruyamment  comme  si  tout  Cheapside  eût 
perlu  la  tôle. 

John  Gilpin  s'approcha  de  son  cheval,  saisit  la  bride  floUanle,  mit  le 
pied  dans  l'étrier;  mais  tout  aussitôt  il  redescendit. 

Car  à  peine  eut-il  enfourché  la  selle,  prêt  à  commencer  son  voyage,  que, 
tournant  la  tête,  il  aperçut  trois  pratiques  devant  sa  boutique. 

Vite  il  mit  pied  à  terre;  car  quoiqu'il  eûl  regret  de  perdre  du  temps, 
une  perte  d'argent  lui  eût  été  encore  un  plus  grand  crève-cœur. 

Une  heure  s'écoula  avant  que  les  pratiques  eussent  trouvé  ce  qui  leur 
convenait  ;  lorsqu'elles  eurent  fini,  Betty  descendit  l'escalier  quatre  à 
quatre,  en  criant  :  On  a  oublié  le  vin  ! 

—Bon  Dieu  1  dit  Gilpin,  apporte-le-moi,  apporte  aussi  mon  ceinturon  de 
cuir  et  ma  fidèle  épée,  l'épée  que  je  porte  quand  je  vais  à  l'exercice. 

Or,  madame  Gilpin  (cette  chère  âme  si  prévoyante  !)  avait  préparé  deux 
bonnes  bouteilles  de  grès  fort  convenables  pour  transporter  saine  et  fraî- 
che la  précieuse  liqueur  qu'elle  aimait. 

Chaque  bouteille  avait  une  anse  dans  laquelle  John  Gilpin  passa  son 
ceinturon,  et  il  pendit  une  bouteille  de  chaque  côté  de  sa  personne  par 
respect  pour  les  lois  de  l'équilibre. 

Puis,  aPn  >'  <Hie  équipé  de  la  tête  aux  pieds,  il  jeta  bravement  par-des- 
sus le  toui   1      :  and  manteau  rouge,  bien  brossé  et  resplendissant. 

Une  secc  >  )isil  monta  sur  son  généreux  coursier,  qui  avança  d'a- 
bord Ientemv5i.t  sur  les  pavés,  d'un  pas  grave  et  prudent. 

Mais  bientôt,  sentant  sous  ses  pieds  bien  ferrés  un  chemin  plus  facile, 
l'animal  commença  à  trotter  en  hennissant,  et  Gilpin  sauta  sur  sa  selle. 

-  -Là,  là,  tout  doux  !  cria  p^^ilpin  ;  mais  Gilpiii  cria  en  vain  :  le  trot  se 
changea  bientôt  en  galop,  en  dépit  de  la  bride  et  du  bridon. 

Lors,  se  penchant  en  avant,  comme  on  est  bii^n  forcé  de  faire  quand  on 
ne  peut  pas  so  tenir  droit,  John  Gilpin  saisit  à  deux  mains  la  crinière,  et 
s'y  cramponna  de  toutes  ses  forces. 

Le  cheval  de  John  Gilpin,  qui  ne  s'élail  jamais  senti  monté  de  pareille 
sorte,  comprenait  de  moins  en  moins  ce  qu'il  avait  sur  le  dos. 

Et  Gilpin,  bien  malgré  lui,  galo|  ait  si  furi'?usement,  que  son  chapeau 
et  sa  perruque  ne  purent  le  suivre.  Il  n'imaginait  guère,  en  sorLant  de 
chez  lui,  qu'il  ferait  en  public  une  si  sotte  ligure. 

Le  vent  souillait  ;  le  manteau  rouge  flottait  et  se  jouait  dans  l'air  comme 
un  brillant  étendard  ;  mais  à  la  lin  agrafes  et  boutons  cédèreat,  et  le 
noble  manteau  roula  sur  la  poussière. 

Alors  tous  les  passants  purent  voir  distinctement  les  deux  bouteilles  de 
grès  pendues  au  ceinturon  de  Gilpin,  et  s'agitanl  comme  deux  ballants 
^e  cloche  à  ses  côtés. 

Les  chiens  aboyaient,  les  enfants  hurlaient,  les  fenêtres  s'ouvraient,  et 
les  gens  criaient  Bravo  !  de  toute  la  force  de  leurs  poumons. 

Gilpin  galopait  toujours...  Gilpin  en  personne  !  Le  bruit  de  sa  course  se 
répandit  aux  alentours,  et  chacun  l'expliquait  à  sa  guise.  —  C'est  une  af- 
faire de  conséquence,  disaient  les  uns.— C'est  un  pari,  disaient  les  autres, 
un  pari  de  mille  livres  sterling  ! 
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Et  du  plus  loin  qu'on  l'apercevait,  c'était  merveille  de  voir  avec  quel 
empressement  les  préposés  aux  péages  ouvraient  leurs  barrières  toutes 
grandes. 

Et  voici  que,  comme  il  penchait  de  plus  en  plus  sa  tôle  inondée  de 
sueur  sur  le  cou  du  choval,  les  deux  bouteilles  de  grès  se  heurtèrent  der- 
rière lui  et  tout  à  coup  se  briseront. 

.  Le  vin  ruissflu  sur  la  roule,  triste  spectacle  !  et  les  flancs  du  cheval, 
baignés  de  la  liqueur  précieuse,  exhalèrent  dans  les  airs  une  odorante 
vapeur. 

Mais  le  ceinturon  do  cuir  donnait  encore  à  Gilpin  un  certain  air  d'im- 
portance ;  et  l'on  se  montrait  avec  surprise  les  deux  goulols  de  bouteille 
pendillant  à  ses  côtés. 

Ce  fut  dans  cet  étrange  équipage  qu'il  traversa  le  joyeux  Islington,  et 
que  bientôt  il  se  trouva  au  milieu  des  marais  du  gracieux  Edmonton. 


Et,  sur  son  passage,  il  faisait  jaillir  l'eau  et  la  boue  de  tous  côtés, 
comme  un  balai  qui  tournoie  ou  comme  une  oie  qui  prend  ses  ébats. 

A  Edmonlon,  son  aimable  femme  l'attendait  impatiemment  sur  le  bal- 
con de  l'auberge  ;  elle  regardait  au  loin,  et  elle  fut  bien  émerveillée  quand 
elle  vit  son  tendre  époux  galoper  si  fort. 

— Arrête,  arrête,  John  Gilpin  !  c'est  ici  l'aubf^rge. — Arrêtez!  cria  toute 
la  bande;  le  dîner  est  servi,  et  nous  avons  faim. — Et  moi  donc,  murmura 
Gilpin. 

Mais  son  cheval  n'était  pas  le  moins  du  monde  disposé  à  s'arrêter. 
Pourquoi  cela?  Je  vais  vous  le  dire.  Parce  ([u^^  son  maître,  le  calendreur, 
avait  une  maison  de  campagne  à  dix  milles  plus  loin,  au  joli  hameau  de 
"Ware. 

Semblable  à  la  flèche  rapide  décochée  par  un  archer  robuste,  le  cheval 
poursuivit  sa  course. 
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Et  Gilpin  haletant,  Grilpin  maudissant  son  sort,  fendit  les  airs  jusqu'à  ce 
que  le  cheval,  arrivé  devant  la  porte  du  calendreur,  s'arrôla  tout  à  coup. 

Le  calendreur,  étonné  de  voir  son  voisin  dans  un  si  singuli^T  co?tum»% 
ôta  sa  pipe  de  sa  bouche,  accourut  à  la  porte  du  jardin,  et  lui  tint  ce  dis- 
cours : 

— Quelles  nouvelles,  quelles  nouvelles  apportez-vous?  Parlez,  parlez, 
au  nom  du  ci^-l  !  Pourquoi  êtes-vous  venu  sans  perruque,  ou  plutôt  pour- 
quoi ôles-vous  v^nu  ? 

Or  Gilpin  était  d'un  caractère  jovial,  et  il  aimait  à  l'occasion  la  bonne 
plaisanterie.  C'est  pourquoi  il  répondit  au  calendreur  de  cette  agréable 
manière  : 

— Je  suis  venu,  mon  cher  voisin,  parce  que  votre  cheval  a  voulu  venir. 
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et  j'espère  bien  que  ma  perruque  et  mon  chapeau  ne  larderont  pas  à  ar- 
river, car  ils  sont  en  route. 

Le  calenlrnur,  charmé  devoir  son  ami  en  si  belle  humeur,  rentra  au 
logis  sans  lui  ré[iondre. 

El  il  reparut  bi'-niôt  av^c  une  perruque  à  longues  boucles  floltanie«,  et 
avec  un  chap  au  qui,  pour  être  tout  à  fait  usé,  n'en  était  pas  moins  un 
chapeau  ;  l'uu  et  l'autre,  du  reste,  fort  binn  dans  leur  genre. 

Il  les  agita  en  l'air,  et  voulant  montrer  à  son  tour  la  gentillesse  de  son 
esprit,  il  dit  : — Votre  tête  est  deux  fois  moins  grosse  que  la  mienne  ;  elle 
entrera  parfiiiement  dans  ma  pen-uque  et  dans  mon  chapeau. 

Mais  souilnz  donc  que  j'essuie  la  poussière  et  la  boue  qui  couvrent 
votre  visage.  Hepobez-vous  un  moment,  et  mangez  un  morceau;  voua 
devez  avoir  faim. 
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John  répondit  : — C'est  aujourd'hui  l'anniversaire  de  mon  mariage.  Que 
dirait  le  monde  si  ma  femme  diniit  à  Edmonton  tandis  que  je  dînerais  à 
Ware? 

Puis  il  se  tourna  vers  son  coursier,  et  se  hissant  sur  son  dos,  lui  adressa 
CCS  pnroles  :— J'ai  hâte  d'aller  dîner.  C'est  pour  ton  plaisir  que  je  suis 
venu  ici  ;  retourne  à  Edmonton  pour  le  mu 

Ah  !  funestes  paroles  !  forfanterie  qui  coula  cher  à  son  auteur!  A.  peine 
nvait-il  parlé,  qu'un  âne,  qui  Jbroutait  dans  un  pré  voisin,  fit  retentir  les 
échos  de  sa  voix  sonore. 

A  ce  son  éclatant,  le  cheval,  comme  s'il  eût  entendu  mugir  un  lion, 
hennit,  bondit  et  reprit  son  galop  infernal,  tout  comme  devant. 


^ï^m^^. 


Et  Gilpin  fut  de  nouveau  emporté,  et  le  chapeau  et  la  perruque  s'envo- 
lèrent encore  plus  vitt^  (jue  la  première  fois.  Pourquoi?  parce  que  le  ce- 
leniireur  avait  la  tête  trop  grosse. 

Or,  lorsque  misiress  Gilpin  vit  son  mari  revenir,  courant  toujours  la 
poste,  et  allant  au  diable,  elle  sortit  de  sa  poche  une  dimi-couronne. 

El  elle  dit  au  jeune  postillon  qui  l'avait  conduite  à  la  Cloche  :  —  Voici 
pour  toi,  si  tu  m'amènes  ici  mon  mari  sain  et  sauf. 

Le  jeune  postillon  sauta  sur  son  cheval,  et  s-^  trouva  en  quelques  se- 
cond* s  en  face  de  John  qui  arrivait  ventre  à  terre.  D'une  main  hardie  il 
voulut  saisir  la  bride. 

Mais,  malgré  toute  î^on  adresse  et  tout  son  désir,  il  ne  sni^it  rien,  et  ne 
rèiissii  qu'à  elfraycr  davantug^'  le  ch'^vul  effraye  f;t  à  lu  faire  courir  plus 
vile. 

Gilpin  continua  donc  son  galop,  et  jo  chov.il  du  postillon  galopa  à  sa 
suite,  libre  et.  hfuu^eux  de  n'avoir  |,lus  à  traîner  doux  rou-js  derrière  lui. 

Six  eiivaliers  qui  éUiient  s^ur  la  roule,  voyr.nl  Gilpin  fuir  si  vitos  et  le 
postillon  le  poursuiviv  de  si  près,  se.  mirent  à  le  huer  ut  à  b'écrier; 
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— Au  voleur  !  au  voleur  1  Arrêtez  le  voleur  de  grand  chemin  !  C'était  a 
qui  crierait  le  plus  fort.  Et  tous  ceux  qui  passaient  à  pied  ou  à  cheval  se 
joignirent  à  eux  et  poursuivirent  John  Gilpin. 

Et  les  brirrières  s'ouvrirent  de  nouveau  devant  Gilpin,  les  employés 
étant  de  plus  en  plus  convaincus  qu'il  s'agissait  d'une  course. 

Et  c'était  bien  une  course  en  dîet,  une  course  où  Gilpin  fut  vainqueur  ; 
car  il  arriva  le  premier  à  la  ville,  et  il  ne  s'arrêta  qu'à  l'endroit  même 
d'où  il  était  parti. 

Eî.  chantons  maintenant:  Vive  le  roi  !  et  vive  Gilpin  !  et  la  première  fuis 
qu'il  montera  à  cheval,  puissé-jt3  être  là  pour  le  voir  ! 


e  s'envo- 
ue  le  C8- 

ujours  la 

nne. 

—  Voici 

ilques  S6- 
hardie  il 

en,  et  ne 
lUrir  plus 

lopa  à  sa 
:ri/  lui. 
vito  el  le 


SARRÊTER  A  L'AISANCE 

Lorsque  le  travail  a  assuré  une  demeure  propre,  simple  et  élégante,  une 
nourriture  saine  et  suffisante,  pourquoi  désirer  davantage  pour  les  sens  ? 
Celui  quH  son  travad  a  mis  liiin  ■'elle  position  devrait  mettre  ses  soins  et 
ce  qu'il  peut  épargner  ""  s,  claire  <à  perfection^  :  n  éducation  et 
celle  de  sa  famille.  Le  corps  a^  it  le  nécessaire,  il  .dut  penser  à  l'âme 
qui  l'anime  et  le  dirige.  C'est  celle  qui  élève  à  une  plus  grande  prospé- 
rité et  soutient  lorsque  l'adversité  se  présente. 

Malheureusement,  on  se  laisse  souvent  séduire  par  l'envie  de  rivaliser 
de  luxe  avec  d'autres  plus  riches  ou  moins  économes.  Au  lieu  d".  s'élever 
sagement  et  heureusement  au-dessus  d'eux  par  un  travail  plus  assidu  et 
sans  vanité,  rapportant  à  Dieu  les  bienfaits  qu'on  en  reçoit,  on  se  con- 
damne à  la  stérilité  de  l'intelligence,  à  la  sécheresse  du  cœur,  on  se  prive 
des  plus  [)ures  jouissances  et  des  plus  élevées,  et  l'ambition  fait  souvent 
perdre  le  bien-être  qu'on  avait  acquis.  Souvent  le  vice  survient,  et  l'on 
retombe,  soi  et  les  si^ns,  dans  un  éiaJ  déplorable,  pour  avoir  voulu  être 
au-dessus  de  sa  position. 


LES  PLUMES  DU  CORBEAU 

Celait  un  matin,  dans  un  faubourg  populeux.  Les  ouvriers,  profitant 
d'une  heure  rie  repos,  se  groupaient  autour  des  comptoirs  d'éta in  dont 
les  propriétaires  leur  distribuent  au  rabais,  des  poisons  plus  ou  moins 
lents.  Les  uns  lisaient  les  nouvelles  d.ins  des  feuilles  de  titres  divers, 
mais  d'opinions  uniformes  ;  les  autres  flânaient,  les  mains  dans  les  poches, 
humant  l'air  froid  qui  soufflait  sur  Paris.  Les  plus  âgés  racontaient  aux 
apprentis  ou  aux  nouveaux  ouvriers  les  incid  nts  de  leurs  voyages  durant 
le  classique  tour  de  France. 

Entre  chaque  récit  se  fusaient,  avec  une  sorte  de  régularité,  des 
échanges  de  politesses  se  composant  de  tournées  de  vin,  d'absinlhe  et  de 
mêlé-cassis.  Parfois  un  refrain  s'entendait  sur  le  pas  d'une  porte  ou 
dans  le  fond  de  V assommoir.  Un  joueur  de  vielle  tournait  la  poignée  de 
sa  mécanique  et  re^'ar-lait  les  f.aèlres  d'un  air  famélique.  Souvent  un 
visage  d'enlant  ou  de  jeune  fille  s'encadrait  entre  les  fleurs  modestes  d'une 
croisée,  et  un  pauvre  sou,  [lénibl^n*  nt  gagné,  tombait  aux  pieds  du 
inusici'.'u,  qui  accentuait  le  mouvement  de  son  bras  en  signe  de  recon- 
naissance ou  levait  nouch  ilamin"nl  sa  casqii  tle  graisseuse. 

Un  vit  illanl  ponant  l'hihi!  eccl<-i,,sti(iue  s'ach -mmait  avec  l'nleur  à 
travers  ce  quartier  bniy.inl  et  inconnu.  Sa,  physionoMiie,  d'une  péné- 
liiuite  douceur  unie,  à  une  {:raii(|.!  liiuss-;,  re-piruit  la  boiile  et  paraissait, 
pour  ainsi  dire,  rayonner  (l--  la  iiiininie  de  l'a,  oj-lolat.  Son  regard  se  re[)0- 
sait  sur  ceux  qui  rex;.'.aiinaienl  curi"nsi'meiit  avic  une  »x|.r '«-sion  tou- 
clianle  de  bienveillance  paternelle.     De  laill  '  moyenne  et  jteu  robuste,  il 
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serrait  contre  lui  le  court  manteau  qu'il  avait  jeté  par-dessus  sa  soutane. 

Au  moment  où  il  passait  devant  ïassommoir,  une  voix  jeune,  mais  déjà 
rauque,  cria  : 

— Hé  !  le  corbeau  !  le  corbeau  1 

A.  celte  appellation  qui  ressemble  si  fort  à  une  injure,  répondit  un  éclat 
de  rire  général  ;  celle  parole  insultante,  pareille  à  une  traînée  de  poudre, 
éveilla  un  écho  soudain,  et  tout  le  long  de  la  rue  une  clameur  mêlée  de 
rires  répéta  sur  tous  les  tons  : 

—Le  corbeau  !  le  corbeau  ! 

Les  hommes,  le  poing  sur  la  hanche,  trouvaient  cette  farce  excellente, 
plus  d'une  femme  baissa  la  tôle,  et  les  apprentis  batiirent  des  mains. 

Le  prêtre  avait  entendu  et  compris.  Il  parut  hésiter  entre  deux  façons 
d'agir.  Devait-il  conlinuer  sa  route  et  dédaigner  l'insulte  jeté  sur  sa  robe 
noire,  ou  bien  allait-il  faire  face  au  stupide  orage  soulevé  par  son  appa- 
rition ? 

Ce  dernier  parti  lui  parut  le  plus  digne,  le  meilleur,  le  plus  utile. 

Il  s'approcha  du  groupe  d'où  parlait  l'injure  stupide,  et  s'adressant  à 
l'un  de  ceux  dont  le  regard  le  raillait  davantage,  il  lui  dit  d'une  voie 
douce,  empreinte  d'une  sorte  d'inoffensive  malice  : 

— Mon  ami,  êtes-vous  bien  sûr  de  connaître  toutes  les  espèces  de 
corbeaux  ? 

Le  rire  de  l'ouvrier  redoubla  d'insolence  gouailleuse. 

—Eh  bien  !  reprit  le  prêtre,  je  crois  que  vous  vous  trompez  ;  il  est  des 
corbeaux  dont  vous  n'avez  jamais  regardé  les  plumes... 

Alors,  entr'ouvrat  son  petit  manteau,  le  vieillard  laissa  voir  sa  poitrine 
constellée  de  décorations  et  de  médailles  de  sauvetage. 

Par  un  même  mouvement,  tous  ces  hommes  se  découvrirent,  et  une 
sorte  de  murmure  indistinct,  vague  expression  de  regret,  se  fit  entendre 
dans  la  foule. 

— Mes  enfants,  reprit  le  prêtre,  voici  la  croix  de  la  Légion  d'honneur, 
qui  me  fut  donnée  sur  le  champ  de  bataille,  comme  à  un  soldat  ;  ce 
ruban  vert  est  celui  de  Saint-Maurice  ;  à  côté,  vous  voyez  les  décora- 
lions  de  Crimée,  du  Mexique,  la  médaille  d'Angleterre,  les  croix  de 
Belgique,  d'F.spugne,  de  Portugal... 

Les  ruis  les  ont  données  au  pauvre  prêtre  qui  relevait  au  milieu  des 
morts  vos  frères  et  vos  iils,  à  Ihonime  qui  s'est  jeté  dans  l'eau  et  s'est 
précipité  à  travers  les  flammes,  afin  de  sauver  des  vies  menacées. ..Je  ne 
tire  point  vanité  de  ces  hochets,  mais  je  les  porte  en  souvenir  d'heures 
périlleuses  durant  lesquelles  il  me  fut  donné  de  me  dévouer  et  de  remplir 
mon  devoir. ..Je  me  rends  ce  matin  chez  un  brave  ouvrier,  père  de  famille, 
à  qui  un  acte  courageux  vient  de  mériter  une  médaille  d'or  de  première 
classe.  Je  veux  le  complimenter,  lui  serrer  la  main,  et  alin  de  lui  faire 
honneur,  j'ai,  vous  le  voyez,  paré  ma  pauvre  soutane  de  ces  décorations 
que  je  ne  porte  point  d'ordinaire. ..N'est-il  point  vrai,  mes  enfants,  qu'en 
criant  au  corbeau,  vous  ne  vous  attendiez  point  à  lui  voir  de  semblables 
plumes  '{ 

L't'xpression  d'un  regret  croissant  se  lisait  sur  le  visage  de  tous  les 
témoins  de  ciritte  scène  ;  et  celui  qui  le  premier  avait  insulte  le  vieillard 
s'avança  resoiûiuent  vers  lui. 

— Purdonnez-nous,  Monsieur  l'abbé,  lui  dit-il,  nous  sommes  plus  légers 
que  méchants, 

— Je  le  sais,  répondit  le  prêtre,  mais  voire  légèreté  devient  à  la  fois 
injuste  tt  cruelle.  Vous  regnti'j,*^z  rolfewse  gratuite  que  vous  m'av^-z 
uiiligHe,  parce  que  mon  tiire  le  pèLiO  ne  m  empêche  pas  de  prouver  que 
je  possède  une  qualité  estimée  ue  lojs  les  Français:  la  bravoure...  Mais 
Ue  ce  t^ue  vous  me  voyez  couvert  de  dcc.i  ..lions,  i'easuit-il  que  mes  coa^ 
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rères  en  sacerdoce  ne  soient  pas  autant  que  moi  disposés  au  dévouement  ? 
Non,  mes  amis,  ne  le  croyez  pas  autant.  Il  a  plu  à  Dieu  de  me  placer 
dans  des  conditions  exceptionnelles,  et  de  permettre  que  mon  aide  fût 
utile  durant  de  grands  désastres  :  mais  chaque  jrôtre  possède  assez  de 
chanté  pour  accomplir  les  mômes  œuvres... Quand  vous  en  voyez  passer 
un  parmivous,rappelez.vous  qu'il  a  baptisé  vos  enfants,  assisté  votre  mère 
mourante,  qu'il  apprendra  à  votre  famille  l'amour  qu'elle  doit  à  Dieu  et  le 
respect  qu'elle  vous  doit  porter  ...et  alors,  en  souvenir  de  cette  matinée, 
permettez-moi  de  ne  plus  cri'ir  :  "  Au  corbeau  !  " 

— Oh  !  Monsieur  l'abbé  !  Monsieur  l'abbé  !  répéta  le  vieil  ouvrier,  ne 
nous  pardonnez-vous  pas  ? 

— Moi,  mais  dn  tout  mon  cœur,  mes  enfants. 

—En  ce  cas,  daignez  le  prouver. 

— De  quelle  façon  ? 

— En  acceptant  un  verre  de  vin,  sans  fagon,  sur  le  comptoir, 

Le  prêtre  sourit  ;  l'offre  était  faite  de  si  bon  cœur  qu'il  était  impossible 
de  s'en  formaliser,  mais  son  élrangelé  la  rendait  inacceptable. 

— Merci,  mes  enfants,  répondit  l'abbé,  merci;  je  regrette  de  ne  pouvoir 
trinquer  avec  vous,  mais  mon  affection  peut  heureusement  se  traduire 
d'une  aulre  manière...  .le  vais  vous  donner  ma  bénédiction... 

Les  visages  railleurs  devinrent  sérieux,  les  fronts  s'inclinèrent,  le  pr-^lre 
leva  la  main  en  prononçant  des  paroles  saintes,  puis  il  s'éloigna,  tandis 
que  les  ouvriers  s'écriaient  d'une  voix  unanime: 

— Ah  !  le  brave  homme  I  le  saint  prêtre  ! 
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DunÉE  MOYENNE  DE  LA  DIGESTION  DES  PRINCIPAUX  ALIMENTS 

1. — Se  digèrent  en  1  heure  les  aliments  ci-après  :  riz  bouilli,  pattes  de 
cochon  marinees,  Iripi^s  de  cochon  marinées  ; 

2. — En  l  heure  et  demie:  œufs  battus  non  cuits,  truite  saumonée,  soupe 
à  l'orge  ou  barlny,  pommes  douces  non  cuites,  cervelle  bouillie; 

3. — En  2  heures  :  tapioca  bouilli,  orge  mondé  bouilli,  lait  bouilli,  foie 
de  bœuf  grillé,  œufs  frais  non  cuit«,  morue  sè(^he  bouillie,  pommes  sûres 
non  cuites,  salade  au  chou,  lait  non  bouilli,  dinde  bouillie; 

4. — En  2  heures  et  demie  :  dinde  rôtie, agneau  grillé,  hachis  et  légumes 
réchauffés,  haricots  verts  bouillis,  gâteau  aux  œufs,  patates  ou  pommes 
de  terre,  volai. le  fricassée  ; 

5. — En  3  heures'  :  bœuf  bouilli  ou  rôti,  œufs  au  miroir,  lard  frais  non 
cuit,  mouton  boui  li  ou  rôti,  soupe  aux  fèves,  soupe  au  poulet,  pain  de 
maïs,  carottes  bouillies  ; 

6 En  3  heures  et  demie:  saucisson,  flétan,  soupe  au  mouton,  navets, 

pain  frais  ; 

7. — En  4  heures:  volaille  bouillie  ou  rôtie,  cœur  d'animal,  bœuf  salé, 
lard  salé,  choux  bouillis. 

Nota.  La  durée  de  la  digestion  est  bien  variable,  selon  le  tempéra- 
ment, l'état  de  santé,  IVlat  de  préparation  des  alimenis,  et  surtout  la 
liberté  de  l'estomac  :  un  estomac  trop  rempli  ne  jjeut  digérer. 


MOYEN   DE  GARANTIR   LES  CHAUSSURES   CONTRE 

LHUMIDITÉ 

t'aites  tremper  pen  tant  qu'dques  heur.js  les  chasseurs  dans  une  eau 
de  savon  très  épaisse. 

Ce  procéJé  très  simple  est  ri'commandé  aux  chaussures  et  aux  per- 
sonnt  s  appelées  pur  leu  profession  à  travailler  dans  l'eau  ou  dans  les 
lieux  numides. 
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MALADIE  DES  TOMATES. 

Les  lomales  sont  souvenl  &tleinles,  surtout  dans  les  étés  froids  et  hu- 
mides, d'une  maladie  décomposant  feuilles,  tiges  et  fruits.  Souvent  la  ré- 
colte est  presque  entièrement  perdue. 

Cette  maladie  n'est  autre  que  le  développement  d'un  champignon  invi- 
sible à  l'œil  nu  qui  envahit  d'abord  les  feuilles,  ensuite  la  tige,  et  enfin 
les  fruits,  et  fait  tout  tomber  en  pourriture. 

De  tous  côtés  on  m'écrit  pour  me  demander  un  remède  contre  la  mala- 
die des  tomates.  J'ai  conseillé  le  soufrage  comme  pour  la  vigne.  Il  fait 
disparaître  la  maladie  quand  on  opère  au  début,  mais  est  impuissant 
quand  elle  est  iuvétprée,  et,  règle  générale,  on  ne  songe  guère  à  deman- 
der un  conseil  que  lorsque  tout  est  à  peu  près  perdu. 

La  première  condition  pour  éviter  la  maladie  est  de  placer  les  tomates 
dans  de  bonnes  conditions  de  lumière  et  d'aération,  de  les  cultiver  en 
ligne,  palissées  sur  un  treillage  facile  et  peu  coûteux  à  établir,  et  non  en 
touffes,  souvent  très  rapprochées  et  où  ni  le  soleil  ni  la  lumière  ne 
pénètrent. 


Palissade  pour  les  tomates. 

Dans  les  potagers  où  on  ne  cultive  la  tomate  que  pour  les  besoins  de  la 
maison,  une  seule  ligne  suflira.  Pour  les  cultures  de  spéculation  on  éta- 
blira des  lignes  parallèles,  distantes  de  5  à  6  pieds,  afin  de  permettre  aux 
rayons  solaires  d'arriver  jusqu'au  pied  des  lignes. 

Pour  établir  les  lignes  : 

On  place  des  piquets  de  3  pieds  de  hauteur  tous  les  7  pieds,  et  l'on 
divise  c^tte  hauteur  en  trois,  on  relie  les  piquets  ensemble  par  trois  fils  de 
fer  tortillés  autour  de  chaque  piquet,  et  disposés  ainsi*,  le  première  10 
pouces  du  sol,  le  second  à  15  pouces  du  premier  et  le  troisième  à  15  pouces 
du  second  (voir  figure).  On  raidit  ces  fils  de  fer  à  la  main,  chose  facile  en 
les  bouclant  au  premier  piquet  {a),  puis  on  fait  falro  un  tour  de  fil  de  fer 
sur  le  second  piquet  (b),  en  le  tendant  le  plus  poi.sible  à  la  main,  et  de 
môme  sur  les  piquets  suivants  jusqu'au  ^dernier  [c],  où  on  les  arrête  avec 
une  boucle. 

On  plante  les  pieds  de  tomçiles  à  3  pieds  de  distance  contre  cette  palis- 
sade ;  on  les  attache,  au  fur  et  à  mesure  qu'ils  grandissent,  sur  des  fils  de 
fer,  comme  une  vigne,  en  ayant  soin  de  bien  étaler  les  branches,  de  lais- 
ser une  certaine  di^-tance  entre  elles  et  de  supprimer  celles  qui  viendraient 
obstruer  la  lumière.  On  conserve  de  cinq  à  six  branches  latérales,  qu  e 
l'on  espace  de  10  à  12  pouces  ;  on  supprime  toutes  celles  qui  poussen  t 
devant  et  derrière,  comme  celles  qui  naissent  ensuite  sur  les  côtés.    La 
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charpente  est  facile  à  faire  ;  elle  doit  ôtre  établie  comme  celle  d'un  arbre 
et  ne  jamais  donner  asile  au  fouillis. 

Quand  les  fruits  sont  bien  noués,  on  palisse  sévèrement  toutes  les 
branches  sur  les  fils  de  fer;  on  les  pince  toutes  sans  exception  lorsqu'elles 
atteignent  le  dernier  fil  de  fer,  et  l'on  supprime  impitoyablement  toutes 
les  pousses  nouvelles.  On  arrose  très  copieusement  lorsque  les  fruits  sont 
bien  formés,  et  l'on  supprime  les  feuilles  lorsqu'ils  commencent  à  rougir. 

Dans  ces  conditions  la  maladie  n'a  guère  de  prise  sur  les  tomates,  ex- 
cepté cependant  dans  les  étés  froids  et  humides. 

CONSERVATION  DES  TOMATES. 

On  choisit  de  beaux  fruits  mûrs  et  parfaitement  sains.  Après  les  avoir 
essuyés  avec  soin,  on  les  place,  sans  les  couper,  dans  un  bocal  à  large 
goulot  et  on  verse  par  dessus  de  l'eau  salée  et  vinaigrée.  Il  faut  huit  par- 
lies  d'eau  pour  une  de  vinaigre  et  une  de  sel  de  cuisine.  C  'la  fait,  on  re- 
couvre le  tout  d'une  couche  d'huile  d'olive  d'un  demi-pouce  d'épaisseur. 

Les  tomates  ainsi  traitées  peuvent  ôtre  gardées  indéfiniment.  On  en  a 
vu  qui  était  encore  en  parfait  étal  au  bout  de  huit  mois. 

L'Ange  gardien 

Tout  le  monde  a  le  sien.    Cet  ange  protecteur, 
Cet  invisible  ami,  veille  autour  de  son  cœur, 
L'inspire,  le  conduit,  le  relève  s'il  tombe, 
Le  reçoit  au  berceau,  l'accompagne  à  la  tombe, 
Et  {jortant  dans  les  cieux  son  dme  entre  ses  mains, 
La  présente  tremblante  au  Juge  des  humains  ! 

C'est  ainsi  qu'entre  l'homme  et  Jéhovah  lui-même, 
Entre  le  pur  néant  et  la  grandeur  suprême. 
D'êtres  inaperçus  une  chaîne  sans  fin, 
Réunit  l'Homme  à  l'Ange  et  l'Ange  au  Séraphin  : 
C'est  ainsi  que,  peuplant  l'étendue  infinie, 
Dieu  répandit  partout  l'esprit,  l'âme  el  la  vie 

LaMAPiTINB 


DANGER  DU  GIBIER  FAISANDÉ 

Il  est  opportun  de  dire  ici  quelques  mots  du  "gibier  faisandé"  cher 
aux  gourmets. 

Eh  bien,  c'est  là  un  goût  répugnant  et  dangereux.  Sait-on  ce  qu'on 
mange  alors? — Ecoutez  les  micrographes,  entre  autres  le  savant  Pasteur  : 

La  décomposition  des  corps  morts,  disent-ils,  s'accomplit  en  deux 
périodes  :  dans  la  première,qui  s'annonce  par  une  odeur  nauséabonde,  on 
constate  dans  les  chairs  la  présence  de  plus  de  trente  esi)èces  d'animaux 
microscopiques  occupés  à  en  dépecer  les  parties. 

Dans  la  seconde,  qui  est  caractérisée  par  l'apparition  d'une  matière 
verte,  les  infusoires  qui  en  ont  provoqué  la  période  fétide,  disparaissaient 
peu  à  peu  pour  faire  place  à  des  animaux  plus  développés  en  taille,  pré- 
curseurs naturels  des  vers  visibles  à  l'œil  nu. 

Dans  l'une  et  l'autre  période  de  décomposition,  la  viande  (si  on  peut 
encore  donner  ce  nom  à  un  détritus  infect)  n'offre  qu'un  bataillon  d'insectes 
grouillants.  De  plus  les  animalcules  sont  de  la  môme  nature,  peut-être  les 
mômes,  que  ceux  qui,  dans  certaines  maladies,  dans  le  charbon  par 
exemple,  sont  les  agents  actifs  de  la  décomposition  du  sang. 

Après  cela,  amateurs  de  gibier  faisandé,  je  vous  souhaite  bon  appétit. 
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QUELQUES  RECETTES  DE  MÉNAGE. 
La  soupe  est  le  meilleur  des  aliments, 

1.  Bouillon  consommé  de  bœuf. — Prenez  un  jarret  de  bœuf;  séparez  la 
viande  des  os,  et  coupez-la  en  petits  morceaux  ;  cassez  aussi  les  os, 
mettez  le  tout  dans  l'eau,  à  raison  d'un  litre  ou  une  pinte  d'eau  par 
livre  de  viande. — Mettez  sur  le  feu;  quand  l'eau  bouillera,  écumez  à 
mesure  que  le  dessus  se  charge  ;  laissez  bouillir  ù  petit  feu  pendant  5  à 
6  heures,  puis  ajoutez  du  sel,  et  retir.'z  la  viande  avec  une  grosse  four- 
chette ou  avec  une  écumoire  ;  coulez  le  bouillon,  raeliez-le  refroidir  ; 
enlevez  la  graisse  qui  s'est  ramasst^e  ol  refroidie  à  la  surface.  Il  vous 
reste  alors  un  résidu  ferme  et  gnlatineux  que  vous  pourrez  mettre  dans 
les  soupes,  dans  les  sauces,  ou  même  sur  la  viande  froide. 

2.  Soupe  au  bœuf. — Dans  du  bouillon  préparé  comme,  l'est  indiqué 
ci-dessus,  mettez  trois  carottes,  deux  navets,  deux  oignons,  un  panais, 
du  céleri  coupé  en  petits  morceaux,  un  peu  de  thym,  de  poivre  et  de 
sel  ;  faites  bouillir  doucement  jusqu'à  cuisson  complète  des  légumes,  et 
servez  sans  r*4ard. 

3.  Soupe  au  céleri.— Faites  un  bon  bouillon  de  bœuf,  dont  vous  écu- 
mez la  graisse;  épaississez  le  bouillon  avec  un  peu  de  farine  délayée 
dans  l'eau  ;  coupez  en  p^  tits  morceaux  un  pied  ou  d'-ux  de  céleri  ;  met- 
tez dans  le  bouillon,  et  faites  bouillir  jusqu'à  cuisson  complète  du 
céleri  ;  ajoutez  une  tasse  de  crème,  avec  du  poivre  et  du  sel. 

4.  Soupe  aux  haricots. — Préférez  les  petits  haricots  blancs  (fèves 
blanches)  ;  dès  la  veille,  mettez-les  tremper  dans  l'eau  froide  le  Innde- 
main  matin  jetez  l'eau  des  haricots,  puis  mettez-les  au  feu  bien  recou- 
verts par  l'eau  ;  faites  bouillir  lentement  jusqu'à  ce  que  les  haricots  soient 
gonflés  et  crevés  ;  enfin,  ajoutez  un  jarret  de  bœuf  ou  du  bas-de-côtes, 
plus  une  pinte  d'eau  par  livre  de  viande  — Mettez  des  petits  morcaux  de 
pain,  rôti  ou  non.  dans  une  soupière,  versez  la  soupe  dessus,  et  servez. 

La  soupe  aux  pois  peut  se  faire  de  la  même  manière. 

5.  Soupe  à  la  julienne. — Epluchez  deux  oignons,  et  faites  frire  dans  une 
demi-cuiUerée  de  beurre  ;  ajoutez  un  peu  de  sel  et  de  poivre,  puis  une 
ou  deux  cuillerées  de  bouillon  consommé  ;  mélangez  un  peu  de  farine  et 
de  beurre,  et  laissez  frire  avec  les  oignons  ;  coulez  à  la  passoire  ;  ajoutez 
encore  du  bouillon;  préparez  des  légumes  (navel,  carotte,  céleri)  coupés 
en  languettes,  faites-les  bouilUr  doucement,  puis  ajoutez  à  la  soupe.  Si 
l'on  veut  que  le  bouillon  reste  transparent,  on  ne  met  pas  de  farine,  et 
alors  on  met  les  oignons  avec  les  autres  légumes. 

0 

CONSEILS  D'HYGIÈNE 

ALIMENTS 

1.  La  sobriété  est  une  d-^s  premières  conditions  de  la  santé. 

2.  Le  choi;r  des  aliments  est  aussi  fort  important,  car,  sans  manger 
trop,  on  peut  se  nourrir  des  substances  dont  l'usage  prolongé  devient 
nuisible. 

3.  Le  riche  doit  bannir  de  sa  table  les  ragoûts  fortements  épicés. 

4.  L'homme  qui  travaille  ne  peut  malheureusement  pas  toujours 
choisir  sa  nourriture;  il  devra  toutefois,  autant  que  p^issible,  ne  manger 
que  des  viandes  rôties  ou  bouidies,  se  garder  de  l'usage  des  épices,  et 
surtout  du  poivre,  dont  l'action  sur  l'estomac  et  la  réaction  sur  la  peau 
sont  des  plus  funestes. 

5.  Les  maladies  de  la  peau  et  de  l'appareil  digestif,  fréquentes  dans  la 
classe  peu  aisée,  sont  dues  en  grande  partie  à  l'abus  des  salaisons,  et 
notamment  de  la  charcuterie, 
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6.  La  soupe,  cette  nourriture  fondamentale  en  bien  (ïos  pays,  est  sans 
contredit  le  meilleur  aliment  ;  mais  pour  sullire  à  l'homme  qui  travaille, 
il  faut  qu'elle  soit  faite  avec  du  bouillon  de  viande. 

7.  L'homme  nourri  de  viande  exécute,  dans  un  temps  donné,  plus 
d'ouvrage  que  celui  dont  la  nourriture  est  principalement  végétale. 

Dr  a.  Le  Pileur. 


PRÉCEPTES  DE  POLITESSE 
Devoirs  envers  les  parents 

1.  Celui  qui  méprise  ses  parents  sera  lui-même  n)éprisé  dans  lo  monde. 
Vous  trouverez  beaucoup  de  gens  qui  agissent  mal  avec  leurs  paren^.s  : 
ceux-là  seront  les  [)remiors  avons  jeter  la  pierre  si  vous  failes  comme 
eux. 

2.  Comment  voulez-vous  ([ue  le  monde  croie  à  la  sincérité  de  votre 
amitié,  quand  il  apprendra  (pie  vous  n'aimez  pas  vos  parents? 

3.  Comment  vouli>z-vous  que  le  monde  croie  à  la  sincérité  de  vos 
bonnes  manières,  quand  ii  saura  que  vous  êies  du:  et  grossier  avec  vos 
parents  ? 

4.  Conim-^nt  voulez-vous  qu'un  étrangtT  vous  oblige  qufind  il  apprendra 
que  vous  êtes  ingrat,  même  envers  ceux  auxcpiels  vo'is  dev»"  la  vie  ? 

5.  La  femme  doit  aux  parents  de  son  miri  les  mêmes  égi^rds  qu  idx 
siens.     Il  eu  est  de  même  du  mari  pour  les  jtarenls  d.j  sa  femme. 

6.  Aimer  des  p.'irents  qui  le  mérit-  nt  est  un  devoif  aise  ;  i  a^s  le 
sublime  (b'  la  v-rtu  consiste  à  aimer  ses  {larents  lors  raêm  ■^Tu'ils  ne  le 
mérileiit  pas. 

7.  Vous  devez  observer  envers  vos  parents  toutes  les  règles  générales 
de  la  politesse;  vous  1  ur  devez  de  plus  vos  respects  nt  vos  hommages: 
aimez-les  d'un  amour  pur,  dégagé  de  tout  intérêt  personnel, 


LES  BÈTES  QU'IL  NE  FAUT  PAS  'ÏUi^R. 

Combien  de  ces  petits  êtres  que  l'on  détruit  sans  motifs  ! 

Pourquoi  tutT  les  araign»^es  ailleurs  que  dans  les  appartements,  puis- 
qu'elles détruisent  les  mouchf'S  qui  nous  importunent  ? 

Pourquoi  mettre  le  pie  1  sur  le  petit  grillet  .^  ;;arabe  doré  qui,  dans 
nos  jardins,  fait  la  guerre  aux  chenilles,  aux  lirua  .os,  aux  hannetons  qu'il 
mange? 

Pourquoi  tuer  le  coucou,  <lont  la  nourritm  i  favorite  est  la  chenille,  à 
laquelle  nous  ne  pouvons  toucher  sans  incouvénienls '/ 

Pourquoi  faire  la  guerre  aux  moineiux,  qui  ne  mangent  un  peu  de 
grains  qu  à  défaut  d'insectes,  qui  exterminent  tant  d'insectes  nuisibles 
aux  grains  ? 

Pourquoi  brûler  de  la  poudre  contre  les  étourneaux,  qui  passent  leur 
vie  à  manger  des  larves  et  à  épucer  jusqu'à  nos  bestiaux  dans  l'urs  prés? 

Pourquoi  prendre  au  piège  les  mnsanges,  dont  chaque  couple  prend 
120,000  vers  *^l  inS'^eles  en  moyenne  pour  elev  r  s^s  petits? 

Pour(]uoi  luer  le  crapaud,  qui  mange  des  limaces  et  d^'s  fourmis? 

Pourquoi  dire  que  la  chouelt-  mange  les  pigeons  et  les  jeunes  poulets, 
puisque  cela  n'est  pas  vrai  f  Pourquoi  la  détruire,  puisqu'elle  fait  la  be- 
sogne de  sept  ou  huit  chais  en  mangeant  au  moins  6,000  souris  par  an  ? 
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TÉIilGRAPHIE,  POSTES.— UNION  POSTALE. 

Tarif  des  dépêches  télégraphiques  :  Dans  le  Canada,  dépêche  ordinaire, 
10  mots  au  plus,  25  cenlins  ;  1  centin  pour  chaque  mot  en  plus  ;  on 
paye  5  cenlins  de  moins  si  la  dislance  ne  dépasse  pas  12  milles. 
L'adresse  et  la  signature  ne  comptent  pas. — Dépêches  transatlantiques  : 
12J  centins  par  mot;  l'adresse  et  la  signature  comptent. 

Union  postale. — Le  tarif  des  lettres  est  uniforme  entre  tous  les  pays 
de  ï Union  postale,  savoir:  tous  les  p.iys  de  l'Europe,  les  colonies  fran- 
çaises, TEjiçypte,  Cuba,  les  Etats-Unis  et  le  Canada.  C-^  tarif  est  établi 
sur  les  unités  métriques,  savoir,  pour  les  jioids,  le  gramme  (28e  partie 
de  l'once  anglaise),  et  pour  les  valeurs,  le  sou  ou  centin,  20e  i)artie  du 
franc  ou  chelin. — Poids  des  Lettres  ordinaires  :  15  grammes  ou  une 
demi-once. 

L'affranchissement  est  obligatoire,  au  moyen  de  timbres-poste,  savoir: 
Canada  et  Etats-Unis,  3  centins  par  demi-once  ;  pays  de  V  Union  postale, 
Cuba,  Antilles  anglaises,  Montevideo,  Buénos-Ayres,  Russie-d'Asie, 
5  centins  par  demi-once. 

Les  lettres  qui  ne  sortent  pas  de  la  circonscription  d'un  môme  bureau 
payent  un  centin  par  demi-once ,  même  tarif  entre  Québec,  Saint-Sau- 
veur, Bergerville,  Spencer-Cove,  SiUery,  Pointe-Lévis,  Indian-Cove; 
même  tarif  encore  entre  Montréal,  Côle-des-Neiges,  Côte  Suint-Anloine, 
Cùle  Saint-Louis,  Côte  Saint-Paul,  Longueuil,  Mile-End,  Notre-Dame-de- 
Gràce,  Pointe  Saint-Charles,  Sainte-Cunégonde,  Saint-Henri,  Saint- 
Lambert. 

Les  lettres  que  l'on  veut  recommaîider  spécialement  sont  enregistrées, 
et  ne  sont  remises  que  contre  la  signature  du  destinataire  :  ces  lettres 
payent  en  plus,  par  un  timbre  spécial,  et  (juel  que  soit  leur  poids,  2 
centins  pour  le  Canada,  et  5  centins  pour  les  autres  pays  de  1  Union 
postale. 

Les  Cartes  postales  sont  vendues  toutes  préparées,  avec  leur  timbre 
d'aHranch  ssement,  comme  il  suit  :  pour  le  C;uia<la  et  les  Etats-Unis,  1 
centin  ;  pour  les  autres  pays  de  l'Union  postale,  2  centins. 

OujEïs  DivKRS,  pour  le  Canada,  Terreneuve  et  les  Etats-Unis  :  impri- 
més, cartes,  plans,  gravures  et  dessins,  photographies,  feuilles  de  mu- 
sique :  1  centin  par  4  onces,  jusqu'à  4  livres. — Pour  le  Canada  et  Terre- 
neuve, le  même  tarif  sapplique  aux  manuscrits  de  livres  ou  de  journaux, 
ainsi  qu'aux  épreuves,  môme  avec  les  corrections;  à  la  musique  écrite 
ou  imprimée,  aux  photographies,  aux  graines,  boutures,  greffes,  racines. 
— Tous  ces  objets  doivent  êtres  enveloppés  de  manière  que  leur  contenu 
puisse  être  facilement  vérilié  ;  on  n'y  doit  insérer  aucune  écriture  de 
correspondance,  aucune  lettre. 

EoiuntilIons  par  la  Poste.  Pour  le  Canada  et  Terreneuve,  1  centin 
par  4  onces;  poids  maximun  4  livres.  Pour  les  Etats-Unis,  10  centins 
par  paquet  ne  dépassant  pas  8  onces.  Pour  l'Europe,  2  centins  jusqu'à 
2  onces  ;  au-dessus,  1  centin  par  5  onces  ;  poids  ma.ximum  250  grammes, 
ou  8  onces  f .  , 

Paquets  postaux..  Sous  le  titre  Parcel  Post  ou  Paquet  lestai,  on 
peut  expédier  par  la  Poste,  d'un  point  à  un  autre  du  Canada,  un  paqu'.'t 
fermé,  ne  pesant  ]nis  plus  de  cinq  livres  et  n'ayant  pas  plus  de  2  pieds, 
1  pied  et  1  pied,  pour  dimensions.  Tarif  :  6  centins  par  4  onces;  enregib- 
trement  facultatif,  5  centins. — Des  paquets  postaux  ne  dépassant  pas  3 
livres  peuvent  aussi  être  expédiés  du  Canada  dans  le  Uoyaume-Uni. 
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lovl    I  ^  P^^  ancienne  maison  du  Canada.  | 

.  L.  CASSIDY  &  OIE. 

IMPORTATEURS  ^ 

Faïence,  Verrerie,  Poterie,  Porcelaine.  Argenterie,  Coutellerie,^ 
Lampes,  Candélabres,  Gazeliers,  Etc.,  Etc. 
jMT    Assortiment    spécial    pour   Hôtels,   Chemins   de   Fer, 
bateaux,   Etc.,   Etc. 

—  EN  GBOS  — 

Nos.  339  et  341,  rue  Saint- Paul,  Montréal. 


L.  J.  A.  SURYEYER 

MARtiUANO  DE 

[Ferronneries,  poêles,  Couchettes  en 
fer,  Coulullerie  el  Argenterie. 

Lèses  XtTTS  XO'OTR^-ID^Z^S 

En  face  du  Palaia  de  Justice 

N.B.  —  Penlures  u  ressorts  pour 
)orle8  d'églises  el  autres  édifices 
)ublio9. 


DUPUIS  7RERES 

Importateurs  de  NouTeautës 

Coin  des  rues  Sainte-Calherine  el 
Sainl-André,  Monlréal. 

— SPÉUIALITÉ — 

Says  Trançais,  Mérinos  à  soulanes  ; 
Etoffés  noires,  ex})édiées  direclement 
de  Lyon  et  de  BradTcrd,  IfS  deux 
grandes  fabriques  dont  nous  sommes 
les  seuls  agent;). 


[anufacture  {française  d'Ornements  d'Eglise 


1674,  Rue  Notre-Dame 

Chasublerie,  Bronzes,  Orfèvrerie 
d'église  et  Statues,  Chemins  de 
Croix,  Peinture  et  Chromos,  Ban- 
nières, Insignes  pour  Sociétés  Re- 
ligieuses et  Nationales,  Fournitures 
pour  OniemenlîS  d'église. 

.^âF*  La  seule  maison  Catholique 
s'occupant  des  vitraux  d  église. 
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>      @HS.  DbSJAI^DINS  ^  (©lE. 

('  MAXrFArTl'UlKltS  KT   IMI'OUTATKUKS  DK 

CHAPEAUX  ET  FOURRURES 

\  '-'■  '•^En  ♦  Gros  -j-  et  *  en  ■$•  Détail-t^ 

ilGll,  riKî  Notre-Dairie,  Coin  de  ia  vue  Saint-  Gabriel  et 
'  1537  et  1539  rue  Sainte-Catherine,  Montréal. 

J8^"A  L'i'.NSEIGNF.  DES  IROIS  CHEVi<EUTLS"®a 

(•li;il)(iin  eu   soie  se   n  iint    à   iiciit.      Toute  l'cllctorie  nettoyé'^ 
ttiiiitc  et  rcmi.si' û  lient.  •       ■■■■•■'- 
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'  '      COMPAtîXIK   I)  ASSriJANMn-:  I)K         *   • 

'^  LIVERPOOL,     LONDON     &     GLOBE  " 

Fonds  investis  :   Sa2,000,000.  ^ 

Montant  investi  en  Canada  pour  la  garantie  des  a.'^surtvs  :  b'OOO.OOO. 
Ijes  a^surunces  conn'c  le  feu   el    la   vie   .■-ont   aeeejitée.-;  aux  eonditioiis  loâ 
plus  favorable::.     G.  F.  0.  SMITII.  A^eiil  général,  Place  d'Arme,-,  \o.  lU. 
Cyrille  Laurin,  Agent  du  Département  fram;ais. 

120,    rue  Saint- Laurent 

MM.  D.  &  8.  .se  chargent  de  tout  ouvrage,  tel  (jue  co..verture  en  ardoi.se, 
en  fer-blanc,  téde  galvanisée,  en  gi'avier  et  autres  ou\  :iigf.>  neufs. 

Spéci.ilité  ]torr  la  pose  de.^  fournaises  à  eau  chaude,  à  air  chaud,  et  à  eau 
chaude  et  air  chaud  combinés.  s         i  -, 


LAVIOLETTE  &  NELSON 

1605    Rue    Notre-Dame 

]\ffédecines    puançaises 

KAUX  VICHY. 

CONTREXKVriJrE,  HOXXKS, 

D'E.NGIUX,  ETC.,  ETC. 

l'ropriélaic's  d»'  la  iMescrip  ion 
du  Dr  Nfd>on,  n  incdo  iiiiailiil)!».' 
contre  la  luux. 


O.   BERNIER 


MAKCHAXD  OK 


GHAUSSLil^BS 

ISN  liito.s  KT  K.\  ni':r\ii. 

1594  HUE  NOTRE-DAME 

En  face  (h'  chnz  Devins,  /Vjk ;•»""•/('» 

Spécialité  pour  Ouvrage  «le  com- 
m.ni(h'.  Pri'iniiT  Prix  obtriiu  à  I'ck- 
positioii  d",'  IS8'i. 


MAGASIN  DE  TAPIS  NARCISSE  BIAUDRY 


IDE    ivIERi  :1L.J_. 

1670,  rue  Notre-Dame,  Mon^^'-eal. 

Tiip'x    ISiiissi'ls,    'ra|icst>y,     Iiiij'<  rifil   ot 
KiddfiiniiiHtfr.     Nattes  on  Cacito  et  Crmiili 
('lot  11,  l'ri'liUH   Anglais  et    Aiiii  >  ica>'i-.  <tr. 
^  A.  L,  C.  MEKR  lLL. 


iir.iot'TrKR 

HORLOGIERet  OPTICIi 

1580,  Rue  Notre-Dame. 
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